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" Au protretifitiame, ans es j ë à UN, ioutes les bonnes" bibliothèques Ca-lsonnable que le congrès à jadtais {pour la sauvégnrde des intérêts {se et les influences puissantes dont 


elles jouissent, de méme que la co- 
hésion de notre groupe, 
ience, lu continuité et l'efficacité 
de notre oeuvre, nous-donnent Île 


Buote frunenis, est nne page nouvelle dons 
des Américains fait douter aux da-ilhistoire de notre bavs, L'union: 
panais de la bonne foi internatio-!politique, si nécessaire pour le tri- 
nale et les sérieuses conséquences lomphe de notre cause, 4 aecompli 
prédites par Pambassadeur Hana-lun grand pas depuis que des hoin- droit descompler en une solution 
hiru vont sons doute ge produire" fines intègres, Hbiles et désintéres- beceptafile, Quoi qu'il en soit du 

D'autres journaux disent que ilsés ont pris part au mouvement, et bien fondé de nos espérances, nous 
protestation est inutile, et qu'il fautieé fut un des spectacles récoufor- lentendous garder toutés nos posl- 
tout simplement que de gouverne ftants et promerteurs de cette fête lions et maintenir notre attitude, 


adoptée, écrit te “Tochi* 
notre pa- 


3 s nn n ! N 
ui de nos deineutes et lé Roi.de nos âmes. Renouvelons duran Deux ‘: vocux importants 


c n à af 1 “fer . « M A , 
sentant et un chef qui lent fera que de voir, côte à côte. les repré- 


és notre consécra(i ière À < ic jou- TT TOILE h pr 
séerafion entière son service à nent se prépare à prendre des me- 

û AV à Ce . + Mu . : , , Ê re h is 
Eleur du triomphe de la R … ecninle di Snoré-Coor pa MOUTS honneur, Montréal— La “Journée eathali-{sures décisives. | a sentants ailitrés des deux grands 
re iphe de ln Royauté sociale dit Saerd-Coeur par; a” 5 ‘ Fe Ne ee tu : à : 

it lotjours éloignée, mais dans le monde entièr il v les âmes qui + ” Jaue”, ou premier congrès des An- Le ministre-des affaires étrangé- [partis ceux du clergé el du pett- 
lent avec urdeur oc lle cans le monde entier IL Y a «les RME Al l. L rochain plébiciste : ciens des Retraites fermées, à Mounl-lres 4 recommandé aux journaux la {ple, déposer leurs honmages aux 
AND ‘ l'h tu re mater ace avènemott, sHognonEtons à" cos e pre P ral a adopté, avanL de clore ses dé-lmodération dans leurs commentai-fnieds du sénateur Belcourt, tauréal 
“ARR SE Theure Jiéroïque dela foi avant celle € iomphe -qui ve Te \, ibérations, une couple de voeux res, dd'action française. 

dur rene 1 tel foi avant celle du Ù Régina— Tout est hien tranquille !fort iniportañts: Jo en faveur d'un ’ ee nee ‘ 


A ave ment lorsque le inondle. en sora devenu moins indigne. 
us + invite UNE reuplir dans cette grande. lâche, Le Pape 
ip fn belle lettre qu lise à çe sujet, pour connaître la pensée du 
le eo l ji cardinal Laurçnti que noûs publions dans une 
Pour qe D e titre “Royauté sociale du Saoré-[ oeur. 
que se réulise le projel.très beau d'une fête de Jésus-Christ, 


Se ochain plébiseile sur Ha Quelques conquêtes 
{prohibi ion qui aura lieu le°16 juil- 
let. C’est si lranquille que même 
plusieurs ne se rappellent plus. Ii 
qate, . 
Les partisans de la: prohibition 
ont tenu quelques assemblées, mais 
Modération 


pétitionnement général, dans Îles 
milieux catholiques canadiens, pour 
solliciter du Saint-Pére l'établisse- 
ment d'une, fête solennelle et mon- 
diale de ‘Jésus-Christ roi des Na- 
tions: 20 pour engager tous sP5 le 
hérents à la propagande et à°la dé- 
fense, selon le voeu du Pape et des 


avant 


-Un congrès des instituteurs 
“Le = ! Parmi des personnalités Îles plus 
bilingues à Otiawa marquantes de POntario que le U'it- 

» À nr . Jvail-de M, le sénateur Belcourt à 

Otfawa— L'Associution des Enâti-lasuné à Ia cause française, son cal- 
tuteurs et Institutrices bilingues de lègue du Sénat, M. le sénateur 
PÉst d'Ontario a tenu son congrès ! Charles Beaubien a cité les noms 


Rest 


Es 


de n'a pas 


si 


Plant que justice ne nous sera pas 


jrendue, la lutto ue pourra pas ces 
ser et ne CEssern pas, 
Citons encore quelques lmmuiñenx 


japereus de l'orateur sur la mission 
de Ja race francaise au Canada, 
| “fa civilisation française qui, au 
Canada, ‘n survéuu à tous les obsta- 
cles, à toutes les épreuves, survi- 
vra au Canada et.même cn Amérl- 
que, comme elle a survécu ét sur- 
vivra en Europe, ’ 
“Aussi nous préterions-nous atix, 
ldesseins. de éeux qui nous sont Les 
iplus hostiles, si nous  acceptions 


En Culvuren un re Les ne . . ou 
Lu LEE es Sociétés; it fant'ume préparation éténdue, profôn- 
BU dispo SE avant Vale solennel du, Pape qui trouverait le 
Dé à L A en apprécier Ja portée. Po tr 
us ancien den ne catholique” qui. réunissait Ia sémaine devnie- 
il Saint-Pore D Lrauttes fermées, cé voeu été exprime et transmis 
Cest du Canada font entier que doit partir le: miê- 


ous 


Lente 
Us-(lirist, 
lions pottr 


à tique qui réclante notre foi aû triomphe social dé 
RoË des nations, sera anssi l'henre-de ‘nouvelles béné- 
a , lont notre peuple: n Le a Douce " 
Line, MES aù “Coca de. Jésus .qhe fa 
AT Ie 4 la veilléo d'armès de Dollard, est si 

{8 4 SN ‘ : \ Se : , © ‘ 5 : . 

LUE dans tofrte Complète, que: nous spnhaiterions ‘qu'elle soit ne rt 
A nous poprooil nos familles durant'ce:benu mois da Sacré-Caeur. 
È Ptrinellra d’en'citer’cet extrait: 


‘ \ 
« 


2 


| 


isait d’élle-rnême. la s0 
helle.«silpiupart de nos centres. 


la Ligue 
montré benucoup d'activité encore. 
On estime sans doute de part ‘et. 
d'autre que les votants ont formé. 
leur opinion d'avance, 

Pour où contre la prohibitidr, le 
devoir de chacun sera d'aller enre- 
gistrer son vole, - 


en meme ot ag À manne 


| La St-Jean-Baptiste - 


. La fête nationale’sera célébrée 
lennellement cette année dans la 


s. Déjà de 
grands préparatifs sont en marche 
à Gravelhourg, à. Delmas, 


É L s, à. Pru- 
d'homme, àAlbertville à Domrémy 
ete. . 


Jsont à la recherche 


Evèques, des organes reconnus 6t 
approuvés. de Ta Presse catholique, 
mL 


| Poùr diriger le Cartel. 


Régina— Les directeurs du. cartel 
du. meilleur 
homme pour diriger l'entreprise. 
“Sir y à un Sir Henry Thornton 
pour le_commeree ‘du grain nous 
voulons lavoir” à dit un des direc- 
teurs. LE n’est pas Guestion de Sa- 
piro cependant, ‘ ° 
Une entente a 


Un été conclue éntre 
pa Saskatchewan, l'Alberta et le Ma- 
nitoba et les quartiers géñéfatix. se- 


jront probablement à Winnipeg. 


leur tentatives de imiter Paction de 
notre culture aux confins de la pro- 
vince de Qüébec, et d'empêcher ain- 
si sa pénétration chez tous les au- 
tres groupes français, | 
“Puissent tous les groupes fran- 
qais du Canada et des Etats-Unis: 
accomplir avec une égale constan- 
ce et un même succès, Ja tâche 
moins brillante, il est vrai, mais 
plus ardue, qui leur incombe dans’ 
l'oeuvre commune, celle d'assurer 
ia survivance francaise partout ai 
nous nous sommes fixés, et de con- ” 
tribuer ainsi à l'achèvement de la: 
mission que se sont donnée les pion 
niers de la Nouvelle-France, ‘ 
(Suite à la page 2) 


Li 


/ 


annuel à Ottawa les 2et3 juin dans suivants: Sa Grandeur Monseigneur 
la salle des comérences de l'Univer- | MeNeill, le vénérable archevêque 
sité d'Ottawa, rue Wilbrade {ie Toronto, le Rév, M.-Chowtt, lv 
.D'intéressantes conférences  dé- tête dirigeante de Féglise -méthodis- 
montrant comment on peut utiliserite, Sir ‘Robert Falconer, président ; 
les mintières du cours primaife pour de l'Université de Toronto, M, Bru- 
“endre Meilleure encore, si possi- ce Taylor, président de l'Université 
lble, la. formation intelléctuelie, mo-:Queens, M. fohn Godfrey, cet ami 
rale, religieuse et nationale des éro- |infatigable de In cause, M, Wil- 
liers, furent données par Son Hou-!liam Moore, . l'auteur incomparable 
neur le Juge Lemav, de Sherbroo-‘de “Clash”, M. Morter, celui non 
ke: le R. P. dM-R. Villeneuve, O.fimoins consciencicux de “Bridging 
ME, supérieur et professenr de thé- the Chasm”, l'admirable professeur 
oloie morales le Re P. Lamonreux, |Sissons, te De Burt, M. MeGrath,! 
ML, . Louis  Charhonneat, bac , Dar LE 
professeurs à PEcole de Pédagogie M. Hughes, et tant d autres, qui sont. 
de l'Université d'Ottawa, et M. Aur- devenus les généreux défenseurs ; 
rélien Bélapger, député. des nôtres, D DE 


| 


é 


A 


r ER 


GE, SERMON DE 


ES 


GRAND'M 


| BISCOURS FPATRIOTIQUES ©. . |. Venez el 
‘Proceséiôn, concours de chars fallégoriques, fanfares.. feux: et amenez 
I 4 aliraciions diverses . . - 9 
et re } de ss FD CS a tr) Éri pen nf ‘ Re " | Ù YVES AL 
LE SO SEANCE IBRAMATIQUE &T MUSICALE. D RE 
— | Hart 


É 


c 


mn 
Et 


ne he en or ner ler per » : ; pu 
t pour la fabtication de tous les ins-[sionnaires héroïd ues, H rapgelle le 
triments de travail, chasse ét pè- mot dé Benoit KV: “Il importe quc|T 
chèvillés ‘les fidèlés ge rendent coinpte’du. de- 


(Suite de Ia première page) 
“Puisque les pionniers françai 


se sont toujours inspirés du génie, 
de Ia logiqte vt des gestes. français, 


et se sont appliqués à jouer sur c 
continent le rôle que la France 

rempli dans le vieux mondé, nou 
devons, nous leurs descendants 
leurs successeurs, nous rappeler qu 
noblesse oblige, que nous somme 
les gardien: des traditions de la cul 


ture et: des cnscigneménts français. | 
En travaillant de lous nos efforts 


à préserver notre intégrité françai 
se, notre action francaise, nous con 


tribuerons efficacement à assurer le 


de Ja nation bilingue qu'est le Ca 
nada. 


et 


pee 


a = 


Le pacte fédéral a été établi e 


S 


nationalités, de deux civilisations 
e 
# 
$ 


progressant 5 
fusion des 


rentes, . cote 
sans a individus 
e 


SIprospère, stable ct heureux. 


fois très mal 


LE] 


le, vivante et féconde, 


4 


: | 


| . Bureau d'Information Religieuse | 


Sous ce titre, le “PATRIOTE"” 


publiera des réponses aux questions 


qui hi seront adressées par ses lecteurs, aux conditions suivantes: 


1.—Toutes les lettres posant des questions 


devront être signées. 


(Le nom des questionneurs ne sera pas publié.) ‘ 


2.—Les questions ne devront 
portant à la religion, et être fnites 

3.—[Les questions devront être 
. 4—Le journal se réserve le dr 
oiseuses, 


5.—Autant que possible, le journal 
l'ordre de leur réception; Îles questionneurs 


porter que sur des choses se rap- 
dans un but de sincère information. 
claires et aussi précises que possible. 
oit de ne pas répondre aux questions 


répondra aux questions dans 


n 


ne seront donc pas dé- 


courngés si par suite de labondance des matières la:-réponse à leurs 


questions se trouve différée. 
6.—Les questions devront être 


Lnemenepeeerpneerr 


L'Evangile 


NAZARETEL 


VI.—Epreuve et consolation. 


€S. BL. 1, 56, 8, Mt, I, 18-25.) 


1e 
ëS Or, telle fut Ia génération du 
ns Christ: 


Après la cireoncision du Précur- 
«seur, Marie était 


7 Keth. 44% 
En 


sil fut sensible, avant 


leur union. 
“qu'elle portait dans son sein le fruit 
du Saint-Esprit. 

“Joseph l'énoux de Marie, (a), é- 
tait juste. Neo voulant point la dé- 
houver, it résolut de la renvoyer en 
secret” (b). 


Ces peustes s'agilaient dans son’ 


coour lorsque FAnge do Seigneur 
lui apparut en songe et lui dits 
« “Joseph, Fils de David, ne erains 


#-pas de recevoir Marie pour ton 6- 


ù 


wvient de lEspril-Saint. 


5: nom de JESUS, l 
“qui sauvera son peuple de ses pè- 


-* chés.” ‘ 


“pouse, enr ce qui est né en elle 
Elle enfan- 
era un Fils. et Ur hi donneras le 
C'est lui, en effet, 


œ 


Fout ccei n'était que la rénlisa- 


revenue à Nazü- "telle plus de gloire à Dieu qu’une 


SRE me, ue tio “vote alternatif, 7 ñnnoi 
Précédemment fiancée à Josoph, Victime qui-est offerte ? Les embranchements de ©, N. tion du “vote alternatif”, M. Lapoin- 


écrites sur une feuille à part. 


june 


ç Pourquoi un mariage mixte west 
‘il pas célébré à l'église. 
: 

Un mariage mixte est ordinaire 
ment célébré au presbvtère ou à la 
:sacristie, parer que l'Eglise ‘“tolé- 
ve” seitement ces sortes de maria- 
ges, Le prêtre cest alors Ie témoin 
nécessaire du contrat Le prêtre 
ipose les questions et recoit les ré- 
iponses, mais il n'y à aucune béné- 
diction. - ‘ 


| l'ourquoi une grand'messe donne- 


basse messe, ‘puisque c'est la nê 


I est vrai que dans une basse 
messe ou une grand'iñesse, la Vic- 
tüne offerte cost la même, c'est-à- 
dire que Jésus-Christ s'offre Lui- 
même à son Père céleste d'une ima- 
nière non sanglante comme il s'est 
offert une fois d'une manière san- 
elante sur 1 evois, Par consé- 
quent Fune ne diffère pas de Pau- 
tre cssenticllement: cependant, a 
grand'messe plait Plus à Dicu par- 
ce qu'on y chante’ ses louanges el 
qu'il v est plus honoré par des cé- 
rémonies plus élaborées. 


« Pourquoi se tient-on debont du- 
rant la lecture de l'Evangile ? 


Par marque de respect pour la pa- 


2% #jon de ce que le Soigneur avait dit role de Dieu et aussi pour montrer 


s 


, 


# 


. côfisidérait ces 


“Voici que la 
et 


par son Prophète: l 
Vierge concevra dans son sein 
! £ 


onfantera un Fils: et il sera appelé 


EMMANUEL. c'est-à-dire: Dieu «a- 


avec nous (6e), 


Joseph, s'étant levé, accomplitkes 
ordres de PAnge et recut Marie 
pour Epouse; mais il respecla sa 
virginité, Et quand Marie enfanta 
son Fils Premier-né (d}, il lui im- 
posa le nom dé Jésus. 


NOTES 


y 


(a) Les fiançailles se célébraiont 
chez les Juifs, un an avant le ma- 
riage. Le Jien qui unissait les fi- 
ancés était si sacré qu'on les dési- 
gnait sous Jes noms d'époux et d'é- 
pouse, et que, pour le rompre, il 
fallait un libclle de 
comme s'il se fût agi de 
époux. 

(b) IL eût suffi d'un mot à Maric 
pour changer en allégresse les an- 
goisses de son chaste finncé. Ce 
mot, elle ne le dit pas, persuadce 
que l'Esprit-Saint qui avait révélé 
tout le mystère à br mère de Jean- 
Baptiste. parlerait à Joseph, quand 
serait venue lPheure marqnée dans 
son infinie sagesse. 

(ce) En ce nom d'Enmanuel, se 
révèle déjà Ja double nature du Sau- 
vVéür: Dieu et homme à la fois.” 
CISATE, VIE, 743 

(4) Chez les Juifs, on appelait 
Prenier-hé de. fils de toute femme 
qui n'avait pas encore été mère, 
mème quand ce fils restait unique. 
Ce titre:indiquait qu'il était soumis 
à la loi de la présentation au Tlem- 
ble et lui conférait des privitèges 
particuliers. 


Lors eg os) 
. Quel jour doit-on placer une bran- 
che, de rameau sur ses propriétés? 
Mes parents affirment que chez 
nous il était coutume de placer une 
branche de ramenu dans chaque é- 
curié, aux quatre coins de notre 
terre, ainsi que dans la maison, et 
cela “devait se faire le Vendredi 
Saint, à jeun. 


véritables 


Réponses aux questions | 


2 pm nn D QU 


Les rameaux bénits sont Pun des 
säcramentaux de l'Eglise. Les 'sa- 
criunentaux servent 10 à remettre 
les. peines temporelles dues aux pé- 
chés; 20 à cffacer les péchés vé- 
niels: So à chasser les démons; 40 
à guérir les malades; 50 à éloigner 
les fléaux. Pour profiter des sacra- 
mentaux, il faut s'en servir avec foi 
et de la manière prescrite par PE- 
glise, L'Eglise  bénit les rameaux 
at. les distribue aux fidèles pour é- 
tre dans los licux sur lesquels ils 


désirent . invoquer d'une manière 
spéciale: la protection divine, 


n'y a aucune autre condition, Par 
conséquent, le jeûne, la plantation 
aux quatre coins, le choix du ven- 
-drèdi saint, etc. tout en n'étant pas 
en soi de mauvaise choses, ne sont 
pas nécessaires, Bien. plus, si l’on 
conditions comme 
nécessaires, il n'y a, pas de doute 
due l’on tomberait dans la supers- 
tition, Le miçcux ét le plis simple 
est d'agir comme suit: la veille de 


. Ja bénédiction des rameaux l'on col- 


. éñ les brûle, 


lécte tobs les rameaux de l'année et 
Le lendemain lon re- 
çoit ses. rameaux et on les. place aux 
endroits que lon: désire’ ‘protéger, 
On. doit les placer de facon à ce 

ils ne risquent :pas d’être souil- 


é5, da rce sont des objets bénis, 


répudiation, | 


qu'on est prêt à suivre Notre Soi- 
gnour. 
t 


j a LS 


| 


Une conférence sur les mis- 
sions 


Le 


(suite et fin) 
Chez les Esquimaux 


Pendant que les missionnaires de 
Mgr Breynat sacrifiaient leur vie 
pour évangéliser Les Esquimaux .de 
l'océan  Glacial, deux autres mis- 
siopnaires au cocur ‘d'apôtre, les 
Pères Turquetil et Leblane, envoyés 
par Mgr Charlebois, débarquaient. 
le 2 septembre 191 1 
lolet pour s’accuper de Ja conver- 
sion des Esquimaux de cet endroit. 

Rien de plus triste que ce pars 
où ces missionnaires venaient eïer- 
cer leur zèle C'est un véritable 
lésert de glace, Le froid l'hiver est 
lintense,. le thermomètre  descen- 
‘ldant si-dessonus de 60 dégrés.. 

- Le manñçque de bois force les ha- 
bitants de ce pays à manger la vian- 
de et le poisson erus: de là #ient 
leur non d'Esquimäaux, qui veut di- 
re: “mangeurs de. viande crue.” 

Ces Esquimaux vivent Phiver 
dans des maisous de neige, se ser- 

ant ainsi du froid pour:se proté- 
‘Iger contre Ie froid. Lorsque quel- 
qu'un aeurt, ne pouvant pas len- 
tovrer, on dépose le cadavre recot- 
vert de ses habits de fourrure, en- 
iveloppé dans des peaux de pho- 
[ques où de curibous, et on le recou- 
vre de pierres. , 

PEquimau vit de chasse, Le 
printemps ct lPautomne, des trou- 
peaux de caribous traversent leur 
pays: cest le temps de Pabondan- 
ce. L'Esquimaux fait sécher la vian- 
de de caribon qu’il met dans des 
caches, afin de s’en servir pendant 
les mois rigoureux de décembre ct 
de janvier. Si, par malheur, le ca- 
ribou, . dont la vic est essenticlle- 
ent nomade, ne venait pas, alors 
mau, Jui fournissant la viande com- 
me aliment, la graisse comme com- 
‘bustible et lunnnaire, la peau com- 
fine cuir, d'excellentes chaussures 
imperméables et de grande résis- 
tance. — 

Le chasse aux phoques et à la 
baleine exige de la part des Esqui- 

maux une habilcté et une: adresse 
vraiment extraordinaires, de mé- 
me que beaucoup d'endurance et 
de patience pour passer des heures 
et des houres, et mêmes des jour- 
nées entières sur la glace, dans ‘une 
cottplète immobilité, guettant près 
d'un trou Ie moment où'le phoque 
ivient respirer à la surface pour le 
barpouner, et cela-par les froids les: 
plus. rigoureux. 

L'Esquimau se sert aussi du har- 
pon por la chässe à’ la baleine 
qu'il fait en son léger canot, ‘appelé 
“kavak”.: Lorsque l'on sait com- 
bien les kayaks ou canots sont dan- 
gercux et versants on comprend 
{dès lors’ Fhabileté que déploie PEs- 
quimau pour lutter de vitesse avec 
les monstres marins et. aussi, pour 
s'attaquer à eux, les haïponner, en- 
ijuile les darder sans perdre Péqui- 
ibre, 


Comme ce pays de glace est sans 
arbre, l’Esquimau se servira des os 
dés--grands mammifères de.la mer 


c’est In famine et la mort, 

.Le phoque, le morse, fa balcine 
et autres monstres marins sont aus- 
si d'un précieux secours à l’Esqui- 


doit demeurer sur le principe de In che 
ise en C ss efforts de déux | CHE. À : | UT, SD * : : 
mise en commun des « ; ensemble, puis recouverts de’penux!voir sacré qui leur incombe 


: 
de deux cultures distinctes ét diffé- 
côte à : côte, 
for- 
want lPun ôu Pautre groupe, pour 
la création et le maintien d'un état 


“Bien que le pacte fédéral ait étè 
souvent mal interprété et quelque- de ln vie nomade. 
observé, nous ne de- 
vons. pas, je crois, renoncer à la | 
tâche de créer ef de maintenir un 


rogrès, la grandeur l'intégrité . . “+ ne, 
progres, [a grandeur et, l'intégrité sentiment profond d'unité natiana- sur: 


2, à Chesterfietd |: 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 4 juin 


ms 


"Eillés, eousus: ét 


Von 07 Le vomromteques POS aan 100 rnqann cg, amd Le ad-drie os Ébmcpag ouh à 8 & 4 = duo time: dd Quant me conte 


Ÿ 


En 


dai- 


de phoque, ces os. deviennent aus-!der les missions chez es païens, 


des canots légers et rapides, 


ra un traincau qui lui permet 


avoir pour faire face aux 


L'oeuvre des Missionnaires 


paroles du R, P,. Turqguetil, OM 
la nécessité des missions, le 
jLaniel s'écrie: 

Qui de nous, mesdames et mes- 
sieurs, wadmirent pas le zèle e 
dévouement de ces pieux 


naires qui, se sentant appelés 


LE'teurs D ctinconnues, 


légitimes  affoctions et s'en vont 
dns ce pays de neige el de glûce, 
de plus pauvre et le plus triste du 
bnonde où l'on ne voit que des 4- 
ynoncellements de pierre, et rochers 
ldénudés, garnis de fi de là d'un 
peu de mousse, pour 

ivie des pauvres Esqui 


Maux, nav 
dautre nourriture que les moe 
pousstnts® de:ees barbares, 
jles gagner à . 


. afin « 
Jésus-Christ ? 


plus pénibles dif monde. Aucune 
uission nexige duns lPâme du nits- 
siounaire une abnégation, un mour 
dé Dieu plus vil et une charité plus 
héroïque, 


Dans ui ‘appel aussi 
qu'émouvant, l’orateur 


ses auditeurs 


$ d'aider de 
mones et de 


leurs “prières 


LES 


exigences 


Après avoir cité de magnifiques 


“nr Dieu a fait une loi à chacun de 


De ces os encore, l’Esquimaun Fe [intéresser à son sonblabie.” 
de 
voyager plus à FPaise où même de 
lehanger de quartier d'hiver, empor- 
tant avec lui tout ce qu’il a et doit 


Résultats acquis -— espérances nou- 
velles ‘ 
La mission des Esquimaux fondée 


pat Mur Charlehois à Chesterficld 


A 


x vivre de la Mur Ch 


| 


| 


| 


pressant!mis 
demande à Ja fondation projetée et fait en sa 
leurs au- faveur un pressant appel à la géné- 
ces mis- rosité de ses auditeurs, 


NOUVELLES 
CHEZ NOUS ET 


{Inlet 


‘a déja produit, dit-il, dès 
fruits bien consolants. 
Turdquetil ; écrivait dernièrement : 
“Depuis tant de siècles, de mille «ns 
peut-être que cc pays est habité, le 


ss bon Dieu n'avait jamais vu un hom- 


me à genoux, faisant. le signe de la 
croix, priant son Créateur: aujout- 


d'hui, ces gens nomades qui voya-' 
.€t Ic'sent à plus de trois cents mille de 
wission- distance, pensent au bon Dieu! par- 
( C FéS lent de Jüi, lui parlent, 
conquérir les âmes dans les-régions |füux qui tuaient par caprice, moti- 
| ont dit adiou ‘taiont 
à leurs ‘parents ot ænis, ont sacrifié ‘contrai 
Icurs plus douces conne leurs plus : font. 


L'aiment. 


effrontément, volaient sans 
nie, 'vivaiént cn-anithaux, se 
«rjourd'hui un idéal chrétien 
et presque de perfection, Le chan- 
scment ést conplel, des ténébrés, À 
la lumière! du démon à Die, pour 
recevoir Phértuge les saints qui est 
en Dieu”! Fe 

Ges beaux résullats encouragent 
arlebois à. fonder une autre 


tnt inission esquimande à'‘la Pôinle aux 
ts rt Esquimaux, sur la rive ouest de la 
le'Baie d'Hudson, Cette mission sera 


5 | t J { Li placée sous le patronage de [a Bien- 
mission des Esquimaux est une des houreuse : ‘fhérèse de 


PEnfant-Jé. 
sus, célte jeune carmélite qui fut 
avant tout missionnaire, 

Dans -une émouvante péroraison, 


l'oratcur rappelle le dévouement de: 


les 


la bicnheureuse Thérèse pour 
sions, les espoirs que fait naître 


AILLEURS 


| devant le Sénat 
1 Ottawa— Le sort des divers em- 
branchements du CN. va être en- 
(Min décidé, çar les 18 Dills adoptés 
(par Ja Chambre sont maintenant de- 
vant le Sénat que se montre plus 
toniliant que l’an dernier, 

Déjà le Sénat an atopté quelques 


lignes: celles de Ste-Rose-du-Lne, 
celle ‘de  Turtleford-Hafford, de 


Prince-Atbert ‘a Paddockwood, 
Gravelbourg à Ncidpath. 

Le tracé de la ligné de Kelving- 
ton a été changé à la demande du 
député ‘local. 

La ligne de Evre, Sask., à Acadia 
Valley, Alta, ne sera pas construi- 


te avant deux ans, Le sénat de- 
mande de nouvelles informations, 

5 nouveaux comtés pour la 
| .… Saskatchewan 


Ottawa Ta nouvelle rédistribu- 
tion des comtés d'après 
recensement est à neu près termi- 
née au comité de la Chambre. 

La -Saskatchewan aura 4 nou 
veaux sièges au fédéral: Yorkton, 
Melfort, Rosetown, Willow Bunch, 
et Last-Mountain divisé en est el 
ouest, Régina deviendra une divi- 
sion urbaine,  ‘. 

En Alberta il va 4 nouveaux 
comtés: un entre Medecine Hat cl 
Battle River; un au nord de Canro- 
se el au Sud de Edmonton-Est: deux 
au nord, Peace River et Athabasca. 
Los, deux sièges d'Edmonton soront 
urbains. 

. Au Manitoba il y a discussion au 
sujet du siège de St-Boniface, à su- 
voir s'il s’étendra vers l’est où s’il 
sera simplement urbain  compre- 
nant Elmwood, Winnipeg obtient 
un nouveat siège. Selkirk est di- 
visé et forme le nouveau comté de 
Stonewalt, MacDonald disparut, 


-lpartagé enire Iles lrois comtés voi- 


sins.. 

La division des comités: de Qué- 
bÇe ot, d'Ontario n'esk pas encore 
terminée, Les couservateurs veu. 
lent deux nouveaux sièges à Mont- 
réal et Les libéraux n'en concécent 
qu’un, À Toronto, les conserva- 
teuvs veulent 15 divisions et les Hi- 
béraux ten concèdent que f1. 

as de changement: au Nouveau 
Brunswick... La  Nouvelle-Ecosse 
perd: deux sièges, 
+ a — 
Li e L3 
Le ministre du travail remet 
son sort entre les mains de 


ses collègues 


Ottawa— Les mains tremblantes 
et le ‘regard brillant le ministre du 


travail s'est levé, en parlement, 
pour répondre À . Paccusation 
d'avoir ubusé des informations 


qu'il recevait comme ministre de 


! 


| 
| 


de variant:de 


} 


le dernier | tenant tr 


| 


te répondit que le bill devant Ia 
chambre aviul Je même but que ce- 
jui annoncé 
trône. 


Automobiles de ministres 


posé au parlent, On constate que 
le gouvernenent à acheté douze au- 
tomobiles depuis 1921 à des prix 
#9,000 à 87,000. Au_ñom- 
bre de ceux qui en ont, sont le pre- 
mier ministre, Iles ministres des Fi- 
nances, de In Marine, des Douanes, 
le Secrétaire d'Elat, Défense Natio- 
uale, Chemins de fer, ete. 


à ge 


LES NOUVELLES EN 


QUELQUES LIGNES/1 


LIBERTY, Sask.—Une fillette de famille sriches se 


deux ans, Mildred W 
vée en tombant dans puit, 
ois pieds d'eau. 
en 
MeNCTT, Sask— La partie com- 
imerciale du village a été rasée par 


un incendie. Pertes 8125,000, decin, , 1704 Rue Iberville en 
nes ——— — - Norwood, P. O. Ph. N. 178) 
À —— ° = Daoust, Lalonde & Cie :|]|] ST-PONIFACE, MAN. 
ee. 1 Maison fondée en 1914 
Limitée - en 


faetenssetesesenetrese eee 


Des Hôpitaux de Paris 
et de New York 


EDMONTON à 


DR 


| 
| 


Thos. Robertson, D.D.S, 


Gradué avec honneur B, C. D. S. 
* Baltimore,” ‘ : Spécialité: Traite- 
ment de la Pyorrhée, Examen aux 
. Rayons X.- Bureau: Immeuble 
Mitchell, Au-dessus de la Phar- 
macie Stewart. Avenue Centrale, 


+ 


PRINCE-ALBERX - - SASE 


Dentiste Che, €, CLERMONT 


Jocteur en chirurgie dentaire, Li- 
cencié en art dentairs pour 
le Dominion. 


la Couronne pour s’en servir pour|Service des. plus modernes. Appa- 


sés intérêts personnels ct d'avoir 
ainsi entaché Phonneur de ia Chamn- 
bre” Cette attaque, lancée par M. 
Gus Porter, conservateur de Has- 
tings-ouest, et exposée d’une manie- 
re calme, digne, directe, a créé une 
atmosphère chargée d'électricité et 
d’une certaine émotion sur la dé- 
pütation. Ccite nervosité s’est nc- 
crue encore lorsque lon, : James 
Murdock, après avoir lu la corres- 
pondance échangée entre lui-même 
et M, Clarkson, liquidateur de In 
Home Bank, plaça ses destinées en- 
te les mains de ses collègues ct 
sortit de ‘la Chambre, aux applau- 
dissements sincères dés proglessis- 
tés et des libéraux. Le comité des 
élections ét des privilèges aura 
maintenant à décider de son sort et 
jusqu’à ce temps. il n'assistera pas 
aux réunions de ses: collègues. 


Le vote transférable 


Ottawa— La chambre sur une 
motion de l’hon. M. Ernest Éapoin- 
te, ministre de la Justiçe, «a passé 
en première lecture, un 


sant d'introduire le principe du 


vole transférable lans les _élec- 
tions générales fédérales. M. La- 


poiute a expliqué que. le nouvemn 
principe ne s’appliquerait que dans 
les divisioris d’uh -séül mañbre. et 
lorsqu'il y aurait plus de deux can- 
didats. 


M. Arthur Meighen déclara que | 


le discours du trône avait fait mon. 


ill propo- | 


reil de radiographie, etc. 
207 Bâtisse. Hammond, 
MOOSE JAW SASE. 
Moose Jaw 
#07 Bâtisso Heammonä 
Casier Postal 669. Téléphone 2812 


Docteur 3, B. TRUDELLE 
DIPLOME EN CHIRURGIA DE 


L'INSTITUT CLAMART DE PARIS. .| 


Ancien élève de l'Hôpital Necker et 
Broca, Paris, . 
Ex-Interne :en Chirurgie à PHôtel- 
. Dieu dé Québéc, 1912-1914. 
*z-Assistant à la Clinique Chirurgi- 
. cale de l'Université Laval. 
Chirurgien de l'Hôpital Général. No. 
6 drdant la Guerre, 1915-1919, 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour Mn- 
ladics dela femme, Hôtel-Dien, 
Uniÿersité aval, 


chirurgien décoré par le Gonverne- 
ment 


‘rançais. péndant la Guerre” 
Téléphone — 5556, 


DES HOPITAUX DE PARIS, Fran- 
ce. Chirurgle et maladies de la 


Bureau, 229 McCallum Hill, Ré 


sidence, R101 Avenue. Viciaria. 
BEGINA 6 0 © 0° G4ËR 


SUTH 


Le Pére d 


# 


=jina, a été faite à l'assemblée annuel- 


ibinglon après avoir tué un métis-au 


dans le discours du! 


‘nommé directeur de l'Observatoire 
Ottawa l'après un rapport dé-! 


près d'Ottawa ont été la proie des 


Cartes Professionnelles 
Lu | 


Téléphone 2009 


ie Dr. J. BOULANGER 
v MEDECIN CHIRURGIEN 


Licencié pour tout le Canada 
par “The Medical Council of Canada” 
Traitements par le Radium, Laboratoire de Rayons-X 


mms 


Ê 


ee 


1924 


Re ER) 
nanas 


__FOUR.VGs. 


ERLAND, Sask.— Les pon- 
ïiers de'Saskatoon ont: été appelés 
ici pour étéindre un incendie an 
magasin Leitch qui aa pr ètre sau* 
ve. ' 


OYEN, Alta. Un employé du C.l - 


ù û 


AVGCAT, PROCUREUR et 


. Sroséez-vons À 


st 


e 


a 


T HENRE Neue 


. {: 3.. ÉÉAVAUX: 
NÉTOTRGS at de rate: D 


IN. Bernard McCadden a été brûlé à | NOTAIRE | 48," 1&ême E 
mort par explosion d'un bidon de ps . #09 ASEMe AUE OUEsz . 
ipétrole. dont i se servait pour allu- | CHAMBRE L | È » Téléphon e 282] 5 
| MODSE-JAW À la convention |BATISSE BANQUE D'RocHgiaca| . : MAÏSON BELCE 
Set RENÉ on ‘atténd Pa Viatte fe, Phone — 2805 TRAVAIL SOIGNÉE, LAVAGE à ge 
terre sie LT Walker et le bel PRINCEALBERT - - SA | énona FODERES 
fesseur S. Lyle Cummins, \ | Vo . INCE-ALBERT . GET | | 
MOOSE-JAW  —: L'hon W. Si a — 


Knowles, ancien députés, a été sé- 
rieusement. malade à lhépital. Sa 
icondition s'améliore, 

| “ST-WALBURG, Sask.— Les gens 
de la Jacalité sont très désappointés 
dapprendré ‘phr une lettre du dé- 
puté Daviés qu'il nè.se fera pas de 
dravail velte année sur lPombran- 
chement de St-Walburg à St-Panl. 
des-Métis. 


l:BOW ISLAND, Alta— Pris . 
une tempête de poussière éntre, Mé- 
déciné Ilat'et Grassy Lake, uufuto.| 
a. perdu le chemin el est allé tôomiber 
dans’ le fossé. ‘Les occupants n'ont 
pas eu de mal. ‘ 


YORKTON, Sask.— Le © N. vai 
depenser ici $100,000 pour la cons- 


© LUSSIER & MARCH Aviup Ber 


AVOCATS ET NOTAIRES. |, Notaire Dub 
Re ; 


e ; MARCEUN, Sadk, 


Edifice McDonald. — Ave. Centrale | 


1 ot 
Télépho e 3288 . 


dE. LUSSIER, BA. 
Gradué de l'Université Laval 


A. C. MARCH. BA 


sallicitée, 


bonnertents, annonces, 


truction d'un nouvel entrepôt, et AVOCA'ES, PROCUREURS et NO: - 
3, liorati , si : PÉDA- UCLA LS; - : 7 | : d'in ssions 
atom io de son usine de répa- |" TAIRES, Téléphone 2725, Bu:| _ bressiong 


REGINA-- Une offre de cent mil- 
le dollars pour la construction d’un 
édifice des arts ct de la musique, 


sur le terfain du collège de Régi- 


tawa. Prêts d'argent. 
PRINCE-ALBERT - - SAËSK. : 
» . 


Fred 
".' Tailleur 
. : FOURRURES 


| 


le ‘du collège, dans une lettre d 
IF, N. Darke, de Rgina, 


EDMONTON Isaac 


e M) 


A. GELINAS 


AVCCAT ET NOTAIRE ! 


# 
Sy- 


Miles. 
lac Bon Poisson, 
moment où il al 
la police. ; 


rs 


JOLIETTE, Qué.—40 bâtisses, v 
compris l'église ct le couvent ont 
été la proie.des flammes. au village 
de Ste-Emilie de l'Encrgie. 


s’est suicidé au 
lait être ‘arrêté par 


LE PAS : - MANITOEA 


a 


nables, : 


2 teen eme mme de noue 


_DIVERS 


ARTHUR J. BOVER 


IMMEUBLES. Assurances Confede- 

ration Life, Choix de terres en. 
prairies ct en culture dans de dis- | = 
trict de Montmertrs. oi a 


à. RS 
Montmartre » N e 


4 ne 


de: doublures, 


OTTAWA— M, R, M. Stewart a été | gra Téléphone 2959 
Fédéral èt astronome en chef du Ca- 
nada, en rémplacement de feu le Dr 
Otto Klotz. Ïl recevra 84,500 par 
année: M. Stewart est né dans le 
Manitoba, it fait partie du service 

civil depuis 1902, ‘ 


SOUTH INDIAN, Ont.— L'église, 
le presbytère, et cinq résidences de 
cette paroisse canadienne-française 


J E MORRIER 


flammes, : 
Arpenteur Géomètre et Notaire 


et granit 

CHICAGO— Robert Franks, 14 ortraits 
is, fils d’un willionnaire a” élé 229 — 11ème RUE EST P faï | 
trouvé assassiné, Deux écoliérs de ° sur falent 


subitement en montant chez son mé- ‘141 rue Dubuc 


Manafacturiers de Chaussures 
Tanneurs et Corroyeurs 


RATE TOI T FA 


désir 


Bureau e! Fabrique” 
45 à 49 Squaro Victoria 


ARS PNR AS AE ppm ob M MEN 


10007 Avenue Jasper 


- 


Si vou 


MONTREAL: . | | 

ns avoir du bois et des me | 

4 ee A 1 tériaux de constructioi| 
| Pourquoi se faire opérer? | 


Non vendu par les droguistes, Prix FE 


Dr. A. M. SAVOIE 


, 


Gradué. qe Lrniversité Laval, Qué- ; . co, LTD. 

c.  Ex-élève des, Hôpitaux de Tél 

New. York. Spécialiste attaché. à |. Téléphone 2733 

Ia Croix Rouge Américaine en | 

Russie. L écialités: Maladies du 
et des poumons, : 

de Consultations: 10 à 1 ans et 


2 
3 à. 5 p.m. Télé . Ci 
MeCanhm Hill Gore 0498 ‘812 


REGINA - - - . GASK 
NUE 


Le seul manufacturier 
230—4ême. Ave. S., Saskatoon, Sisl, 


CHN DAISLEY 
Plombier, expert en chauffage 


Dr. C. KR. PA IS Réparatioins faites promptement. 
| Nous sommes. heureux de donner.es- 
Autrefois. de. Londres et de l'hôpital |timés pour! ouvrages neufs. Le meil. 
Necker de Paris, Spécialiste en [leur 
chirurgie générale, et maladies de 


Quand Hepatola enlève 
calculs biliaires, guérit 


matériel le. meilleur ouvrage, |Ë 


i 


soi À 4 .temps. Ne contieni p15 
Capital ep nne de There Free un. poison. Non vendu DS a 
Seneth 7 des rues 16e et " | ème, RUE OUEST, Te Ulis postal Le 
carth, T one. 4606. . % . ‘ ‘ SRE 
resi de à à am, de 6. 6 Heu Tél. 2201: : Princo-Alberc. er en GS Alms 
: A , T0, EEE Se RO , ELLE 
REGINA  - - … .  SAg, Ds ge er Le seul manufacturier : | 
a Soudagé à électricité et à|Ù +“ 230-4ême Ave. $ x 
. . |: SASKATOON SAS 


lacétylène 
SOUDONS TOUTES. LES 
PIECES DE MACHINERIES- 
| .USSES OU BRISEES, 
ADRIEN DOIRCON, BA. 


EU 


CAPITAL WELDING SHOP 
1918 Efrond Streot ‘ Tél 8929 | 

| REGINA, SASR. 

Bi uticr et Opticien” 

© | Télénhono 28 
MARCELIN, Sask. 


Avefl bureau d'optométrle à - ‘ 


—AU— 


AVOCAT, PROCUREUR E 
NOTAIRE 


__vonRa .. BASE, 
J. JF. MaciSSAC, LL. B| 
Avocat, Notaire 


. Cuisine par ‘excellence 
. NU N 
. :"Service, rapide et courto 
ervice, T 


AJ 


.L: pôur. tous. 


Mitchell Block, Chambre & | - 
| Tél, 2592 


- a : Avoñue Centrale - 


PRINCE ALBERT PT 
ë EE eo 0, #02, en DurSRE, NE 
TE lune 4 


! 
U 
ll 
Û 


. Rencontrez vos amis 


Désirez-vous acheter œ 
vendre une ferme ! Ecrivez 
moi. ou téléphonez No, 41 
ne visite & mon bureau! 


E - Andrews | 


: Manteaux et pardeson 
ide fourrures redoublés et 
remodelés, Prix raison 


* ‘Nous sollicitons une vi. 
- site. , Venez voir notre 
- assortiment d'étoffes e 


os Porn nd 


* .EDIFICE MITCHEL | 


Monuments funéraires | 


en marbre 


t sont avoués cou-|  PRINCE-ALBERT . ; 

hite, s’est no- ,pables du crime commis pour avoir F SAS. er ls 
con- de l'argént. - Tél. — 2228 c" ER vo à 

j NEW-YORK — Victor Herbert. |* = ——— PIERRES | 

compositeur d'opéra léger, est mort | Fondée en 1891 Tannerie D’AUTEL |! 


LA 


W | 


: Î 
pour ‘la valeur de voti 
“ argent, venez nous voi, 


. . . L sans dan- | | ‘ + i 
ALTA. ger pour votre vie et sans perte del & Nous sommes ici: pou! ÿ 
=" |jemps, Ni i j ° 
mps © contient pas de poison. vous servir. 


: Pourquoi.se faire opéra 
les 
l'ap À 
" pendicite, les maux «d'estomi 
‘et du foie, sans danger pol 


‘votre vie el. sans pertè ü 


- de É De Loue CA 
«Prix raïsonnablès et satisfatli 


ca 


is 


Tran 


“Assurances de tous gens 


gl 
l 


INDSAY & HUTCHEON | agent dui«Patiote® à rc, (8 


reau: Edifice de. la Banque. d'Ot- | ==. #@ 
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À MDIARMID LUMEER 


1 


ci ‘The White Lund} 


& 
È 
à 
* 


ES TNT EST 


an ic prestige du sénateur est |ques, même 
. frand, 


-d'an 
, 


& L A 
Belcourt 
Lg FE 
1 «ni scembre 1901, au Go- 
un soir de dE Londres, en pré- 

Jonial MSélite du monde anglais, 
senc re du nom de Howard-An- 

rateur du nom k à 
ur OT y venait de parler des 
qus Kenne Meais, 11 l'avait fait 

En nadiens FANÇAISe avait PAL 
Cana b de ceux qui arrivent 
avec Paplom , À 
avec St comme. d'hubitude on 
de Joint, s dans les miliéux où 
parle de MO es on terihes diffa- 

, ous ignore: en. erme Etat 
Jon es avait décrit le menu 
DAVSANS, si frugal qu'on n°v 
de nos Dee du pore, des pois 
vovait guere que 1 Ï art des 
et du pain; et, dans la plupar ; 
familles, assurait-il, on etroul [ 
facilement les caractéris! 1 SU $ 
races indiennes mélées à la nôtre, 
“er de loi et de l'originalité de son 
qi inon de lexactitude de ses 
su ts. je conféreliticr se pré- 
Fait à prendre son siège, au mie 
lien des applaudissementéss quan 
l'un des auditeurs se-Jeva et il eman- 
da quelques minutes de rép iques , 

C'était un jeune homme de iaute 
taille, mince el distingue. jmpeecne 
blement vêtu, le geste élégant, Ja 
parole facile. Ses arguments tran-. 
bhants et incisifs tombêrent dans 
la salle comme des #riuns de grêle 
Durant un quart d'heure il tint V'au- 
ditoire suspendi à 1$es lèvres," lui. 
révéla les qualités des Canadiens 
francais, la ricliesse de leur Jitté- 
rature. les gloires de leur histoire, 
leur rôle dans Péclosion et le dé- 
voloppenent du Canada, Le nrési- 
dent de la conférence: l'auditoire: 
farent empuignés par la sincérité 
de Porateur, autant: que par lha- 
bileté de sa défense. En, un dastant 
tout ce monde füt sur pied nour fé- 
liciter ct complimenter ‘maître Na- 
noléon-Antoine Belcourt, qui venait 
de faire ses premières arines, dans 
va milieu hostile, pour la défense 
de nos droits et Fa revanche de no- 

e honneur. OS 
" H n'abandonnerait plus celte tac- 
tique d'aller au sein mêuie du camp 
adverse défendre avec courtoisie, 
mais vigueur, la cause qui nous est 
chère, Depuis plus d’un quart de 
siècle il s’est identifié avec l'expan- 
sion de da culture française ét la. 
conservation de notre langue en 
terre ontarienne. Premier président 
de l'Association d'éducation d’On- 
tario, il a conau les brentières Int 
tes, il a soutenu les premiers chocs: 
de la grande bataille scolaire dans 
sa province natale. | > 
Mèlé intimement aux iuttes politi- 
ques de Wilfrid Laurier il arriva tôt 
aus honneurs que lui méritèrent ‘la 
droiture de son caractère autant 
que ses qualités de diplomate, d’a- 
rateur et de grand Canadien. Ît ap- 
partenait à cette catégorie d’honr- 
ues, trop rares aujourd’hui, qui 
s'élévent au-dessus dés contingen- 
ces mesquines, pour, rechercher 
Fintérèt du pays: il est de céux qui 
méritent Le titre honorable de “po- 
litiques”, quuid'trép de personna- 
ges en vettette héritent du qualifi- 
atif de “politiciens” Orateur à la 
Chambre des Communes où il suc- 
cédait au futur juge Brodeur, il ap- 
porta à l'exercice de ses fonctions 
cctte dignité remarquable qui à fait 
de li une des personnalités de no- 
tre temps. 

Pére de cette Association qui a 
{au accompli pour l'avancement et 
hi défense de nos droits dans l’On- 
aie, 2 est reste lapotre infatiga- 
ble de lirvédentisine français dans 
sa province, Depuis dix ans, on Île 
voit se dresser contre des’ lois per- 


ons 


dans 


Personne autant que le sénateur | 


| _ _  Fumez 


Bélcourt n’a contribué à Ia nais- 

Sance ‘de cette ligue, qui constitue | 
une révolution véritable tenant un 

peu du miracle. Le coup de mai- | 
tre, ce fut de faire accepter Ja lé- 

gitimité des revendications fran- 

caisés par des homnies que leurs 

habitudes d'esprit, autant que leur 

milien, laissaient étrangers aux 

aspirations de notre riice, Pas une 

semairie ne se passe, que le séna- 

teur. âgé de G4'ans, toujours droit, 

à peine grisonnant, n’aille porter 

la richesse de ses renseignements 

et Ie secours de ses avis aux meui- 

bres de la Unily League qui tra- 

vaillent, dans un camp opposé, au 

réglement du probléme français, 

‘ M. Belcourt ne négligé pas pour 

cela la propagande parmi les siens. 

Nous avôns vu dans des salles 

immenses, jeter le grain de la bon- |. 
ne doctrine, au milien des populn- 

tions anglaises. Noûs l'avons vu 

aussi, dans de petites salles enfu- 

mées de lointaines paroisses, ap- 

porter à nos compatriotes le récon- 

fort. avec une pareille chaleur, un 

E enthousiasme, Parmi les ‘nô- 


VE à 


tres. il cest lé phare sur lequel <e 

isuidett la ‘jeunesse étudiante de 

T’Ontario, tout le groupe des insti- 

tuteurs et des écoliers bilinmes de | 
Ja: prôvinéé, à Ottawa, à Windsor, 
À Pembroke ou dans les comtés de 
Pest, Ses lettres lucides, tranchan- 
tes, enflâmmées, pour écarter guel- 
que basse manoeuvre, pour refu- 
ter quelque prétention nouvelle de 
l'adversaire. sont come Îles ‘pro- 
cliunations d’un général à ses trou- 
pes. la veille d’une grande bataille, 
"Caractère élevé ‘et solide, 1e, sé- 
nateur , Belcourt est maintenant 
une figure nationale. Les Cana- 
diens ‘francais de l'Ontario ant 
nour Jui Padmiration et la fidélite 
qui ne vont aw’at vrai chef. Aux 
veux des Anglais, il représente une 
sauge: La nôtre.:et la seule identi- 
fication de: cet homme avre n9s re- 
vendications francaises, Les émout 
déjh sur Je caractère de notre 
droit, Pour'la racer, des hommes 
comme le président de l'Association 


, 


| Paq 


Education d'Onlario constituent 
un aciif dont la valeur ne se calcule 
pas en piastres et en sous, mais qui 
entre dans le coefficient moral 0" 


se fonde notre survivance. ; 


(L'Aclion française) 


LES NOUVELLES : 
CHEZ NOUS ET AILLEURS 


tie enorme comen 


| 
| _ | 


“Je finis en vous bhénissant de 
tout coeur vous, votre Société, vos 


travaux... 
! C. CARD. LAURENT 

Lettre de Son Eminence le Cardinal Il est opportun d'ajouter qu'après . 

ciété du Règne social de Jésus- [UM Audience accordée, le 16; jan-! 

Christ, M. Georges de Noaillat vier dernier. aux promoteurs del 

1 ‘ cette ocuvre, $S. Em, Je: cardinal 
“Laurenti a accepté d’être le. Prési- 
dent l'honneur de In, Société du 
Règne Social de Jésus-Christ, 

—Les Nouvelles Relieuses, Paris. 
14 


Royauté sociale du Sacré- 
Coeur 


S. Em. le cardinal Laurenti, Pre- 
fet de la Congrégation des Reli- 
gieux. a adressé à M. Georges de 
Noaillat, président de la Société du 
Règne Social de Jésus-Christ, Roi 
Universel des Sociétés, Ia lettre sui- 
vante: ‘ 

“J'ai parlé au Pape de la Fête 
dans mon Audience du 16 janvier. 
Le P. Venturini m'avait donné tout 
le dossier original de demandes de {sité d'Ottawa venus de Québec et de 
plus dé 300 cardinaux ct évêques. [Ontario au nombre de 500, ont cé- 
Dublois, la signélant au Saint-Père-llébré par une belle réunion de fn- 
Py ai ajouté la lettre du cardinal [mille le 75ème anniversaire de la 
J'ai remis tous les Griginaux dans [fondation de ccite institution. | 
les mains de Sa Sainteté, avec le! y y cut messe célébré par Mur 
projet manuscrit de la Messe et de Bouillon, ancien élève de l'institu- | 


Les anciens de l'Université 
d'Ottawa 


jou 4 
Ottawa— Les anciens de l'Univer- 


t 


sécutrices spécialement  promul- l'oftice rédigé par. le Aueohinie tion et sermon par le KR, P: Gcor-| 
guées pour éteindre au fond des 2e LaApe gartlar 1 SOL 


cueurs Jatins la lumière ‘qui. les 
garde français et cutholiques, Îles 
traditions qui les conservent cux- 
mènvs. Par une pente faeile çt in- 
vincible, ceux qui se vouent à de 
barcilles luttes perdent quelque- 
fois leur sérénité, Rien de tel chez 
M. Belcourt qui croit suttout à la 
persuasion et dont la parole cour- 
bise recucille aujourdhui des vie- 
toires dans les mikieuX qui: nous. 
étaient  autrefnis ‘ hostileS' où du 
moins fortement antipathiques. 

Qui nous racontera tes après-midi 
dépensés dans son cabinet de. la 
Banque Nationale, en face du Chà- : 
tou Laurier, en discussion serrée! 


+ 


avec quelqu'un de nos adversaires? points: 


Qui dira le nombre des . visiteurs 
sortis de ces colloques avec 
idées toutes changées sur le ‘carné- | 
tère de la résistance française dans, 
l'Ontario, vraiment épris. de ce pe-|! 
Ut peuple en lutte contre une pnis-; 
sance ussinilatrice formidnble, te- 
nant tête au gouvernement lui-mê- 
Me, pour la défense d’un principe. 
La plupart des grandés ‘conver- 
MONS parmi nos ennemis, dont cer- 
lines bouleversantes; sonût’ dues” à: 
ce travail intelligent qui exige du! 
tact, du {alent, une possession ah- 
solue de son sujet, une. connaissarni- 


ce approfondie de‘: ‘âme dé nôs 
Cotubatriotes anglb-sakohs, mais 


aussi Un feu sacré, tlitnenté de pa- 


triotisme et de foi, 

Les articles du sénateur,: dans 
ts levucs canadiennes où étran- | 
géres,, en h langue aiglaise, comme 
en langue française, débordent. de 
preuves, de textes juridiques et 
Constitutionnels, d'arguments qui 
recherchent la raison plus que la 
passion, 


C'est aussi lui qui présenta 
lh Cause Die 
et qui fit 
pire, l’exacte légalité du fameux 
Rédlement XVIF, : gaie du fumeu 
landis que tous les congrès 
verre 
avoir 
sullat, une société. se”formait x .To- 


de éhampagne, 


sono Dour rétablir P’harmonie -en- [aider beaucoup. 


me es races et sur un terrain com- 
: l'ésalité nationale, Cette as- 


sociation est maintenant: connue. dé: |: 


tout le Can SE de ce 
Unity L ada, sous:lé nom de fi. 


eafte et ‘son- influence %: 
eu trop le Influence 


pborts du Dr Hughes: cefrèré du 


ganistre orangiste de la conscrin- [vie immense, gigantesque à accom- 

P. Brand-maître lui.mêmie durant. |plir. lement a 
ées des’ loges. delquer:lés voeux des assemblées, maïs 
provihce:;, sont les {multiplier lég- pétitionis- signées et 


blusieurs années 


l'ouest de la 
geuvres tangibles 
ion, Elle réunit, 
a plupart 


de’ cetté. associn- 


\ 


Cardinal Gasparri 


hésion dernièrement obtenus. 


des ‘irès. à propos, 


car si elle est combattue, elle sera 


Sa dialectique serrée est |. 
lort goûtée des auditoires anglus, [la presse, des périodiques catholi- 


bilingue au Conseil privé |ronnée par un acte solennel du Pa- 
tort enfin éclaircir, par lau-|pe, -qui trouvérait le monde dispo- 
it du tribunal suprême de PEm- |sé.à en, apprécier la portée, 


: de coup travailler pour exciter un. mou- 
pncEntente sombraient:au fond |vemement universel. Les organisa- 
sroduit: avant {tions de la Jéunesse catholique, les 
produit le plus mince: ré- forces organisées de l'Action .catho- 


être rédois retentissement ‘pour 
ètre réputée négliguilile, Los : deux re 


comme'lon sait, |gcr 
des .intollectuels,. des d'Amsterdam.  / 


ges Simard, professeur à l’Univer- 
sité, - 

Au nombre des anciens sc trou- 
vait M. Maxime Berichon, d'Ottawa, 
vieillard de 85 ans, qui est entré à 
lAlma Mater le jour de sa fonda- 


de la chose; il s’est levé de’suite ct 
il est allé tout droit prendre d'au- 
tres papiers: “Voilà. comme j'ai 
présenté la chose” : 

—ÏH s’agit ici du Mémoire sur la 


pa ue le Pape avait uigué de tion À ya 75 amé en 
PACE a Fe à L'Université  d'Oitawu: compte 


ESC, dans son audience VE & parmi ses anciens trois archevèques, 
rs voulut bien sc cinq évéques et une pléilade ré 
ns da ns | à : , Îtres au Canada et aux Etats-Unis. 
charger de remeire à Sa Sainteté, Élle compte aussi parmi ses anciens 
ee : 8 ac von d'ad élèves l’hon. R. Lemieux, le. séna- 
“Je lui ai parlé des. voeux “qi teur Côté, le sénateur Thomas Cha- 
a répondu: “Cela ne suffit pas” pais, MM. Proulx, Lafond, Edgar 
a * p{ rise lus clairement |Chevrier, Aurélien Bélanger, dépu- 
gt il m'a exprimé plus CUP és: Af Léon Trépanier, échevin de 
Sa pensée que je résume en trois \jontréal, M, Joseph Daoust, prési- 
dent de In Chambre de Commerce 
de Montréal. 

Il ne sera pas sans ‘intérêt de con- 
naitre les noms des recteurs de cet- 
te grande institution depuis sa fon- 
dation en 1849. Voici leurs noms 
avec leur. temps d'office; 

RR. PP. Joseph Tabaret, fonda- 
teur, recteur jusqu’en 1866; Ryan 
1867; Tabaret 1867 à 1870; A.’ Pal- 
lier 1870 à 1873; Tabaret de 1874 à 
1886, date de sa mort; Prevost 1886; 
Fayard 1887 à 1889; McGuckin, 
1889 à 1897: Constantineau 1807 à 
1901; Emery 4901 à 1907; Murphy 
1905 à 1911; Roy 1911 à 1914; Ger- 
vais 1914 à 1915: Rhéaume 1915 à 
1921 puis le R, P, EF. Marcotte qui 
est encore le recteur de cette floris- 
sante ïihstitution et qui x présidé 
les fêtes, 

Au banquet qui'a terminé -cette 
réunion, M. l'abbé Raymond, ‘de 
Bourget, a proposé que {es anciens 
se réunissent tous Îles deux: ans. 
Cette proposition fut longuement 
applaudie par les 500 convives qui 
PFappuyaient unanimement, 


+: 


“10 La projet.est beau, très grand, 
mais précisément 
pour sa grandeur et son importati- 
ce, il mérite une réalisation digne, 
grandiose, mondiale, qui fasse épo- 
que, qui donne un ébranlement aux 
esprits, çcar-il s’agit de la proclama- 
tion: de la. Royauté de J.-C. 

“20 Pour’avoir l'effet voulu et don- 
per au monde l'impression exacte 
de la chose, il faut la préparation, 
la préparation étendue, profonde de 
la multitude, 

“Ji: ma. rappelé l'exemple de la 
préparation prémisse à la défini- 
i dé limmaculée Conception, à 
celle de l’Infaillibilité du Pape, 

“3o Pour obtenir cette prépara- 
tion, il faut agiter la question, il 
fant lu propager avec la parole et 
avec les écrits populaires, IL faut 
répandre partout l'idée, en pénétrer 
les esprits, même les adversaires, 


propagée davantage. 
“Le Pape suggère de se servir de 


A 


des journaux. , - 
“Une telle préparation serait cou-|pLojet de fondation d’un col- 
lège classique anglaïs à Ot- 
“Voilà la pensée du Papez il vous | AW ; 
réste done encore à travailler, beau- Ottawa— Des prêtres irlandais 
ainsi. que plusieurs catholiques. de 
langue française du diocèse d’Ot- 
F Jtawa vicrinent de mettre sur pied 
un niouvement pour fonder le “Ca- 
tholic University Club”, dont le but 
principal est la fondation d’un col- 
lège classique catholique de langue 
anglaise à Ottiwa. : L’Üniversity 
Club tiendra 1e 25: juin prochain sa 
réunion annuelle ou lon. arrêtera 
les détails de cette fondation, 
d Fe É d Ce que les catholiques irlandais 
“En v avez ‘une ocu- désirent c’est un collège qui'serai 
LEn attendant vous avez 1 affilié à l’université d'Ottawa, mais 
qui, resterait ‘autonome, Une autre 
alternative serait de fonder un col- 
lège qui serait une partie consti- 
tuante, mais autonome de l’'Univer-. 


n 


sité d'Ottawa. Ce-proiet a J'appro- 


Ni 4 


bation de S. G. Mgr. Emard. 
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que dans les divers pays pourraient 


“Les évêques sont au nombre de 
resqiie mille; il fañdrait obtenir 
Padhesion de: la plupart. Vous de- 
ve: être les jirécursèurs, les hérauts 
dé ax proclamation que vous dési- 


‘ H faut non: seulement. provo- 
les. envoyer au. Pape. Il-faut son- 
dès maintenant. ‘au Congrés- 


À 
{ Ve 


aussi en boites métalliques dune Z 2 Ib. 
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Congrès des ouvriers catholi- 
L ques 


Québec— Le congrès de la Fédé- 
ation des “Travailleurs  Catholi- 
ques du Canada aura lieu cette an- 
née à Port-Alfred, près de Chicou- 


timi, Dans la première semaine 
du mois d'août, | 
De Paris à Tokio 


La randonnée de l'iviateur français 
ne 

Paris — ,La  ravdonnée aérienne 
de Paris à Tokio accomplie par le 
capitaine Pelletier (l’'Oisv  repré- 
sente ‘un effort et un résultat pro- 
digieux. 

Paris-Bucarest, c'est-à-dire d’un 
bout à lautée de l'Europe en un 
jour. Le lendemain, un morceau 
de Ia péninsule batkanique: e4 FA. 
natolie tout entière avalés d'un seut 
irait; puis La vallée mésopotamique, 
la fournaise du, golfe Persique cn 
cu cinq étapes, Parrivée aux fndes, 
puis en Indo-Gbine voilà qui con- 
fond. véritablemént J'imaginalion ! 

Tout ce quiravait été réalisé par 
ses devanciers fou ses concurrents 
paraît peu de chose en comparai- 
son, L'expédition britannique, par 
exemple, préparée à grands frais ct 
annoncée à grands fracns, est dès 
maintenant distancée, et de beau- 
coup. Les Anglais, au demeurant 
toujours prêts à s'inchiner devant 
la supériorité sportive, sout les pre- 
miers -à le reconnaître.  L’exploit 
de d'Oisy a provoqué en Angleterre 
les . commnentaires les plus enthou- 
siastes. (C’est que la tâche incom- 
bant an pilote français <tait autre- 
ment ardue, Îl est tout seul avec 


son mécanicien, au lieu que les An- 


glais sont trois. L'appareil de ces 
derniers a été construit tout exprès, 
avec tous les perfectionsements re- 
quis et saus qu'on ait, un instant, 
regardé à la dépense. El pouvait, à 
volonté, se poser sur l'eau comme 
sur la terre, ce qui facilite grande- 
ment les monoeuvres d'arrivée, 
Depuis Alcp jusqu'à Bagdad et 
au délà Favion survole, il est vrai 
Pimmensité des déserts, Mais il «à 
pour se guider PEnphrate, son fil 
d'Ariane. Un ‘quart d'heure après 
avoir quitté Mouslimié, terrain d'a- 
viation d’Alcp, on aperçuit, dans le 
lointain, une ligne d’eau jaunâtre 
qui, coupée d'ilots, zigzague en dé- 
tours capricieux à travers Paridité 
des sables, C'est le grand fleuve 
de Babylone, que, désormais, l’on 
ne quitte plus jusqu’à la mer. Les 
roseaux, beaucoup ‘de roseaux, quel- 
ques champs au ras de Peau, une 
vague trainée de vie misérable, et 
c'est tout ce qui, en dehors des rui- 
nes, subsiste sur ces rives autrefois 
si fameuses, ; 
Ain$i, partant de Paris Je ainatin, 
on se trouve le lendemain soir au 
coeur même de PAsie: ear Alep est 
déjà le cocur de FAsie, Ses soukhs, 
sés bazars, qui couvrent une éten- 
due inimense. où grouille un feu- 
ple de marchands et de lsedouins où 
das un demi-jour troué de coups 
de lumière, flotte uné étrange odeur 
d'aronrites, de cuirs d’étoffes, d’hu- 
manité, ses bazars, autant que ceux 
de la Perse et de l'Inde sentent PA- 
sie à plein nez, es . . 
En cinq jours, qui pourraient ai- 
sément être réduits à quatre, l’hom- 
me volant atteintes portes de lin- 
de. Cest à peu près le temps que, 
il y a moins d’un siècle, on mettait 
pour aller, en voiture où en dili- 
gence, dè Marseille à Paris, 
"Ce qui, dans ce raid aérien, est 
le’ plus remarquable peut-être, c’est 
son côté pratique, les vastes nos- 
sibilités d'exploitation qu'il laisse 
entrevoir, I fait le plus grand hon- 
neur certes à ceûüx qui l'ont prépa- 
ré, soigneusement mais simplement, 
négligeant l'accessoire pour’ Pessen- 
tiek sans le crier sur les toits, ce 
qui es toujours une déploraltile mé- 
thode. IL fait plus d’honneur en- 
core. à celni qut Va exécuté, à ce 
werveilleux ‘pilote, pléin d’intrépi- 
dité. et d'expérience, ‘aussi maitre 
de sa machine que de ses nerfs, 


mg ep DS AI: 
À la congquète du Péle Nord 
Londres— De nombreuses expé- 
ditions polaires ont déjà été tentées, 
mais l’une dés plus audacieuses est 
problablement celle que’ se propo- 
señt d'entreprendre ‘deux 


font acheté un vicux bateau de’ 
che, mesurant environ 60 pieds de! 


| 


Î 


Nord, 


A mn ce en 34 Le 28 ne om tre | 
AT ne 


Hong, qu'ils sont actuellement. en 
train dé faire mettre en état à Sho- 
reham, Le commandant Worsley, 
de la marine britannique, et quet- 
ques autres prendront également 


part à l'expédition arctique. 
Avant tout, les deux jeunes gens | 
se proposent de pénétrer fort avant | 
dans lParchipel:Franz-Koscph, enco- 
re très mn connu des uavigateurs, | 


ct d'atteindre plus tard le Pôle 


rene name verte 


Lermnnetp gene temee carre pe np een rennes carre mere eee résnoge. ver vivre 


LOUIS HEBERT 


Du moins crént-il ln colonie en 
ramenant un colon: et pour une fois 
une hirondèlle fit le printemps. 
.Conume Fhirondelle repugne alorte ct 
fidèle, Les latitudüès d'où les frimns 


i'avaient exilée, Lduis Hébert, expul- 


jeunes 


Anglais, M. Sânguinitte, météorolo- 
giste, neveu de Famiral Grant, et 


ÎM Algarsson, né à Vancouver. Hs 


Fhospitalité. À 1 
ait sa femme, et tuème ses trois en- 


lé pére des croyants, 


ices de Ja terre 


A 0 


sé. d'Acadie, en 1013, par La hourvras- 


que venue-de Virginie, s’envolait de- 
Nouvetie-France |. 


rechuf. vers cette No e-Éranc 
dont Champlain ui sarantisuit 
La migration compre- 


fants. I dira sur. son lit de mort, 
dix ans plus tard, qu'il avait “pas- 
sé les mérs ponr venir secourir les 
sauvages, plutôt que pour aucun 
intérèl particulier”, ot que, si tel 
était le bon plaisir) de Dieu, il mout- 
ait pour la conversion de ces “eré. 
atures raisonnables, qui ponrraient, 
si elles vu svaient la connaissance, 
ahner un même Dieu que nous". 
Cet ancien apothicaire, qui s'én al- 
lait à mille*licues de‘sa patrie exer- 
cer le métier de cultivateur avee 
une, ve d'apôtré c'était Bien: le 
colon tel que le voulait Champlain, 
tel que le voulait le P. Janet, Un 
seul colon, cela paruissiit peu de 
chose: mais un jour le P. Le Clercg, 
historien français du Canada, écri- 
ras “I fut l'Abrabam de la colonie, 
Sn postérité 
a été si nombreuse, qu'elle a prodnit 
quantité d'officiers de robe et d'é- 
pée, de marchands habiles pour le 
négoce, de très dignes ecclésiasti- 
ques, enfin un grand nombre de 
bons chrétiens, dont pninsiours tmè- 
me ont beaucoup souffert et d'au 
tres ont été tués des sauvages pour 
les intérêts commiins”", 

Les Franciscains, eux aussi, com- 
mencaient de coloniser: it défri- 
chaient des terres à Québec: ils se 
fiattaient de pouvoir, au bont de 
déux ans, “nourrir douze personnes 
sans rien mendiér et France, avant 
du grain suffisinuient pour faire 
du pain et de Ja ivre, et des co- 
chons assez pour faire Iard”, et des 
anguilles à saler, et "pouvant nour- 
rir poules, oies, chèvres ét vaches!” 
ils amenaient de France, aussi, en 
l’une de leurs traveñsécs, un fin 
et une finesse, figure nouvelles porir 
la population sauvage, gui crut avoir 
affaire à des démons et qui, ds on- 
tendant braire, s'enfuit “à vau-de- 
route” dans les bois, Les ressour. 
“anadienne, bien ex- 
ploitées, pouvaient aider les Fran- 
ciscains à vivre, et à fuire 
leurs oeuvres. 

Déjà ces oeuvres _ s'ébauchaient: 
Le Caron, dans l'hiver de 1618 à 
1619 se faisait maitre d'école à 
Tadoussac, pour Jés Montagnais : 
son confrère Huet, aprés un bref 
coup d'oeil sur les besoins du Canau- 
du, regagnait PEurope, en vue d'in- 
téresser à la construction d'un col- 
lège pour petits sauvages fa génétro- 
silé française, On  vouliail ouvrir 
ve collège à Québec, à une petite de- 
imi-lieue du fort, duns le site mûme 
où Champlain souhaitait d'édilicr 
une ville, “de la grandeur presque 
de celle de Saiot-Denis”,—une ville 
qui s'appellerait Ludovica, du nom 
dû roi de France, et que domine- 
rait un beau temple au Rédoempteur, 


en commémoration du rachat des 
pauvres sauvages. Le prince de 
Condé, vice-roi du Canada, ct le 


grand vicaire de Pontoise, Charles: 


des Boyes,  fournirent quelques 
fonds pour le projet de collège: 
‘ hÂimass m| 


dès 1620, sous le hom de sémi 
Saint-Charles, une bâtisse, à 
bec, recevait quelques petits, 
ges, et d’autres s'expédiaies 4, 
les couvents francisenins des." 
pour y être instruits. “Notre. 


sfp: 


naire serait d'une grande resgotffe 


ce, gémissait Le Caron, si on avait 
les moyens de fournir à taut; mais, 
vu la panvrelé du pays, nous ne gau- 
rions y nourrir qu'un certain non- 
bre de sauvages”. 


GEORGES GOYAU, 

de l'Académie française, 
ae 
. BRESLAU— L'ex Kronprinz s'est 
inserit comme étudiant ‘en agricul- 
ture à l’université de Breslau. 
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La distribution de milliers de lettres 
est retardée de 2 à JU heures dans les 
grandes villes parce .que, les gétis 
d'affaires n'indiquent pañgla rue et lé 
numéro dans ‘leurs: en-téles: de lettres 
et sur leurs enveloppes, Si iinpor- 
tante que soit uue compagiie, tu.s les 
préposés des Postes’né, peuvent avoir 
son adresse présente, à l'esprit. Lun 
conséquence, SOL Cuurrisr sa slt» 
ment retardé si ses correspoudants sie 
- connaissent pas son adresse complète 
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vivre 
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“@, de 
1 f | 


| 
| 
| 
| 
l 


Trois élégants patroës pour fe uilles de paravent Léculés à Te 
soie où coton brillant, suivant le Üssu eûployé, Peuvent ass servir 
bour La peinture au prrogravure, 7 . FL 
Patron au carbone de chacun, ec  Perforé, 490. Eiaupage, 5e. 
Fourüitures, soie, S400 coton MF, À. 7hcpour chaque prhinnemr, 
Grande feuille de paoier cñrbone, bleu où blanc, 15e. 

Petite feuille de papier carbone, bleu, blanc, rouge où noir, 8e, la 
feuille, 2 pour 15e, ° 
Demandez totre catogue de broderie, envoyé franco c'ans tout le 
Canada, sur réception de die, cf 

Notre assortiment ‘de “Musique en Feuilles” est te plus complet du 
Canada. Demandez le catalogue et nos dénx grands ducci,: Valse du 

Quaker Girl, 55e, Valse de l'oiseleur, düe, 
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- La seule Compagnie Française avuni un siège au 


Grain Exchange : 


Expédiez-nous vos grains par chars. Flo 

/ veillons suigneusement au gras et au 
dockage. llous vous obtiernidros:: les æril 

; leurs prix du, marché :23 et es 1e: 


0 ! | .# 
Si vous charges par Pélévalenr, adresezuons vos billets 
d'ennnagidinaite (orage tickele), Gb House ton arringerons 
directemontavec li Cie de llévateur, ‘ 


Nous vous av eeronx #9 per cent, de sieur da votre 
grin sur recu du DUT of louding" où des store tickets” 
encatlendant de faire Ja vente, 


4 


Test très fuportant pour Les lormiers d'etre représentés 
à Winnipeg par tr iron compétente et honnéte, à cause 


des variations du marche. , 
POUR OBTENIR LES MÉILEGURS PRIX, 


TOUS VOS GRAINS 
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CON AN IZ-NOUS 


ELLE LEE EN ANT LP TT ET TETE TELE TS CNE RE TT TEA LE TL LL 
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Le Comptoir Agricole 
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300 Grain Exchange ? : — 
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LL est vrai que l'ouverture d'un 
port d'hiver à Ja Baie Ste-Catherine 


LE ( 
enfants ñ T'aimable suggestion de k La canadiens, tout en favorisant 


Education 
Pour que le ; Français ne dis- ‘Ichase peut être dite de plusieurs le-. 


cons à la suite. Il est préférable 
paraisse pas de nos écolés d'en embrasser imoins à la fois ef 


d'introduire du nouveau tous 1es 


maitresse, ‘nous allons cncyre t'e- développement de PEst'eanadien, 

prendre la première leçou”, et cela ser virait inicux que le- régie ae. fentraincrait des dépenses considé- 

pendant des semaines. : La même [tuel les expéditeurs du l'Ouest et, lrables « ménagement ainsi que Ie. 
cet éndroit, 


prolongement, jusqu'à 
du ehemin'de' fer Québec-Saguenay 
(partie du réseau National) mais, 
nous le disons plus haut, celte dé- 


surtout, assurerait un gts frafic et, 
donc, de plantureuses receties à 
nos trois grands transcontinentaux 
--doût deux nation: us qui sen 


Vitr 


Euseignement du français aux com- jours. La IVe leçon est bien bizar-[blent souffrir surtout d’un mi: nque ipense ne doit pas effraver le pays, 
mençants re pour l'enfant. Il rencontre dans |de trafic. Si elle : constitue un placement im Pia 
la méme leçon larticulation de 8g| Au point dé vue national le char- IMense pour lavenir. dE 
Le dicton “Tous les chèmins mè- dur et g doux. Dans la 5ème leçon sement d’une plus grande partie du |. Considérant Ja belle envergure, a- cout 
nent à Rome,” peut les d'enx s’ap- Penfant cost tout confus: A part les {blé de l'Ouest par les ports can | Ve6 Wauelle vous. nes concu ins | 
piquer aux méthodes d’enseigne- articulations s; z, et x, le voilà avec |Gions ai si lininense avan- Plan de réorganisation des Chemi 
c lou: ' diens aurait aussi Timm felde.fer Nationaux du Canada; con- \ 


, 


nent de la lecture frane çaise aux pe-je dur ç et c doux devant les voyel- |} 


tage de relier écononiquement deux 
ge de relier écononiques isidérant les pouvoirs considérables 


tits élèves de In premiére annéb:!les e et i tous les sons et articula- moitiés de pays entre lesquelles des vez 
mais comme il ÿ a chemin droit él itions sont exernplifiées dans une ñ4- intérêts souvent divergents creu- | tet le prestige immense dont vous 23 rue de la Rivière-ouest 4 en 
iglomération de mots abstraits tout ijouissez auprès des gouvernants en ‘ Prince-Albert commerce de notre beurre ? ler prix #50, 2e pri ix 825, Ln 


chemins tortueux, il v a aussi mé- 


sont un fossé qui menace vraiment 
ibode directe et plus ‘expéditive, à 


Cet aspect considérant, 


à ‘fait au Crlà.dé.sa compréhension. |Punité nationale. t de 1 la matière. de transport: 


lie Ja 


résultats durables, et méthodes On continue sur ce terrain là, ct par- question, tout comme celui du suc- l'US L étroite relation qui 4 a 
moins claires, moins pratiques et mi les phrases détachées formées | à de nos chemins de fer, mérite !Prospérité de pays au  développe- 
plus lentes. de mots séparés par des traits d'u- évidemment l'attention de tous les! Ment normal et progressif de ses 


voies de communications; 

La Chambre de Commerce de 
Chicoutfmi vous pric humblement 
étudier le double projet; lo du 
chargement d’ une plus gr ande pro- 


Depuis que nous sommes passés nion Penfant aura pour l'amuser et 
comme petits élèves dans les clas- l'intéresser, “le juge a Ia parole ru- 
ses élémentaires plusieurs méthodes de.” (une lime est rude) Ma tâche a 
ont été essay ées avec plus ou moins été rude à l’école.” “La Grèce a été 
de succès: Des recherches el des célèbre." (La graisse a été sès lè- 
expériences psychologiques ont été vres) “Jadmire Pacte de Pascal” 
faites et ont apporté des résultats “Tite a la parole sonore.” “I a ob- 
tangibles qui prouvent Fa valeur de tenu des succès,” Sauf quelques ex- 
certaines - méthodes de nos jours. eeplions toutes les autres phrases 
Malgré toute la reconnaissance que ne valent pas mieux. J'avais oublié 


je ressens pour le dévouement que de vons dire que nous sommes maiti- 
in‘ont témoigné les maîtresses de la tenant à lire des phrases dont les quat d'un où de quelques ports de leoutimi vous prie de faire valoir le 


petie écolet je me considérerais infé- mots coupés par des traits d'union, Pest, Un tel aménagement peut pr ojet_ plus haut mentionné aupres 
rieur à ma che si j'enseignais sui- soul reproduits partie en type et coûter plusieurs millions, mais ces de qui de droit de plaider pour sa 
vant certaines anciennes méthodes partie en italique, Quel, emberlifi-" dépenses, si énormes  soient-elles, réulisation dans Ja pleine mesure 


hommes sérieux de ce pays. 

L'organisntion du chargement et 
de l'expédition d'une plus grande 
partie du blé de l'Ouest dans les 
ports canadiens est une chose au bortion du grain de l'Ouest à des- 
moins désivable, cela ne fait aucun nation de l'Europe dans les ports 
doute, pr Pat JL , st-ce pratique, Ke L'Est canadien: 20 de l'ouverlure 
est-ce possible / d'un port d’ hiver à In Baic Ste-Ca- 

La solution du problème nous pa- therine. 

‘ait être dans l'aménagement adé-| La Chambre de ( ommeree de Chi- 


Réparations de montres |, 


Moutres «de poches 
Montres bracelets 


Grand 
Tout travail est garanti. 


nantes à «émhbrhmenr 


TRÔISIEME EXCURSION 


Trains spécial de Winnipeg 
‘Arrêts aux différents endroits 


Organisée par les excursion- 
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“Un don en age at aux 
fermiers 2 


C'est ce que nous faisons Presque en donnant le meilleur 
prix possible pour votée erême à chacune de nos crêmeries coop. 
ratives. Envoyez-nous votre prochain bidon de crème ct ess. 
Nous avez-vous envoyé votre sugacstion pour là marque de 


! 


netioyées....#160 
nettoyées…..$2,50 
e et aiguilles, “chacune 25, 
ressort 


‘Ap- 
portez votre montre’ et faitestla ré- 


riser et inspecter. Ca ne vous 


era rien. 


C. À. McDONALD 


Horloger Vétéran 


re ELU Énogeemer gare 


demandant notre beurre Co.-Op. el notre crême "à là glace jp. 


minion” vous enconragerez voire propre industrie, 


his Go-aperative Creamories LL 


ANNUELLE A'LA GOTE 


(LA COMP AGNTE DES, PERIERS). 


Fer SASK, 


4” 


PRINCE-ALRERT 


À à 


S ‘ ‘ 
ee im 


nistes su, 


| NEW YORK D LAVRE 


sans profiter des améliorations qui 
ont été apportées à l'enseignement, 


cotagv! 


seraient 


pleinement 


justifiées par ide Ja 
Avant de s'embarquer pour le vo- les immenses avantages. matériels et ‘avoir, après étude faite, de son op- 


lortueux àTiravers les téné- MOTAUX qu elles vaudfaient au pays. 


vonviction que vous pourrez 


portunité et de son avantage. 


De même que le Lermier d' aujour- vage ité € 
d'hui est bien aise de se servir des bres de ce syllabuire, j'ai ‘ronuvé Une raison qui a pu, dans le pas- La Chambre de Commerce de 
instruments armoires modernes les jus satisfaisant et productil dé. ré. sé, avec le concours de certains in- Chicoutimi se met à votre dispo- 
plus perfectionnés au lieu de se von- Jérêts ‘privés puissants, détourner sition pour vous rendre, relâtive- 


tenter de la main pour semer, de la 


faucille et du fléau, nous devons eme \ 


loyer dans l’enseignement les meil. dès exercices phoniques mienx gra. | ricains, c'est que l'on croyait lebassure que votre réponse est atton- 
leures méthodes qui permettront de Qués sur de tableatt noir. nt Patent On eelle ere due, pat elle Avec nnxiété. site 
faire le plus d'ouvrage surtout quand Lo chu ji li ] € Veuillez agréer, e président, 
on est surehargé de grades dans une RT reur se dissipe aujourd'hui. En ef- l'honumage de nos remerciements hoste de 
école, Nous, dans Pouest, avons {à suivre) je il est admis par tous ceux qui anticipés et de nos sentinients les 
plus besoin des méthodes perfec- HOSAIRR. GACGNE, connaissent le mieux le. fleuve St-: ‘pins cordiaux, en mène temps que 
tiohntes puree qe le temps que Coderre, Saske —Hostituteur TL aurent que te-tours d'eau est fa- ‘nos meilleurs voeux de succès, 
us l'uneatuna. | : clement navigable en hiver, fus- LA CHAMBRE DE COMMERCE 
nous pouvons donner à l'enseigne. Pour unie l'Est e nel Se el ! , , us u FE GO GE 
ment du francais est limité. Si nous unir l'Est ef l'Ouest ca ji à la Baie Sle-Catherine, sur de DE. CHHCOUTIMI 


ne les avons pas il faut suppléer aux 


sultats d'enscigner en premier sui- 
vant la ,méthode visuelle el puis par 


nadien 


le grain de l'Ousst des ports de fl Est 
canadien au profit des ports’ amé- 


rive nord, un peu en amont de ? 


tloussac, 


l'a- 


les services 
Et elle vous 


ment à ceétle affaire, 
dont elle est capable. 


LH, Cmir, président 


Cette excursion d'un grand inté- 
rêt pour ceux qui sont en vacances 
et'd’'une grande portée édücative 
pour. “Pétudiant et’le professeur of- 
fre ‘une occasion nuique de visiter 
les Moniagnes Rocheuses, le Parce 
National Jasper et la Côte du Pac i- 
fique, 

Le. train spécial pour cette excur- 
sion. compr end équipement complel 
wagons-réfecloire, 
radin, ct quittera Winni- 
beg de 2 juillet, Après arrèts à plu- 
sieufs points d'intérêt, le train ur 
FEAR À Prince-Rupert le, 7 juillet. 
A ce dernier endroit, Les: excursio- 
nistes s'embarqueront. suf l'un des 
palais flottants du service dn Cana 


de Wagons-lits. 


diet. National pour une croisière de 


el PLYMOUTH À 


ot arrivée à un quai 
Six jours pour l'Angleterre, 
“PAR 
“PRANCE?, 
: LAFAYETTE, 


Fameux 


\ 


Chicago, 


En Europe avec Luxe et Confort : 
Départ d'un quai couvert "à New-York 


IGNE 


: PARUS 


couvert au Havre, 


18", 11 juin, 2 juillet, 23 juillet 
18 juin, 9 ,juil., 30 juil. 


2h juin, 16 août, 27 sen. . 


-paquebots une “seule classe, 
- Havre -- Paris 
Roch imp 


New \'ork | 
24-sep. aui 4 


d'intérêt: 
T ” ANA NE MANN TETE CTUTTPNTE TEE 


défauts. Dans ce but voiei quelques mue = us, L'Toureux 1 “f juin 5 “joil, 5 août : 

critiques et SUBHESTIONS, résulttts Vous publions ci-dessous tn mé- Penn man en mont mn, mg . 550, milles à travers ln Funeuse Suffren, 28 juin, - La Savoie, 7 juin, É 

de treize années dobservalions el hojre adressé à Sie Ileney, Thorn- ss ne Passe Inérieure" jusqu'à Vancou- 12 août 19 jui. | 

de pratique avec des enfants de 6 Jon par la Chambre de Commerce j Vers | | LL. . : 

7 et 8'ans. de’ Chicoutimi exposant un projet [FE [ Æ S NO UV E L. | E QG. Bien que l'exeursion se termine New-York Vigo — Bordeaux 
Le professeyr de littérature dans de développement des ports canau-Î[E à er CCUX ui. veulent avoir Roussilon. juin, d' HAUTE . 

une université quelconque où le doë- diens qui serait à l'avantase des ff :: - : eur; billet jusqu'à Victoria, pour- 29 juillet © & juillet aoû 

teur de philosophie, ele.cte. tout deux. parties du pays ee ‘à . CHEZ NOUS ET AILLEURS ront l'obtenir sans frais addition- Service canadien d'Europe à Halifax ., 

compétent qu'il peut être dans sa Lu Cuanibre cv Comme ee def | nels. ‘Tous les agents locaux du Navisnli le Borde: l les 21 jours dans | aquebots confort: 

matière n'est plus chez lui quand il Chicontini, dont la mission est dé EE mul | Canadien National se feront un vlai- AviISAUOn dc Dies Wet es. 1 i à TU aa 1 $ eontortis 

s'agit de leçons à de petits enfants Travailler au développement écono. -M di U gi sir de donner les renseignements |? des, Roussillon ct la -Bourdonnai oo" 

dans leur première année d'éeule. mique du district de Chicoutimi, ne | essages par radio entre ñn nouvéau rayon de la {complets concernant ete exeur- | Agents” locaux à Prince-Albert " 

Pour preuve voir certains manuels peut rester indifférente aux ques |]. PAL x} || : “cs sion, pour ce qui regarde Le prix. = st : 

approuvés par Îles départements d'é- tions de transport, paree qu'elle re- 1 Australie _et l'Angleterre . mort le choix des routes, le retour, ete. Agent Général: À L ABELLÉ HS rue Main #7 Winnipeg, Man.’ 


différentes provinces. connaît dans les voies de transport 


l'un des principeux facteurs. de dé- 


dueation des 


Nous avons dans le syllabaire up- Londres— De nouvelles découver. | : 


Londres— Ti est probable qu'on 


ne on lentes Le Véle t e  n Der Ass le Les coprermant Le ui 6 les ra 
écriture tellement petite et indis- pu , î { ec ic es de nature à 'ÉVO_ 
1 pour on distriet puissamtmient riche dans uncrayon entre la Grande Br e- ilitionner 


tout ce qui avait été trou- 


tinéte qu'elle fatigue les petits 6n- en re sourees naturelles, mais nai: 


lants de six et sept ans, et même heureisement éloigné des centres [RENC et l'Australie, disent les jour- vé jusqu'ici à ce sujet fail aetuelle- 
les grändes personnes, el peut en d'exploitation el de consomma- NAUX: au sujet d' une déclaration fai- [ment l'objet d’un examen  appro- 
dommager leur vue: aussi une varié. ton. : | jte par, le premier ministre Bru-"fondi, ue 
té de manuscrit qui ne sert qu'à erêé- La Chambre de Commerce de ! as du ehambr e des représentanis| Le Dr. F. A. Wall de l'Univérsité 
er des difficultés. La meilleure cho- Chicoutimi se plait à constater que l stral ie, de Sheffield, annonce la découver- 
se à faire cest de ne pas lire celles votre talent "dorganisation, votre | Yaprès une dépêche de Melbour-Îte d’un autre Srayon de la mort”, 
qui sont dans le livre et d'en meitre activité inlassable et votre argent P© | le premier ministre aurait dil semblable à celui découvert par 
au tableau noir. Les phrases avec de tu s su vn Lan ue régountre : que Ja situation entière de la trans-{Grindell Mathews. D'après le sa- 
les mots séparés par des traits d'u le probléme, jadis inquiétant, de Mission par radio a été radicale- jvant sa découverte permel de trans- 
nion portent l'enfant à hésiter; S'il nos Caemins de ler Nationaux. Luc! ment changée au cours de Ia derniè- mettre l'énergie clectr ique daris 


re quinzaine, 


n'importe quelle direction à travers 
lespace sans 
unédiair es, 

Le Dr, Walt ac ‘demandé des paten: 
tes. ot il clics sa “lécduverte avec 


ne lé fait pas de voix il le fait né- 
cessairement de vue. Dans la pre- 
mière leçon on y,reneantre douze 
sons: purs représ sentés chacun par 


effet, ehagüe inois nous apporte Le 
Pheurense nouvelle d'une améliorn 
bon dans les finances eotnine dans 
Porgtiisation générale des Chemins 


se 


Re 


[Un « sérum contre la Scarlatine | 


l'usage de fils inter- 


uatre différents caractères 1Vpe de eo ' y 
quatre « ns N PE de Ter Nalionatix.. Veuillez agréer Ballimore— Un nouveau sérum, Île ministre de :l'aviatior 

majuseule, par exemple À, a ee Qui AL le Président, nos plus sinrère. : F ê te 

lai “unte-huit représen- Ù qui révolutionnerait la méthode del La France ‘et la Grande-Bretagne 
fait en tout quarante-huit représen iélieilutions pour ces premiers sue. tr aiter la fièvre scarlatine, a été son en î Ë detagne 
tations où images visuelles que l'en. 66 prisases du srand succès final. ce des : sont engagées dans né course pour 
fant doit essayer de retenir dans sn ou k \ expérimenté avec: des résultats ne obtenir patentes ct droits pour le 
ê HA te détns AUS vou oi vous imposer une vorables dans dix-huit cas à l'hôpi- nouveau “radon de là: mort” du pro 
telligent ayant mème déià une mo- péliticue où ut programme, tr, tal local Sydenham., ifesseur Matthews, qui"est sujet bri- 
petile intelligence. Quel adulte in Chambre de Conunerse de Chjcon- ! ‘Le nouveau sérum est dû au Dr tannique. Le professeur Matthews 
venne instruction bonresit entre titi ‘erail heureuse de eonfaitre "A R, Dochez, professeur associé de 

prendre une lecon de euarante-huit votre opinion sur l'opportunité Hmédecine à l'université Columbia. avec une firme française quand il 


nouveaux earactéres? Nous ne par- d'organiser sur'une plus gr ande &- On dit qu’il a obtenu du succès ans | fur rapnelé en Anglèterre pour une 


était à la veille de Signer un contrat 


ons pas de les maitriser C'est chelle te transport du: grain de les hôpitaux de New-York, New consuliation , Avec les” fonetionntaires 
bien de la part de l'auteur de nous FOnest à destination de l’Europe, Haven, Conn. et -Pékin, du gouvernement, L 
avertir de faire reprendre ces exer- par les Chemins de fer Nalionaux.! L’injection du sérum dans les | 
ciees jusqu'à re oue Télève Les ait nuis * chargement ui l'expédition muscles du patient, à, dit-on, pour mr er T— 
maîlrisés. Mais west là le plus de ce grain par les norts eanadiens, ‘effet général de réduire la tempé- : Mori 

raure à la normale en douze heu- Ua nouveau Erogrés dans Îa 


grand manque dé ar pédagogie. A Les auelques études que DOUs 4, 
vez-vous jamais observé Pexoression vous faites sur cette queshoi nous - res enViron, et dans pratiquement transmission : pe radio 
de dégoût et le manque intérêt qui inglineut fortement à evoire que le chaque cas léruption qui aceon- 
se reflète sur Les petits visages des cliargciment de notre grain dans les pagne l& fièvre disparait, Rome—john Hay Haunmond, dr. 
ne mn ne un À 0 nn ar : inventeur américain, se rend à Lon- 
dres, pour communiquer à l'amirau- 
té anglaise ses dernières découver- 
tes on fait de transmission par va- 
lidio. Ji a déjà obtenu plusieurs con- 
jurats de Pltalie, les appareils devant 


Le ee nee eme meme ne ae nas ce que 


“ 
ne anni ia dnémdd du mn ns 
AH cie w dites chbie crie 8f M 
esénerive orne rares 


‘re construits aux : États-Unis, ; 

Ce système permet Pémission. de 
plusieurs messages la fois sur la 
méme onde térienne et peut entou- ; 
per de secret ces transmissions, Ges 
Les pen rourraient être très uti- 
| 


les" pendant la guerre parce que 
pour capter les messages il faut 
ivénnaitre une combinaison donnée, 
| De plus tes postes transmetteurs 
pourraient se faire payer par les é- 
Tirouteurs-de leurs pr ôgramines, ‘ 


D'RER 


Les photographies se irans- 
mettent par, radio 


Les meilleurs cuisiniers du K6 


du 


| 
New-YVork— Des experts de la 
icompagnie Anerican Telephone & |: 
Telegraphi ont pu transmettre ‘des 
Lvhotogr aphics de Cleveland à New- 
\Vork à l'aide de lignes téléphoni- | 
iques de longue distance, La métho- 
ide employée est le résultat de plu- 
isieurs années de travail, et elle est 
présentée comme simple, :1 apide: ôt 


La reponse est simple LM {réente® come pie, pe 


. les apyareils de longue. distance, là 
Parce qu'elle leur denne du beau pain et de 
. la belle patisserie qui réjouit le mari, - 
- les enfants et les visiteurs 


ff loû- on les demandera, 
lt. Les expériences ont prouvé qu ’on 
Hinouvait envoyer de, Clevel land à 
New-York des photographies ‘ qui 
il'pouvaient être insérées dans le jour-- 
Mal-dis minutes seulement après 
Liieur point de départ. Dans un cas 
[en particulier la transmission n'a 
| 
[l 


ESS EEE 
+ $ 


mis que dk minutes à se faire, de 
Cleveland à New- York, en excluant 
le ‘temps qu’il fallait: pour oblenir 
a photogr aphie à Cleveland, et .le 
fenips requis pour. développer l'é- 
preuve transmise à New-York. Les 
photos transmises hier étaient de 
cinq nouces carrés. , La transmis- 
sion des photographies réussit aussi 
pleinement, 

Quand les conditions atmosphéri- 
ques sont convenables le même pro- 
cédé ‘de transmission peut s'appli- 


= 
“+ 
Le 


EX 


De plus, en employant la “Cooks Pride, l'a- 
.cheteur soutient üune industrie du. 
: nord de la Saskatchewan 


quervan rAdio, oi , 
RAR n 
Un millier de . “piéries dane- le 
foie  .. :. 


Kingston, Ont. Le € Dr -Rôgârt,' à 
l'hôpital de l'Hôtel- Dieu, : en prati- 
quant une opération. a retiré . pas 
moins de 1,032 petites. pier res. dans 
e foie d'ane mondes: - 


SAS. “ 


LME 


Il est plus facile d’aller a 
Bicyclette que de marcher 


ENRI se plaignait toujours 
de ses pieds et des longues 
marches de sa maison à l’usine sur 
: le dur ciment des trottoirs et de la 
\ raute. 
Un jour qu'il était plus: fatigué 
! et que ses pieds lui faisaient plüs 
l . mal que d’ habitude il vit passer un 
homme qui pédalait sans: “effort, 
“Il est plus facile d'aller à Ri- 
cyclette qu'à pied” se dit Henri, et 
pendant toute la journée celte iléé 
lui-trotta dans la tête, 


Si vous parliez à Henri, il vous dirait’ 
ce. qu'il pense du Pédalier  Triplex 
C. C.M.—-cette merveilleuse source de 
pouvoir qui répond à la plus légère pres- 
sion sur les pédales et qui rend le roule- 
ment des C.C.M. si moelleux et si facile. 


T1 vous montrerait le solide et: puis- 
sant cadre en Tubes Anglais sans joints 
le brillant nickelage* qui ne se rouille 
jamais ‘grace à une premère couche de. 
cuivre— émail resplendissint qui a été 
cuit sur une, Couche d'anti-rouille * pour. 
lui permettré de résister à Ja piuie et à 
toutes sortes de mauvais”. temps —1la 
. fouvelle Pédale Gibson avec son cadre 
en aluminium à l'épreuve de la rouille 7 

Le soir, en. sortant du travail, il —-et le Frein Hercules C.C.M. qui per- 
s'arrêta chez un agent de C.C.M. ct met d'aller si légèrement à roue libre, 


après ‘avoir examiné les différents mo- qui est si puissant et tellement plus 
dèles choisit celui qui lui convenait lé léger que l'ancien modèle . latéral. 
mieux, L'agent C.C.M. de son côté, vous don- 

Depuis, Henri n'a plus mal aux pieds nera volontiers des renseignements sur 
et il ne se plaint plus, Au contraire, il la-C.C:M. et vous montrera avec plaisir 
dit à tout le monde qu’il ne s’est jamais les nonveaux modèles—le Standard, le 
mieux porté depuis “qu ‘il s'est mis à «Special, Je Sport, le C.C.M. f'iyer et le 
faire de la bicyclette, modèle à Barre Courbée, 


11 dit également qu’il se rend plus vite Les prix sont de $15.à $20 plus bas 

à son travail—que ses, chaussures lui que les “hauts” prix. Une grosse valeur 

+ durent plus longtemps que sa bicy- d'Une Piastre pour chaque Piastre jaue 
clette lui fait gagner beaucoup de temps. coûte une C.C.M. 


RED BiRD-MASSE Y—PERFECT 
CLEVELAND-COLUMBIA 


‘Fabriquées au Canada par 


Canada Cycle & Motor, ‘Company, Limited S 
“Montreal, Toronto. WESTON, Ont. Winnipeg Vancouver — Fo 4 


Fabricants de Bicyclettes Canadiennes de Haüte Qualité depuis 25 ans * ta \ 
Aussi de JOYCYCLES C. c: M I—Les Bons Tricyeles qui roulent bien _4\ 
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Asnértiment complet de jeux et de chasse, Lot cons cidéreble : d'armes ‘ à : feu et de pes 


JeRnce ALERT, Sa. à 


_de rechange 


Load. AVENUE CENTRALE 


Le t 


En 4 
ET des pret — 


ru 


de 


de sa mère. 


| vaient été rudes. 


L'ettres d'amour 
es 


JEAN À LUCE 


, iselle Luce, ., Lu 

demo vez dit un jour: “Ja 
dore des helles histoires joliment 
dore Îes 


es.” roici 
racontees. Me v 


de pouvoir 
instement, Je 
ESS r 
histoire Mervel 
que Vous préfèr 
toire d'amaur. 
M'écoutez-vous, 
4 ; grAN 
Ouvrez tous & 
de châtaignes mûres à 
se que je va 
dre de ce 4 i 
ou Tendez votre vreille fine et 
lie comme les petites congues naA- 
crées que nous cherchions, jadis, 
Le d ue 2 
dans de sable de la grève. Et puis_ 
! ñ A a Û .v 
Mademoiselle, avez-vous € 
disposition de ce coin 
p où nous avons € 


vaus arrive avec une 


iez jadis: une his- 


afin de ne rien |avec | s 
ais vous nar-|faute de pouvoir en trouver  d' 


ne me 


m'avez revu dans 1 


# 


teux dé ses larmes.\ 
Oh !.ma chère 


DE 


.i lee jour de mai'dernier, je vous ail. , iv - 
‘#t ‘posé une question, vous en sou-lties de l'A CG. V., depuis 1914.- On 


vient-il ? 


e polisson_hon- 


me ie msn eee mme ns d'une nee men 


esprit, leur entrain. Jamais la 
langue dans la ‘poche, Jamais le 


jolie camarade, en|froid aux yeux, 


Que de belles initiatives sont par- 


een en 


! Ave 

lthotiques:: démarches en faveur de 
la colonisation; participation active 
suc contre Île travail du 


à la campa 
dimanche, 
Requêtes pour la refonte de l'im- 


J'ai mis à vos pieds monlten connait pas, le quart, cenen-|pôt sur le revenu: à eux surtout re: 


coeur que vous seule avez rempli, dant. Parmi celles dont le publiejvient l'initiative d'avoir fait exemp- 
depuis que, vous aviez surpris ma/[bénéficie, nommons les principales. 


détresse d'enfant... Je vous ai 


dit 


D'abord, la eampagne contre le 


que vous teniez toute ma vie dans |blasphème, Un seul cercle de l'A. 


vos menottes roses, 


flatter votre goût; car,Îmes jours, les étoiles de mes nuits.: 


L Je vous ai dit ©: 
tout heureuxlencore que vous êtes le soleil, de[férences. publiques, 


V. a organisé à lui seul 27 con- 
pui s, lancé 23,000 
tracts, affiché ou répandu pas moins 


D'abord, chérie, vous avez ri delde 43,000 exemplaires de la loi cri- 


veilleuse, une de cellesimes assurances d'amour; vous avez minelle, pendu aux murs des hôtels, 


fait la coquette pour vous faire a- des Stations, des boutiques, des usi- 


dorer davantage; vous avez 


les 
tres, plus éloquents et plus neu 
Puis vous n'avez souri ! 
chère jolie’ Luce ! ‘quel 
ment, votre sourire ! 


! 


+ 


hangé laltendre et douce, celle qui brille au LS # 
douillet et fond de vos prunelles, couleur de [Cr 
u notre der-[châtaiwnes müres ! Quels. 


| tenté!nes, plus de 300,000 images du Sa- 
. Mademoiselle ?/|d'être cruelle pour le naïf préten- cré-Coeur “Ne me blasphémez pas.” 

d vos veux coufeur|dant qui vous disait sa tendresse 
mots de tout le monde, 

au-!luiteurs et de beaux modèles, Ils 

fs, 
Oh! ma race, qui, à leur exemple. réclament 
enchante-lle respect du français aux parle- 
Quelle Ineur ments, aux écoles, sur la vue, dans 


La lutte pour les droits du fran- 
çais. Là encore ce sont de ficrs 


lle savent bien, ces hommes de notre 


ares et voitures de chemin de 
les hôtels, chez les employés, 
sur. les imprimés, au iéléphone,cte, 


que ue ! ; : : . Luttes contre 1: ainte sco- 
Sie entretien ! Vous savez cteis Mais j'allais M ÉEaTer encore! aire, tes ponte nantes ice 

of arge- au-|dans ce qui fait mo { èv DR SR qe ” 
embrasure profonde et per à ; | NO LEVE que, contre les mauvais livres, les 


de laquelle courait un divan 
de quelques douzai- 
! Conssins de soie, 
mousseline funfre- 
amée d’or, de chif- 
jen peint, brodé, perlé, bouillonné, 
coudissé, au milieu desquels. vous 
bloitissiez comme un: pétit 
Si vous lavez conser- 
uit tout exprès pour:les 
es causettes à :deux, 
onduise: vous 
ma 


tour 
bas recenvert 
nes de COUSSiS 
de velours, de 
uehée, de aze l 


vaus  h 
chat frileux, 
vé, ce coin Î 
réveries et le 
rez € vous € 
souffre «ue Je Ve : 
v serez à merveille pour ouir 
belle histoire, Vous x êtes : 
Attention, je commence. 


1 y avait une fois. sur les bords 
du plus beau fleuve du monde, deux 
maisons blanches que ,Séparait, un 
grand jardin. Dans Lune d'elles 
vivait une petite lille brune et gaie, 
vive et jolie. vrai feu follèt que tout, 
le monde vâtait, dorbolait, choyait 
à l'envie. Dans l'autre, grandissait, 
un vareunnet sérieux ef  taciturn.; 
rendu tel par les larmes fréquentes , 

devenue veuve à Page 
où l'on croit le plus au bonheur. 
Une haie basse, fleurie d’acacias,, 
faisait la seule limite entre les deux 
propriétés, ce qui permetfait à l’en- 
fant triste de suivre de l'oeil, les 
thats de la fillette heureuse. 

Un matin, un beau matin tout de, 
soleil et de parfums, la mignonne, 
s'arrêta soudain, au eours de ses, 
gambades: il lui avait semblé en-; 
temire un sanglot, tout! près d elle, : 
Wür, ce n'était pas les netits oiseaux 
qui pleuraient: ce n'était pas non, 
plus du calice des roses que-s’échap- 
ait ce bruit aussi étrange que dou 
Joureus. L'enfant se mit à la *re- 
vherche de ce qui: avait éteint sa; 
joie, Elle se ‘lourna, se retournr 
reæardant fei, écoutant là, -pour rdé-; 
couvrir enfin étendu sur l’herbe 
fraîche, le petit voisin en larmes. 
Le coeur de la mignonne se gonfla 
de pitié: elle vint tout près du pau-| 
vre désolé, se pencha sur lui. de- 
mandant de sa jolie voix tremblan- 
te: “Pourquoi tu pleures, . dis ?” 
Le bambin se dressa d’un bond, fu- 
rieux d'avoir été surpris à pleurer, 
lui. un “homme, La riposte ‘vint, 
rude et brusque! ‘Je ne pleure pas, 
et mes affaires ne regardent pas 
les mioches.""—Des perles humides 
briliérent dans les yeux purs: Îles 
lèvres roses se plissèrent en une pe- 
tite mone triste et les perles rou- 
lérent sur les joues satinées. “Oh ! 
oue tu es vilain ! Tu as pleuré, 
c'est vrai, je l'ai vu. Tu as du bo- 


! 
{ 


ho" Vaineu par la pitié tendre! 
ls petite Je gamin saisit ses | 


doigts et les baisa dans un geste 
aussi gracieux que ses paroles a- 
Ses larmes séchè. 
rent tout-à-fait devant le sourire re- 
vent de sa jolie Samaritainé. 

Des années ont passé depuis lois. 
Un jour de mai dernier, dans le 
Même jardin, la fillette de naguère, 
devenue la plus belle de toujes les 
lunes filles. marchait à’ pas lents, : 
ü edté du rude gamin de tadis,. au- 
jourd'hui l'ervent disciple de Thé- 
mis, Vous étiez songense, made- 
moiselle Litee, et je vons regardais, 
trés ému, très anxieux. (Car, vous 
avez reconnu les enfants du ‘début. 
de Mon histoire, n’est-ce pas ? Vous 
VOUS Ces relrouvée dans Pange au 
eur plein de pitié comme vous 


; 
‘ 


DU 15 
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QUELQUES JOURS AU PARC NATIONAL DE JASPER— 
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Nous vendons des 


re ven Ï vd 


» 


LS DAVIS, agent dés Pass 


Le aprem à 


prudence 


Lceeur 


lchérie, qui 


PA. € 


voyageurs, 


MAI AU 30 SEPT. 
[INITE EXTREME DU RETOU 


de routes. via le Canadien 
op “autres lignes comprenant .des 
“48es par.chemin de fer, des excursions 

Sur les laes et sur la mer. 


faire venir dans, ce pays, venez nous voi 
uns cé Days, venez. nous ,v 


agers €. N. BR, : 


Pallais chanter de nouveau 
thalame délicieux qui n'a pas cess 
sa mélodie dans mon coeur au cours 
des longs mois passés loin de vous. 

Quand nous cheminigns tous lès 
deux, dans'le jardin qüi s’éveillait 
sous la tiède caresse du printemps 
vous n'avez dit: “Etes-vous. bien 
sûr de m'aimer tant? Je_ suis très 
gourmande en toutes les chfuses d'a- 
mour. J'en'veux savouret. tout ve 


qu’elles peuvent tenir de suavité et 
îde délices. 


Etes-vous bien sûr de 
pouvoir me donner tout ce que dé- 
sire mon coeur, altéré de bon. 
heur ?” 


J'ai- répondu, dans ma fatuité 
d'amounreux sincère: “Mettez moi 
à l'épreuve, chérie incrédule.”” Im- 
d'homme très-épris, que 
de fois, depuis. je t'ai maudite ! 
Vous nravez pris au mot, disant: 
“C'est bien:, nous sommes au dix 


mai; l'année prochaine, à pareille 
dale, si vous m'aimez encore, redi- 
tes-moi les mots doux que vous sa- 
vez si bien dire’ Je promets de 
vous attendre.” Malgré mon cha- 
grin, et'parce que mon amour dé- 
finit le temps et les circonstances, 
je me suis ineliné, chérie cruelle, 
devänt votre volonté souveraine. 


‘C’est aüjourd'hui le dix mai. Ma- 
demoiselle Luce, puis-je aller vous 
redire les mots doux que je sais di- 
re mieux encore qu'autrefois puis- 
que, tous les jours du calendrier, je 
les ai répétés avec une croissante 
ferveur ? Les mois ont coulé sans 
affaiblir ma tendresse. Votre ra- 
Yonnante image est là, dans mon 
‘eeur,! toujours pareille et: toujours 
seule. , ‘ 

Voulez-vous, ‘Luce, ma bien-ai- 
mMée, me permeltre d'aller bientôt, 
soit dans le jardin fleuri, soit dans 
le coin aux coussins, vous-dire que 
je vous adore, vous toujours ct vous 
seule ? ‘ : 

Nous finirons ensemble la belle 
histoire d'amour commencée le jou: 
cù vous avez vu couler mss larmes 
de: bambin, C’est vous, mignünne 
y mettrez Île dernier 
mot, seellé, ie lespère,.de noire pre- 
miër baiser." 

Votre lidèle Fean 
| pa: 
LISE, 


. 
En 


“Bientôt di ans” 


L'Associätion Catholique des Voyi- 
geurs de Commerce 


Sous ce titre Le Voyageur Catho- 
dique nous annonce des fûtes à loc- 
casion du dixième anniversaire de 
4 V. Le Collège Sainte-Marie, 
Montréal, sera le lieu de cette‘ com- 
mémoration, les 28 ot 29 juin 1924. 
On y verra des délégués nombreux 
de tous les coins de notre province 
et de !l'Ontario. Des hauts digni- 


taires ccclésiastiques et civils. des 
orateurs de marque  féteront nos 


PA ES 

Nos voyageurs sont devenus ‘“vo- 
vageüurs apôtres”, Benoit XV leur 
donne ee nor Ees hârdis cheva- 
liers de la valise, puissants en paro- 
les et en oeuvres, se font humbles 
et intrépides chevaliers de, l'Eglise, 
Pour les affaires du patron, hour les 
intérêts du Maitre ‘its mettent eur 


R 31 OCT, 1924 


anada . 


. _/ KE 
DE VOTRE AGENT 


. billets pour. toutes les parties du monde, 
VOYAGEZ SUR TERRE ET SUR MER 


L Prineg-Albert, | 


l'épi- | 
é 


; “La nouvelle majorité mi- 


.tuellement à;:-Rôme 


mauvais théâtres, le cinéma corrup- 
teur. ‘ ‘ 

Diffusion de 4000 exemplaires des 
Quatre Evangiles en un seul” dans 
es chambres d'hôtels. 7 

Aide aux, unions ouvrières el ca- 


CRE = 


ter chaque enfant au-dessous de IS 
ans de Ja taxe surele revenu jusqu'à 
la somme:de $500.00, : 

Recrutement pour les Fetrnites 
fermées. Depuis 1914 elle a amenc 
eu retraites fermées plus de 2500 vo- 
vageurs de. commerce ct plusieurs 
milliers d'autres citoyens, Elle or- 
ganise des retraites pascales ouver- 
tes pour tous les voyageurs de com- 
nmerce, Un cercle .en est à sa Jéme, 
un autre à sa 7ème, où plus de six 


mille voyageurs se Snt rendus, 
Secours à la presse catholique, 
aux revues nationales, ‘"L'Associn- 


tion Catholique des Voyageurs de 
Conmerce, écrit Henri Bourassa, 
a été”la première -à tenter quelque 
chose de tangible en faveur de la 
presse catholique e@l nationale." 


Arrêtons là notre énumération, 
Ouif LA. CG V, mérite une cita- 


[tion d'honneur à l'occasion de son 
dixième anniversaire. L'estime et 
les sympathies de tous les eatholi- 
ques. te tous les patriotes, principa- 
lement des princes de l'Eglise et du 
clergé, des hommes d'affaires, pa 
rons et clients, lui sont acquises 
depuis longtemps, 


Fame es 


Le prochain cabinet français 
À Paris— C'est celte semaine que 
sera formé fe cabinet français qui 
à la lourde charge de recueillie. 4 
succession de M. Poincaré. 

FH est pratiquement entendu qué 
M. Herriot sera président -du con- 
seil, ‘ | 

On parle de M, de Menzie com- 
me ministre des finances, de M. 
Painlevé pour la présidence “de la 
Chambre et de M. Moro Giafferi le 
défenseur de Caillaux et de Ia Ber- 
on, comme Pun des ministres. 

Quelques radicaux demandent que 
Louis Malvv, reprenne son ancien 
poste de ministre de l'intérieur ct 
que Caillaux soit réhabilité et ad- 
mis au sénat. - 
+: = 


Si Sarrail devient ministre 


Paris— Le maréchal Foch-a ré- 
sold de se démettre des fonctions 
de son commandement militaire, si 
le général Sarrail devient ministre 
de la guerre dans le futur cabinet 
Herriot, selon qu'on le prévoit, 


ae 1e —_ 


û ef 

C'est le Midi qui règne 

Papis—D'après une carte que pu- 
blie 1a Croix on constate du pre- 
micr coup d'ocil, que la principale 
force des partis: de gauche se trou- 
ve däns le Midi de la France, où 
trois département seulement, ceux 
de la Lozère, des Basses-Pyrenès et 


; 


des Alpes maritinfes ont. élu des 
|dévutés du Bloc National. 


L'Ouest et l'Est en majeure par- 
tie ont voté pour le.Bloc National. 
Le-Nord est à pou près également 
divisé, . 
Le centre a voté 
le Midi. 


à gauche comme 


; :q°- - 
Poincaré défend sa politique 


Bar-le-Duc— Le premier minis- 
tre, Poincaré dans une allocution. 
qui est regardée, comme la derniè- 
re qu'il prononce comme chef du 
gouvernement, a déclaré que le nou- 
veau gouvernement ne pourrait pas 
se” départir de la politique étrangè- 
re suivie pendant deux ans et de- 
imi par Æadministration sortant de 


nistérielle sera surveitlée de près”, 
dit-i, “mais .on lui donnera 
chañce de bien faire” , 

Le premier ministre”a prédit que 
la France tombera dans le désordré 
financier, si le nouvean gouverne 
ment tente de réaliser les prones” 
ses fâites par la nouvelle coalition 
au pays au cours de la campagne. 
iD'un autre côté il a laissé entrevoir 
la désagrégation prochaine de la 
coalition si ces promesses sont mi- 
ses de- côté, parce qué les socialis- 
ltes, qu'its soient réprésentés où non 
j'ans le gouvernement, vont exigor 
lune action radicale sur les questions 
importantes affectant In securité de: 
lt France, les finances françaises et: 
l'ordre publie comme prix de leur 
appui “ 


une 


et pet 
Pour ne pas bâtir sur le sable 


M. Jean Guiraud, de Ia Croix, de 
Paris, comingentant le résultat des 
élections françaises écrit: : 

“Nous ne cessons de ‘redire que le 
Christ est la pierre, angulaire et 
que le rejeter dans nos construc- 
tions politiques ‘et sociales, c’est 
bâtir sur du sable. Nous chantons 
que c'est en vain qué l’on veut édi- 
fier Ja maison si Dieu lui-même ne 
la construit pas, et que, sans lui, la 
cité ne saurait être gardée. : . 

“Domandons-nous simplement si, 
dans les quatre ans qui se sont é- 
coulés, le Christ a été pris comme: 
pierre*" angulgire . des  reconstruc- 
tions nécessaires et si on lui a con- 
fié la garde de la cité. Si on y à 
manqué, it est toujours temps de Île 
faire et de restaurer, selon les mè-. 


té, 


Lg —— nu, 
L'exposition missionnaire a 
Vatican s’ouvrira le 26 dé- 


cembre 


4 


Rome-La grande exposition mis- | 


sionnaire qui aura licu au Vatican 
s'ouvrira solennellement le 26 dé- 
vembre dans la cour delle Pigna, 
On commeñcera sous peu la distri- 
Dbution de Pespace aux diverses sec- 
tions. L , 

Les représentants des diverses 
organisations missionnaires sont ‘ac- 
poyr préparer 
Le rc ere à à 


[cette exposition, 
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LES NOUVELLES 


CHEZ NOUS ET AILLEURS 


: . - k 


thodes divines, le pays et la socié- 


i 
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Un encouragement à l'oeuvre 
des missions 


Le R. P. ,Bonaventure-Péloquin 
directeur de la revue ‘‘Les Missions 
Franciseaines” vient tie recevoir u- 
ne belle lettre d'encouragement du 
“ardinai Gasparri, au nom du Sou- 
verain Pontile, n 

“Le Saint Pére a daigné agréer 
avec bienveillance l'hommage que 
vous avez eu la filinie pensée de 
Lui faire du der volume de votre 
revue “Les Missions franciscaines;” 

“En vous remerciant de ce témoi- 
gnage de.vénération ct de dévoue- 
ment, Sa Sainteté forme le voeu que 
cette publication -contribue à  sus- 
citer” de nombreuses vocations à 
l'apostolat, ‘ Comuié sage d’abon- 
dantes faveurs divines le Souverain 
Pountife vous accorde de coeur, ain- 
Si que.-paur votre double ocuvre 
naissante: ‘ln revue ot votre “Collé- 
PTS tissjonnaire” fi bénédiction n- 
[postoliques? ct 
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- Un vieux missionnaire fran- 
çais du Colorado 


Denver, Colorado— L'un des pre- 
micrs missionnaires du Colorado, 
AT Pabbé Robért'Sèrvant, vient de 


imourir dans sa pifoisse à Golden, 
à Pâge de 75 ans. "?" 


L'abbé Servant ‘’élait venu de 
Francçe, avec Mgr Pitaval, ancien 
wrchevèque de Santa Fe. Dans les 
‘Premiers temps sa paroisse compre- 
nait le tiers de l'Etat de Colorado: 
let il connut toutes les misères de la 
vie des missions, | . L 

Dans son enfanee. l'abbé Servant 
javait connu la vénérable Bernadet- 
te Soubirous qui fut favorisé de 
l'apparition de la Sainte Vierge à 
Lourdes, . 


nement La 


.: 56 ans d’épiscopat 


—Le doyen des évêques du nionde, 
Mgr Redwood, archevèque de Wel- 
Jington, Nouvelle-Zélande, vient de 
célébrer ses noces dor- épiscopales, 
Lors de son sacre, 6m 1874, Mgr 
Redwood était le plus jedne évêgue 
de la hiérarchie catholique, n'étant 
âgé que de 85 ans, 


VE 
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Deux nouvelles basiliques en 
Terre Sainte 


Rome— Le cardinal Giorgi, ré: 
cemmént sacré évèque par le Papé, 
s’est embarqué, à Naples, pour la 
Palestine où il présidera aux céré- 
monies de consécration de deux 
nouvelles : basiliques, sur le mont 
Fhabor,et dans le Jardin des Oti- 
viers, 


———— 
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Congrès de presse catholique 
aux Etats-Unis 


Buffalo — Le quatôréième Con- 
grès annuel de l'Association de la 
Presse catholique des Etats-Unis el 
du GCänada s'est tenu ici la semaine 
derniére, Plus de 150 éditeurs as- 
sistaient à la première ‘réunion, Le 
vrésident de l'Association est M. F.- 
W. Harvey, de l'“Exténsion Maga- 
sine”, de Chicago. , 


* 
CE 
PC 


# 


Congrès de la jeunesse catho- 
lique en France 


et 


Paris — Le Congrès fédéral de 
l'A. OC, TI, F. aura licu, cette année, à 


Strasbourg, Ou.v étudiera le sujet 
suivant: Le rôle ‘que PA. G. FF a 
joué, joue et jouera dans la vie na- 
tioniale. ‘Ce Congrès aura lieu le 
8 et 9 juin. FU. 
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:Ménaces de persécution reli- 
‘. gieuse au Chili 


Santiago— I’avènement au pou- 
voir au Chili, du parti libérali-radi- 
cal, amis en danger la situation 
des catholiques. les religieux. sont 
menacés d'expulsion ©: La jeunesse 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 4 juin 1924 Le. 


dernier au congrès international des: 
astronomes, tenu à Rome. On pro- 


{ 


catholique s'est mise en campagne 


pour combattre l'anticlévicalisme, 


k 6: : 
Les missionnaires massacrés 
en Chine 


pe 


, # PR mm EE Pt 

* Si on consulte la liste des mis- 
sionnaires étrangers ‘lassacrés en 
Chine depuis le début du XIXe sié- 
le, on constate. qu'elle comprend 
118 missionnaires, soit 7 évêques, 
84 prêtres, 8 frères et 19 religieuses. 
La mèême:statistique n’est pas moins 


n 


curieuse  à_consulter- pur’ nationali-| 
Fiés.” Sur 146 missionnaires -massä- 


cs 


pme oo © à Ge ee 


mem gets Sn 


Fe 


4 , " LE ete LT 


ne 


fondé à Rome par St-Caétait, vient 


PSS 


tre siège à In Chambré 


= Sims fem ee 


crés, on tefève, 78 français, 16 ita- 


‘des ‘commu- 


liens, 16 Belges, 5 Toliandais, 2 Alfnes, ‘dans l'élection partielle dede etiébrer le quatrième centenai- 
lemands, 1 Espagnol et 1 lriandais, West-Toxteth, lorsque M. @oseph re ‘de sa loudation. A 

_… 8 — ° Gibbons été élu contre ua Tho- ° ne ou 

1 s wlmus White, conservateur. Le pre- LIN tn Dallaitse 

Le, Vatican et la réforme d mier a remporté 15,505 votes et le PEKIN Le capitaine Pelletièôr, 
calendrier second 13,031, d'Oiss a parcouru la distance, de: 


Paris—{Le révérend père Francos- 
chi, président de l'Académie de 
Nuovi Linci, prendra part à la con- 
férence qui s'ouvrira à Paris pour 
examiner x question des change: 
ments à apporter au calendrier pour 
le rendre uniforme, C'est In pre- 
mière fois ‘que Le Valivan  en- 
voie un délégué. officiel assister à 
une assemblée de la Ligue des Na- 
tions. La nécessité d'améliorer le 
calendrier acluel a êté prouvée Fait 


Shanghai à Pékin, 650 milles, en 


me 


ROME L'Ordre” ‘des 


une journée dans son avion chinois, 


Théatins 


pose de changer le calendrier de 
telle sorte que tes fêtes comme Pi. 
ques et les autres grandes solenni- 
tés soient à jours fixés au lieu d'è- 
tre comme maintenant fixès d'aprés 
les lunes, 


Extrait scientifiquement ct 
des plus purs ingrédients dans | 
l'installation la plus moderne du Cannda, or 
muri naturellement par une fermentation dans Le hot; 
pendant une période. de plus de douze mois, Avien 
est asatré de fairelee que fa)t seut on bon vi 
nuigre des marinides parfaites 


LES NOUVELLFS 
EN QUELQUES LIGNES 


he: 


EAUX— Germaine ° : au . i 
RU NE ce née ant un condiment embaumé qui conserve ., 
avoir subi un procès sur l'iceusa- ke saveur de tous les légumes, nu 
tion d'avoir assassiné Marius Ph. Din  actraondliniuir nn 
teau, eumelot du roi, vient d’être Une valeur estronlinaire, DT ‘! 
urrétée avec 20 communistes, [x st 


eut bagarre au cours de laquelle 
plusieurs policiers furent blessés 
par les rouges, Germaine ‘ Berton 
avait en sa possession un revolver 
chargé, 


2O0c La pleine peinte—votre propre récipient “ 


ROME— A l'abbé Clément, se- 
crétaire du cardinal Amette et Vi- 
enire général de Paris, vient d'être 
nommé évêque de Monaco, en rum- 
placement de Mgr Bruley des Vi 
vannes, démissionnaire, 


PARIS— Le Pr Bounefon, célé- 
bre médecin français, spécialiste 
pour les maladies des veux, nan 
noncé sa troisième guérison d'un 
soldat français qui avait été rendu 
aveugle pendant la guerre, Le der: 
nier patient opéré était aveugle de- 
puis sept ans. Le Dr Bonnelon à 
recu de ce soldat une lettre de re: 
merciements, 


FER 


“20 BONNES PRISES DU PAYS" 


mnt 


Médaille d’or de l'Exposition Provinciale Québec 1923 


PTE 


LE 


Remède très en vogue dans Québec et Ontario contré, 
la Toux, Bronchite, Gourme et Souffle ë 


ee 


À 


LONDRES— Le ceabinet  Macbo- 
null, en Angleterre, à gagné un au- 


ELLE FT "ostS 


Détruit la vermine—excellent pour l'urine 


A NOS ABONNES ET NOS 
CLIENTS 


ire 
L'efficacité et la bonne réputalion de ce remède .f 
nous fournissent l'occasion de vous solliciter à en fuire!t 


TT . egsai ; À 
Nous n'avons pu depuis l'essai, | . N 
quelques semaines faire le 20 prises, selon la direction, donneront de l'appétit. 


et sûrement une vigueur nouvelle à votre cheval. Ilest:v 
en effet bien reconnu par les meilleurs vétérinairen, qné, 
“La Vie du Cheval” les 20 bonnes prises du pays, rend 
les chevaux vigoureux, leur donne beau poil en purisi, 
fiant ainsi leur sang. ot 
Tous les jobbers avant de rentrer dans le bois, ap-. 
portent quelques boîtes de notre “Vie du Cheval”. 
Nous garantissons notre remède. Prix le paquet de” Ë 


20 prises, $1.00; par la malle $1.10. 
AGENTS SERIEUX DEMANDES . 


changement des listes d'abon- 
nés. Une machine paralysée 
depuis quinze.jours en est la 
cause, Nous attendons la 
pièce de rechange d'un jour à 
l'autre. Dès que tout sera re- 
venu normal nous verrons à 
faire sur la liste les change- 
ments de date. Nous verrons 
également à ce que les travaux 
d'impressions soient livrés 
dans le plus court délai possi- 
ble. Nous prions nos abon- 
nés et nos lecteurs de nous 
pardonner ce délai bien invo- 
lontaire. 


L'administration du Patriote 


TARN Sa me 


PRET 
RER EE 


Ep 


La Vie du Cheval Enr. | 


Ancienne Lorette..,..,..................,. Qué. 


S 


s 


_Nous pouvons faire vos impression 


| à 
* 4 
ni 


7 OUS avez besoin d’impressions quelcon- 
ques: cartes d’affaires, cartes de visite, 
cartes de faire-part, cartes et tributs 

mortuaires, remerciements, convocations, pro- 


grammes, menus, adresses, en-têtes de lettres | 
_et d’enveloppes, circulaires, etc. : 1. 


e # 

OUS sommes en mesure de vous faire 
ces travaux d’une façon artistique, ra- 
pide et à bon compte, 


Nos spécialités Li 


En-têtes de Lettres Enveloppes 

Memorandums Cartes de Visite Invita- 
‘tions. Programmes ci 
Lettres de Faire-part de Naissance, : de Ma- 

, riage, et de Décès Cartes Mortuaires, 

Affiches Pancartes Compte-rendus Finan- 
ciers pour Eglises Etiquettes Reçus . : 
© 7 Billets de Loterie | ï: 
Prix Courants Prospectus Brochures 
Papier Beurre : “ 


Factures 
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MANDE D'INFORMATION A U ‘| 
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Les Centres Franco- 


SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE DÉ L'OUEST 


een de ee mars 


_ SAINT-BONIFACE, Man. 
La fête de Dollard 


Les fêtes en l'honneur de Polfard 
ont été un vrai succès à .Saint-Bo- 
mjace; le programme avait été ur- 
rangé par l'Union Canadienne.— 
Le 93 mai. à dix heures du soir eût 
jen Ja “Veillée d'Armes*: Un ser- 
mon de cirronstance fu préehé par 
le FR, P. Longpré, S.f. Ensuite, 
Mgr Jubinville dut la "Consécration 
de la Paroisse,au Dieu de Pollard?, 
Afin de inieux évoquer le souvenir 
de Ja veillée d'armes de Dollard, 
ôn fit l'appel des héros. du Long 
Sault; Maurice Goulet faisait l'appel 
des noms et M. Raymond Bernier” 
répondait: “Mort au Champ d'Hou- 
neur"—AÀ Ja suite de cette cereémo- 
nie imposante, vint la 


“Consécra- 
on de PA. CG. I €. au Dieu de Dol- 
lurd," qui fut lue par M. Camille 
Fournier. président du Cercle La- 
verendrye de PA, CG I C Le chant 
ful exécuté par ln chorale, sous l'ha- 
bile direction de M. $, Hélie. 

Le 24 quai, à neuf heures du ma- 


tin, fut chantée une Messe Poniifi- 
cale: le sermon ful donné par M 


Pabhé Senez, curé du Lac de Bon- 
net. Le soir, il devait y avoir une 
manifestation sur le terrain du Col- 
ége, mais Ja pluie vint troubler Fa 
fête qui fût remise à samedi, le 31 
mai. 

Le 2 
Collège, eut licu une gr 
donnée par la jeunesse de Saint- 
Boniface. Les enfants de la Mai- 
sou Chapelle ouvrirent Je progran- 
me par un chant des plus patriati- 
qued “La Langue Ancestrale”, par 
le BR. P. Boileau, OM. Les méê- 
mes enfants représenlèrent une 
savnète en deux actes: “A la suite 
de Dollard”.—Ensuite, les inembres 
de L'Avant-Garde et du Cerele Pro- 
vencher rendirent une petile pièce 
intitulée ‘Juste Revendication"— 
Pendant Jes entr'actes, Monsieur 
Arnold Becker, des théâtres royaux 
de Liège, de Verviers et de POpéret 
de Paris sut s’attirer des applaudis- 
soments redoublés par ses chants 
exéeutiés avec un art admirable. La 
soirée se termina par notre chant 
nalional, O Canada ! 

En somme, le succès dépassa [es 
espérances el nüus CSJÉrONs que Van 
prochain nous verrons Saint-Boui- 
face fêter encore plus dignement, 
Dollard des Ormeaux el ses dix- 
sept compagnons qui sacrifièrent 
léur vie pour ja Patrie Canadienne, 


——— 1%: 


5 au soir, dans la salle du 
ande séance, 


Sanctuaire de la Bienheureu- 
se Thérèse de l'Enfant de 
Ld 
Jésus 
On nous écrit: 
Saint-Modeste, 
. Témiscouata, Québec. 

Bieb cher confrère, 

.Le Patriote nr'apprend que vous 
désirez ériger une église à Ia mé- 
moire de notre Bienheureuse Thé- 
rèse de l'Enfant Jésus. Je vous fé- 
licite très hautement de votre très 
lauable initiative et je. ne doute au- 
cüûnement que vous réussissiez À me- 
ner à bonne fin ct en peu de temps, 
üpe entreprise qui doit être chère 
à Ja Bienheureuse Thaumaturge 
comme à ses innombrables proté- 
sés. J'aime à proclamer, à la gloi- 
re de la Petite Thérèse, avoir été, 
malgré mon indignité, lobjet de 
multiples attentions de sa part. 
Gi-inclus la somme de #10.00, 

Union de prières avec la Bicnheu- 
reuse Thérèse. 


prêtre. 


Princé-Albert, Sask., 
le 23-5-24, 
Mon Révérend Père, 

Ci-inclus $1%.00 pour le sanctuai- 
re projeté de la Petite Thérèse qui 
nous « aidés à vendre notre ameu- 
blement, Tous nos voisins nous 
considèrent particulièrement heu- 
reux de cette vente à ce temps de 


Canadiens 


N.B.—Veuillez adresser toute cor- 


respondance à Pabbé Burrell, Wa- 


kaw, Sask, 


PONTEIX, Sask. 


—Le catéchisme des prépar 


tuHs 


a certifient d'instruction religieu- 


se et à la communion solennelle” se 


d 


| 


terminera dans Ia première semai- 
ne de juin, Unhé retraite d'une se- 
maine précédera la confirmation, 

Les parents des enfants qui se- 
ront confirmés voudront bien pré- 
parer pour le prerñier jour de la re- 
traite. un billet sur lequel seront ins- 
crits les noms de baptême de len- 
fant: les noms du père et de la mè- 
re ainsi que les noms du parrain et 
de la marraine choisis pour la con- 
fiemation, Les parrains et marrai- 
nes auront pas à se présenter le 
jour de la confirmation. Hs scront 
remplacés par deux autres pcrson- 
nes, 

Le catéchisme est suivi par 125 
enfants «donnant beaucoup de tra- 
vail et de soucis à leur catéchiste 
dévoué, M, l'abbé L. Paulhus. 

Toutes les familles, sauf celles 
qui sont trop éloignées du village 
se sont fait un devoir d'envoyer, 
au moiñs, un représentant à chaque 
excreice du benu mois de Marie, 

Le maire de Ponteix, M. Wil- 
frid Langevin, étant plus indisposé 
que d'habitude se rendait hâtive- 
ment à cette grande usine de Fhu- 
manité souffrante qu'on appelle Ia 
clinique Mayo. Après quelques 
jours d’inspections, de photos aux 
rayons X et de consultations diver- 
ses, il nous revenait intact et avec 
la certitude qu'il ne mourra pas 
plus vite pour tout ce dérangement. 


_Ponteix perd ses nobles. . Le 
futur 10e baron de Pennicuick, le 


Dr. Georges Edouard’ Clark nous 
quittait avee sa famille le 13 au 
matin, Jls se rendent à Montréal 
avec leur MecLaughlin Six. Que la 
route leur soit légère et qu'ils trou- 
vent cet héritage qui, en plus des 
titres, donnerait une jolie fortune. 

M, le Docteur Jutras ne veut 
pas laisser seul son vieil ami le Doc- 
teur Lupien. Aussi je voyions-nous 
se promener sur la rue Centre, ins- 
pectant ici et là, afin de trouver 
un local pour sa pharmacie. I a 
benucoup d'expérience dans les vo- 
vages, mais il promet à ses futurs 
clients qu'il leur retarderà le grand 
voyage tout en leur adoucissant les 
amerfumes de la vie nrésente, 

M. l'abbé Ant. Poirier se paie le 
luxe d’une petite vacance à Willow 
Bunch. ‘ 

—UÜne nouvelle laveuse électrique 
est installée au presbytère, Mada- 
me Larochelle profite de Ia circons- 
tance pour se faire bâtir une ar- 


mée de cordes à linge, Dorénavant 
nous n'anrons plus d'exposition 


sur Ja vérañda qui est tout entou- 
rée de moustiquaires. 

Mad, D. Levasseur cest de retour 
de Rochester complètement guéric. 

—Le 22 mai, nous askitions aux 
funérailles de M. Wilfrid Ferland 
décédé quelques jours auparavant, 
C'est un de nos pionniers qui dis- 
paraît. Etant confiné au lit depuis 
une vingtaine de mois, il s’est vu 
mourir petit à petit. I se rappelait 
comme le saint homme ob, que 
l’homme vit'peu de jours, et qu'il 
est rassasié dangdisse. Aussi ses 
souffrances quotidiennes _tiaicnt 
toutes remplies d'un grand’ aban- 
don à la volonté divine. Jlne s’est 
jamais plaint et il répétait souvent 
ves parolest “Le Christ, en iuou- 
rant, a ouveri le ciel à l’homme dlé- 
chu, qui pour unique grâce deman- 
dait à la terre un tomheau”, alors 
il ne désirait plus ici-bas que d'a- 
voir part à la passion du Sauveur, 
afin de jouir pleinement un jour de 
sa gloire. 

C'était un 
culture mixte. 


fervent apôtre de Ja 
Qui ne se rappelle 
1921, cet- 


LE, PATRIOTE DE L'OUES 


, . + , « 
Quelle ne fut pas notre-surprise de 
voir apparaître natre:vicil. ami, M. 
Wilfrid Ferjand. Après un voyage 
prolongé dans l'Est, il s'était muñi 
de renseignements très utiles et vé: 
ridiques sur la eulture "mixte et il 
nous Jançait cet appel: “Mes amis, 
la mine que j'ai découverte est à 
votre porte: achetez des vaches Tai- 
tières et commencez un système de 
cuilure qui vous conduira plus tard 
à une  beurrerie.” Ses paroles 
n'ont pas été perdues. ÙH ÿ a un 
mouvement, lent même très lerit qui 
converge vers ce but, -Souhaitons 
qu'il rénssise. - 

M. William Ferland est né à Si- 
Flavien de Lotbinière, P.Q, il vu 
ra bientôt 58 ans. À Pautomne de 
1908 il visitait notre paroisse orgi- 
nisée depuis pen ét prendit une des 
plus belles terres de la paroisse. Le 
printemps suivant il s'établissait dé- 
finitivement parmi nous avec s4 
famille, 

Il laisse dans Jé deuil, son épou- 
se invalide Emma Hamel, ses fils 
Oscar et Thaddée, ses filles Yvon- 
ne, épouse d'Ernest Brischois de 
Meyronne, Aurore, épouse de Louis 
Forget et Mile Anna du couvent de 
Gravelbourg, 

—Nous n'avons que des félicita- 
tions à faire aus conseillers du vil- 
lage pour la plantation d'arbres 
qu'ils viennent de faire sur a rue 
Lannes. C'est un  embellissement 
que Jes contribuables voient d’un 
bon oeil et qu'ils encouragent, De 
grands soins seront pris pour que 
ces arbres soient bien protégés © 
arrosés pour qu'ils prennent bien. 
Cette pratique se généralisera si le 
succès couronne lentreprise. 

Les résidences Tourigny, Liboi- 
ron, Lupien, Beaucamp ct les ter- 
rains des édifices religieux sont or- 
nés d'arbres depuis plusieurs an- 
nées, récompensant bien les efforts 
et le travail imposés. 

—Ponteix aura son pique-nique 
annuel les 11 et 12 juin, TL est or- 
ganisé par les Chevaliers de Colomb 
qui compte près de cent membres, 
Qu'on se le dise et que tous les pa- 
roissiens et leurs amis viennent se 
réjouir pendant ces fêtes qui at 
ront un attrail très grand pour tous. 


ee 


GRAVELBOURG, Sask. 


Chronique du Collège 


À LA GLOIRE DE DOLLARD 

Les élèves du Collège o 
prèté avec succès, le 24 mai doer- 
nier, fête de Dollard des Ormeaux: 
le beau drame historique “La Male- 
diction”, en trois actes, à Îa suite 
paroissiale de Gravelbourg. Episo- 
de des guerres religieuses de Ia ca- 


ms 


tholique Espagne, au temps des 
+roisades contre les Turcs et les 


Mahorüétans, toute palpitante d'in- 
térêt cette tragédie 
nous a tenus sous Île 
poignant des valeuTreux 
mes et des grandes épopées. Dans 
le décor éelatant des costumes de 
Pantique noblesse ibérienne, © Ha 
splendeur dés, câfetans multicolores 
des souverains ottomans, le specla- 
ele de In mise-en-scène était sou- 
vent impressionnant et grandinse. 
L'auditoire némbreux ct svimintthi- 
que a manifesté sa satisfaction pan 
des applaudissements nourris, 

Une spirituelle comédie, ‘L'ut 
Dièze”, reprégentée avec un entrain 
remarquable, ra vivement égavé Fiut- 
ditoire après les saisissanies péri- 
péties du drame. 

Au programme musical figurent 
des cantates sur Dollard et «des 
chants  patlriotiques choisis, ave 
des intermèdes variés d’harmonien- 
ses sélections de fanfare. 

Dans un discours bien senti sur 
Dollard des ‘Ormenux et notre suf- 
vivance nationale, le R. P. Josephat 


charme entr 
faits-d'ar- 


Magnan, OJMIT, recteur, démonira 
lurgente nécessité de  conservér 


dans nos fayers. nos maisons d'é- 
ducations ct nos paroisses les 1dé- 
pots sacrés de la langue el de ft 
foi, de nos auoeurs françaises c£ de 
nos traditions ancestrales. CGatholi- 
ques, et Canadiens, missionnaires 
de notre sainte religion ct du par- 
ler des aieux. chevaliers de PEgli- 
se et de la patrie, restons toujours 
fidèles, dit-il, à notre providenticl- 
e vocation de peuple apôtre et ci- 
viisateur, d'e nation évangélisatri- 


cc—A Ja fin de sa vibrante allocu- 
tion, aux applaudissements de Fas- 
sistance, le KR. P. 


Recteur «annonça 


a 


174, Lincoln, Lewiston, Maine. 


J'ai souffèrt longtemps de 
douleurs internes. Les remè- 
des que j'avais prisnr'avaient 
bien soulagée un peu sur le 
moment, mais, si je cessais 
de les étiployér, lé mal reve: 
nait aussi intense, J'étais 
devenue très faible, chétive 
et nerveuse. J'ai pensé un 
jour. d'essayer! les. Pililes!surer time bonne forinätion, 


LACS Eu 


Rouges; c'est un remède an- 
ciendont j'avais entendu dire 
beaucoup de bien. En effet, 
mon attente ne fut pas vaine; 
mes forces furent vite aug- 
mentées et mes douleurs se 
sont passées, Mme Denis 
Pelletier, 174, Lincoln, Lewis- 
ton, Maine. 


Je souffrais de terribles 
maux de tête et je né dor- 
mais presque pas à cause de 
cela. Lorsque je me levais, 
j'étais actablée, mon mal de 
tête reprenait et je ne pou- 
vais travailler. Avec l'em- 
ploi des Pilules Rouges ma 
santé s'est. vite améliorée; 
les forces me sont revenues, 
j'eus un sommeil réconfor- 
tant et mes maux de tête 
ont cessé, Madäme Ve John 
Thorn, 41, rue Ste-Anne, 
Joliette, P.Q. : 


Les mères de famille font: 


Pilules Rouges pour leur as- 


prendre à leurs fillettes les] 


en dont on dit toujours beaucoupide bien. 
en font encore aujourd’hui des louanges. 


Les'femmesiqui souffrent 


de maladies internes; d’ané- 
mie, etc. .tronvent leur sou- 
lagement,dans l'emploi des 
Pilules 


ouges. : 


Cellesijqui craignent les 


troublesidu retour de l’âge 

doiventirecourir aux Pilules 
Rouges: pour'aider le sang à 

se bien placer et pour éviter 

les maladies les plus dange- 
reuses, 


CONSULTATIONS 


GRATUITES. . Les méde- 
cins deÿla Compagnie Chi- 
mique ŸFranco-Américaine 
donnent} des consultations 


gratuites:à toutes les fem- 


Le 
mes quilviennent les voir ou 
qui leur écrivent. 

rh, û a 


Î Les Pilules Rouges sont en vente . 
chez tous les marchands de remèdes, 
Prix, 50 cous la boîte. Si quelqu'un ne 
pouvait Les.trovér dans sa localité, nous ne 
les lui ehverrans sur réception du prix. 


COMPAGNIE CHIMIQUE : 
FRANCOr AMIERICAINE, limitée, 


274, rue; St-Denis, lontrén. 


nt inter- [pe 


sensationnelle L 


\hmie, est assurée, à: 


} 
j 


F, Mercredi le + juin 1924 


es gens 


! 


= © tal de ka Miséricorde «d'Edmoee L: 

sous les soins des docteurs FPcfit- pe —— i 

; préférent clerc et Boissohault, Elle est main- Méfiez-vous des contre ts 
tenant de retôur dans sa famille ! 
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difficiles 


CEST MSIE 


‘Le plus délicieux .mé 
procurer. 


ee te 


l'heuvouse nouvelle de l'agrandisse- 
iuent de notre Collège au cours de 
cet été, et fit un chalettiéux appél 
à tous nos compatriotes de nous 
envoyer une légion toujours. crois 
sante et plus, nombreuse d'élèves 
ranadions-français. 
Deuil et Condoléances: 


Notre paroisse vient de perdre 
un de ses plus 
vens dans Ja personne 
muald Cadieux décédé vendredi, -le 
23 mai, à la demeure de son fils. 
Xl, Ernest Cadicux. Natit de Saint- 
Jacques T’Achigan. Qué. ' le défunt 
était &ué de 79 ans. Les funérailles 
ont eu lieu à Gravelbourg, lundi le 
25 ihai, ah milieu d’un concours im- 
posant de parents el d'aruis. Le le- 
vée du corps fut faite par M. le Cu- 
ré Chs Maillard, qui chanta aussi le 
sercice, assisté de MM. les. abbès 
1. Jérome et H. Laplante comme 
dincre et sous-diucre. Dans lé sanc- 
tunire, on remarquait plusieurs prè- 
treg et ecclésiastiques, urofesseurs 
nu collège; ainsi que les é 


de M. Ro- 


Amyot et J, Chouinard. 

Le défunt laisse nour pleurer sa 
rte ‘neuf -enfants:— Mme Cyrille 
Hormidas Girard, .Mme 
. Mme À, Dupré, Mme 
TI. H, Barabé, M. J. E. Cadieux ct 
AL IQ E. Codieux. tous de Montiéal, 
Oué,—Mme L Vourscois de Gravel- 
bourg: Sask, et M. 14 C. Gadienx de 
Montmarte, Sask. à 

A le famille éprauvéé ous of- 
frons nos sincères condoléances. : 

qe U 


DOMREMY, Sask. 


[Le fête patronale de la paroisse 
qui a pour titulaire Ste-Jeaine 
dAre sera célébrée solennellement 
Hüunanche premier juin, Une neu- 
vaine préparatoire à la fête sc fait 
“haque soir à lPissue du mois de 
Marie, La messe royale en’ deux 
parties sera exéçuite par le choeur 
de chant de Donrémy, sous la direc- 
lun de M. Eugène QOuellettée À 
l'ottertoire une’ magnifique cantate 
en deux, parties en Flhonneur de 
Ste-Jeanne d'Arc, sern exécutée par 
les demoisclies’ de Domrémy: Miles 
Agnès Blondeau, Jeanne Blondeau, 
Fenncoise Baribean. Jeanne Lalon- 
de, Lälinn Godue, Alice Baribeau, 
Jeanne Béreuu, etc. 

La quête sera faite par Mile Mu- 
sie Marsolier, accompagnée d’un ieu- 
ne hothme de son choix. Le pain 
bénit, symbole d'union et de frater- 
uilé serai donné et distribué par M. 
Jean Beauvais et P. M. Marsolier, 
marguilliers. ‘“"Lé panégyrique - de 


la Sainte sera : donné par Île Fév. 
p, Pénard, OM 


Que Ste-Jeanne 
4 D et 
d'Arc, notre patronne, nous exauce, 
nous protñec, et 


ramène au hbereail 
de Ia paroisse, 


Girard, Mme: 
4, A. Morisseau 


les brebis égarées, 
Dimanche le 22 juin, en la solen- 


ailé de la Fête Dieu, après la -mes- 


se, grande procession du T. S. Sa-. 
erement dans Ja ville, un‘premicr 
reposoir sera dressé à la deñeure 
de M. d. Eux Oüellette, et un deu- 
xième chez M, Léandre Deault, que 
chaque 
catholique de Ja "ville, se fasse ün 
poiat d'honneur de décorer sa de- 
meure, banderolles, drapenux, etc, 
il faut que notre.foi et notre amour 


Pour le divin prisonnier de nos 
Labernacles nous Hen pourrons ja- 
mais trop faire, nous n’en ferons 
jumuis assez Le ‘ | | 

Le pique-nique :tr 
In St-feun-Buptiste, aura. lieu cette 
année le dimanche: 29 juin. Pour 
fèter, dignement, le précurseur du 
Sauveur et le digne Patroïi des Ca- 
nadiens-francais,. il y aura, sûr le 
terrain mème du. Pique-nique, mcs- 
se chantée en plein-air, avec, ser- 
mon,de circonstance, Le banquet 
des mieux choisis se. donnera à 
l'ombre et à Ja fraicheur des ar- 
ibres. Des courses, jeux et amuse- 
ments divers assureront a ‘quité 
de cette fète et nous rappeleront 
ces paroles de nos. Sts Livres, “Oh! 
combien il est doux -ct agréables 
pour des frères. du même sang, de 
ia même croyance, de vivre, 
incé et d'habiter ensemble! …. 

Les dames du ‘comité de. lAutel, 
prendront l'initiative de l'organisa- 
tion ‘du Pique-nique, et 
dront un comité ‘d'hommes: pour la 
divection des jeux.’ MM. les imar- 
euilliers de In paroisse en féront 
partie, savoir: MM: J.. M. Beauvais, 
Chs, Duval, PM. Marsolier,, Jos. 


aditionnel de 


François, Arthur Lacerte, ct ‘aussi 


des dames di 
François  Geor- 
. Hormidas 
Alexis Guil- 


les aimables märis 
comité, savoir, MM. Fi 
got, Alphonse Rolmpré, 
Baribeau, Jos, Géürget, 
let; Aristide Guillét, JE. Quéllétte. 
Une franche . et: cordiale * bienve- 
tous nos amis et 
visiteurs, dé Hoeÿ, StLouis, Belle- 
vue, Wakaw et'd'ailléurs. 
Baptêmes— Le:onze. mai, M. 
Mie Char 4 
baptisée un enfant, sous .le dé: 
Charles Léonel, :Évariste. Parraiti 
Mme Evariste Be: 


ïs;: E- 
S. ct 


le 


respectables  cita-! 


ièves de |: 


propriétaire ‘où locataire, 


pour N. $. apparaissent aux eux 
de. tous, gu'on s'y prépare à Favan- 
ce. 


de s'ai- 


s’adjoin- 


el 
les Préfontaine ont: fait | 
nom dé. 


HSiSP 
puisse se 
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t Pi r 
e qu'on 


ng 


de Réginn. | 
M. et Mme 
Parrain et 
Rémi Ethier. 
Bte ‘Branger 
chez 


mère paternelle, 
.Glaire, Lumina, fille de 
Jean 4, P. Brémuer. 
marraine, M. ei Mme 

—Dame Veuve J. 
habite’ maintenant Dorrémy 
sa fille. dame P, M. Agacsse, 

Mme Alesis Cüillet est de re- 
tout de l'hôpital de Prince-Albert, 
et en bonne voie de guérison. 
_Hundi dernier, M. Îe curé Chau- 
vin de Bellevue ét le Rév P. G. Si- 
monin d'Edmonton, sont venus 
rendre visite à notre curé, ainsi que 
M. Joseph Voisin et Gogueli \de 
Shell River. et Dame Calixte Bran- 
ger de St-Louis. , 
“ Notre église s'embellit, aprés 
les magüifiques bouquets de fleurs 
artificielles qui décoraient nos att- 
tels, le jour de Pâques, offrande de 
paroissiens, un riche set de chan- 
deliers orne l’autel de la Ste-Vier- 
ge, Cest un don de M. et Mme 
Constant Truümier, en reconnaissant 
ve de faveurs obtenues, 
On sious annonce au 


3 
‘ 


Un député n'est jamais aussi fier 
que le jour où il annoncé qu'un 
des articles de son programme va 
se réaliser, C'est cette fierté que 
ressentail le nôtre — ‘l'honorable 
Spence, În semaine dernière. 

arrivait de Winnipeg où il à assi 
à une réunion des directeurs 


sté 
du 


d'une construction du chemin de 
ifer jusqu'à la rivière blanche, Peut- 
ètre, ne posera-t-on pas les rails 
vette année, mais le remblai doit se 
fnire cet été Enfin ce ne sont 
plus des promesses vaines. Cela 
faisait trop venser au marchand 
loustie qui affichait dans sa vitrine: 
“Demain nous faisons crédit.” De- 
puis 15 
contait le même honiment: “L’an- 
née prochaine vous aurez le chemin 
de fer.” . 

_Changera-t-on le nom de Val- 
Marie? C’est la question du jour. 
(Français et anglais se démènent à 
lcoups de pétitians, les uns pour 
conserver le nom, les autres pour 
le changer. : 

Dans un centre de majorité fran- 
caise comme le nôtre ce. serait un 
non-sens de nous voir affubler d’un 
nom anglais. Nous allons voir si 
Ja loi, du “fair play” tant citée 
et si peu pratiquée par les anglais 
va être appliquée dans notre cas. 

—Le magasin de M Dunand, se 
complète chaque semaine. I pos- 
sède en plus de épicerie, unc 
ligne de quincaillerie et un com- 
mencement de mercerie. Venez en 
foule: la marchandise est meilleure 
que la meilleure et au prix plus bas 
que les plus bas comme disent les 
modestes américains. 


te 


BONNE MADONE, Sask. 


U, on à b 
Le 23 mai on conduisait à sa dér- 
nière demeure M. Urbain. Revoy, 
fondateur et bienfaiteur de Bonne 


Madone. Né à Favaux, Jura, Kran- 
ce, le 17 juillet 1844 Arrivé à 


Domrétuy, Canada, en avril 1896, a 


choisi. sa résidence sur le bord du 


lac Croche en juin 1897: étant seul 
duns ces parages, sa maison était 
ouverte à tout passant, . Plusieurs 
colons étant venus le rejoindre, il 
a" ohtenu le Bureau de Poste sons. 
le nom de Bonne Madone en 1901. 
En 1903 il ent. avee plaisir à sa 
charge, plusieurs mois, les Pères 
Blancs: le Père Laurent Voisin et 
le. Père Jean Garnier jusqu'à ce 
que leur mission fût construite; il 
eut aussi lhonneur de recevoir et 
loger Sa Grandeur Monseigneur 
Pascal. Puis, avant passé 7 ans en 
Orégon, il revint à Bonne Madone 
près de ses enfants ct reprit la ‘di- 
rection du Bureau de Poste qui é- 
tait tomhé ‘lors de lincendie de 
Péglise de Bonne Madone. 

Le premier avril sans être’ séricu- 
sement nialade, après Sa conimu- 
nion, à sa demande il recevait : les 
derniers sacremeuts et’ une demi- 
heure après Se inettait au lit pour 
Di jours sans manger. . 7, 
s: tou- 
age où 


La mort ne l’a pas. surpri 
jours prêt pour le grand :voy 
on ne revient pas. ° 
. Il laisse. pour le p 


leurer sa fem- 


ie, Marie, née Daubigny; 3 filles: } 


Marie Male. Star, Cityi Stéphanie 
Ancey, Orégon: Marguerite .Ciazins- 
ki, Marnc:. 3 fils, Urbain Revo. 
Eugène Revoy, 


Tavaux,. France; 


Bonne Madone; Georgé Revoÿ, Boù-t- 
ne Madone: 18 petits enfants; :1515 


arrière petits énfants; 


ble, d'adoption, 


famille remercicnt bien toutes les! Ë 


persônnes qui sont venues lui ren- 
dre visite, le veiller et l’accompa- 
gher à .sa dernière demeure. Mal- 
gré les-grands trayaux des ‘semen- 
ées Passistance était nombreuse, 


_ BEAUMONT, Alt, 
“Mardi le 2 


vd 0. mai, âvait lieu à 
Beaumont, le. mariage. de M. Victor 
Gravél, et Mile. Rose Anna: L'Hen- 
veux, ‘1 y out. de: beaux chants: à 


jante 


la messe de mariage, Tes jeunes 


ê Joux partiront sous peu pour La 
Mine. de Goal Valléy, -Albérts, ‘où 
M: Victor Grave est employé. 

:(Aceident—1} y a quélques: semai- 


nes passées, Mme Albert Lavigne CR 


* 
è 


[s'est fait 
de voiture—en rev 


iii 
Beaumont le 29 juin. 
compose dès conseiller 


du banquet. 


ivelle forme à Hoe 


ssi l'arrivée 


CP.R. et il en vapportait la décision |. 


ans, le gouvernement nous, 


une petite Li 
Mme Revoy et sal$ 


briser un “pied—accident | 
enant du marché. | 
mois à lhôpi- 


Elle dût passer. un 


s elle ne peut marcher encore, 
La StJean-Baptiste aura lieu à 


lorganisäition ‘se 
s d'église, et 
ont la salle: 


Le comité de 


lours dames organiser 


cette belle. fête nationale Sa 
Grandeur Mgr lArchevêdie a. pro- 
mis d'être présent. . Biébvente à 
tous les amis, . 


LR — - 
St-Isidore de Bellevue, Sask. 

Dimanche dernier le RP, Simo-{ 
nin, OM, était Phôte de M. Pab-[ 
bé Chauvin, curé de cette. paroisse, | 
À cette occasion, il chanta la grand’ | 
messe et nous. fi de. plaisir de Pen- | 
tendre dans une pieuse allocution. 

M, et Mme Alphonse Gauthicr, 
ainsi que son frère M. Héroule 
Gauthier sont païtis pour un vOya- 
ge daïs la province de Québec, où 
HS visiteront le. Santiuaire de Ste- 
Anne de Beaupré. ‘ 


oyiez }9 
ECEUS 


Maux de {ûte 


—Nous apprenons à regrêt que Maux. de dents 
M. Isale Eee nous quittera bien- |  Néphrite ” gba 
tôt pour aller. demeuter sur sa nou-|, Névralgie Douleurs 


—M. Albert Mailhot et M. Char-|  N’âcecptez que-les “Pastilles d'A 

pentier de St-Brieux sont de pas-l'pirine dé Bavyér.” ‘Cha 1 

sage ‘ici pour quelques jours. non décachété conti 
An mp mm ‘d'emploi éprouvé. 


4 


itient un mode 
oi ë é. Lés boîtes facile. 
ment maniable’ de dôuze pastilles n 
coûtent‘ qué qüelque cents, Le | 
pharmaciens en':vendent aussi des 
bouteilles de 24'et de 101. L 


os mn À 


, 
0 


.Soumissions pour 
réparation de 


res que (enregistrée aùû Canada 
route | de la 


wanufacture de Mono-accticaci 3 
ter. de salieacide de Bayer. Qu. 
qu’il soit bien reconnu que le mot 


UE ae La me de frere se ds mp de) LE 
Requiem  harmonisée fut éxécutée [Ve ‘Marie Fons de deux famil|, Conformément aux exigences de {afin de protégér le public contre 
par Ja chorale sous Ia direction del de 1 ne CRC ne veuvelia Lei des Routes du Canada, des |'contréfacons, nous étamperons $3 
M, l'ahbé Louis Lussier. A POfter- ES fa POSE € Me et Mine | SOUMISSIONS | achetées — marquées |les tablettes de la: compasnie B au 
toire, M: Oscar Noël du Gonserva- François Georeet ts Sncères re-| soumissions pour, le projet (3) la marque générale de Fabrique 1 
toire de Chant de New-York et M Déements aux généreux  dona- [Section Gi soussection (a) seront |ñom de Baÿer'en croix, ae 
A. Cäroux de Ponteix chantérent|. ses ù Vlrecues par le soussigné. jusqw’à |. nos ‘ 
les stances impressionnantes du PS mercredi midi, Le 41 juin 1924 pour [TT : ms | 
J'Cmnfix de pres ES pores md LL [le débat” approsimativemient del , \ : 
éttient MM, J. Beausoleil, J. Bour- 17 “7 {29,000 verges cubes de terre € l G. G d 
geois. À. Bourgcois, E. Gauthier, J. |. VAL-MARIE, Sask. {pour autres travaux nécessaires à Dr. S. . Lrooûüman 


jia construction de’ la route provin- 
Vejalte s'étendant apprioximativement 


| milles de Crooked'River. . Chirurgien-Dentiste 4 


mur 


Des copies dés plans, profils ct 
devis peuvent être vues au bureau 
{du soussigné et aux bureaux des 
lpersonnes suivantes: 

W-M. Grant, 105 
Saskatoon, Sask, 

Commissaire de la 
Albert. Sask., 

A. 'S. Young, 
Tisdale, Sask, | 

Un chèque accepté pour ja som. 
me de 8700.00 payable au sôus-mi- |. 
nistre des Routes du une obligation | 
d'une compagnie de garantie doit 
‘accompagner chaque soumission 
avant la signature’ du contrat, Île 
soumissionnaire accepté devra dé- 
poser Ja somme de 709.00, ou 
fournir un bon de garantie de cons- 
traction .de 8200000, ce bon sera 
une garantie pour l'achèvement du | 
contrat et le paiement de tous les 
comptes légitimes. 

Le droit de rejeter une soumis- 
sion ou toutes les soumissions, ou 
d’écarter de eclle-ci tout défaut ou 
irrégalarité, est à la disposition .du 
Ministre. des Routes. Les soumis- 
sions seront ouvertes en’ publie, 
dans le ‘bureau du sous-ministre, à | 
3h. pm, mercredi, le LA juin 1924. 

L'insertion nün autorisée de cel- 
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GRAVELBOURG, SAS. 


conne 


Extr 


, 
Foi 


ville, Prince- |" 


Ross. Block, + 
| action des dents absolu 


ment sans douleur 


sec.-trés M R, 427, 


(hi 
TRAVAIL GARANTI 


Ces _—_ 


Crépeau & Bonneau 


Avocats et Notaires 


GRAVELBOURG, Saëk 


Te mm 


Henri Coutu BA.) 


te annonce ne, sera pas payée, 

H, S. CARPENTER, 
Sous-Ministre des | , . : 
ous-Ministre des MRoutces Avovat—Notaire ÿ 


Département des Poutes.. , 
Régina, Sask. 
. 28 anai 1924, 


mme, 


| 
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GRAVELBOURG, SAK. | 


poeme à 


EILMAS 
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© QUARTIERS GENERAUX DES ROBES ET CUIRS DE L'OUEST 
Tanneur et Manufacturier Général" : Enregistré 
. Satisfaction. garantie. :  W. O0. NORMANDIN, Prop. 
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L'ART magnifiquement réalisé, subjuguera et enthousiasmera 
la périsée plus que ne le: pourrait touté autre chose. Sa puissance 
est téelle et lorsqu'il s'applique à des:travaux ecclésiastiques, 1 
devient une grande puissante pour le bien, 


. L'on peut l'obtenir dans les produits auivants de nos-studiost 
AUTELS, TABLES de COMMUNION, CHAIRES, en Marbre, 
Seagliola, Rigalico. 1 8. 


STATUES en Marbre, Or-bronze 


# 


, Pierre, Rigalico. ‘ 


 _ STATIONS DE CHEMIN DE CROIX (Groupes en Relief). 
VERRIERES en verre antique: ou opalin. | ca ‘ 
ABAT VOIX, ajustement brevété Daprato. - 
| FONTS BAPTISMAUX; en Marbre et Rigalico. 45 
© Æ 


CRECHES DE NOEL. 
Catalogue, photographies ou dessins soumis sur demande. 


COMPAGAI 


FE STATUAIRE DAPRATO Limitée 
| Institut Pontifical d'Art: Chrétien 

oi 966 Rue St-Denis | Lot Müniréal, P.0. 
. CHICAGO — NEW YORK _— PIETRASANTA, ITALIE 
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rer 


ENSEIGNES 


PEINTRE — ENEREPRENEUR — 

OU DÉTOUSGENRES 
… Marchand de Blanc de Floiib, Huile. de Lin, Vers 
d nie, Shellact, Couleurs cte. Spécialité: Couveriuréés 
*' coussins, toiles pour auto... 


‘ is 


FT 
LL 


EF 

JR 
A 
& 


que paquet M! 


À Aspirine est la marque de fabri..| - 
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se 


Ÿ a LIRE EN-FAMILLE 


Laître 


; ': serait. une journée 
Sans faute, ce SCŒMLUNC : 
qe siroeco! songe le prêtre, en ar- 


le toit “plat. Au-dessus 
de lui, au lieu du. blèu clair qu il 
pvait tous les jours à cette heur e 
at s'étendait un ciel. d’un 


atinale, . | ui 
une pâle, et, qui s’assombrissait 


mème jusqu'au on | 
DOS Lvant chu, apparaissait 
lointain, 0bseur, Va L'avers ne 
impalpable atmosphère: dé. sa 1e: 
ot, dans fa plaine, derrière (a, sut 
delà de a tache, blanche de Naim, 
rien m'était visible que:les contours 
pales des pointes des hauteurs, con- 
tre le ciel, En outre, méme dès cel- 
te heure matinale, air était pesame 
mont chaud et irrespirable, coupe 
seulement Dar la sonlévée lente d’u- 
ue brise dn sud-oiest, lflant 
à travers des lieues ‘Sans uôtibre 
de sable, dé plus-loin encore que 
Huvpie, Julc Char 
nr ps Pénorme continent. prive 
d'eau, et venait la verser sur-ce pau: 
vre coin de terre. Le Carmel; Jui 
aussi. lorsque le prètré SC retourna, 
était baigné à la base, d une: brume 
à demi seche et à demi bunide, au- 
dessus de laquelle <a loñgue, tête 
de taureau surgissait avec un air de 
de défi, contre l'horizon. La table, 
"au toucher, était singulièrement sè- 
che et chatde; et le nrêtre:songoait 
que, avant midi, il deviéndrait im- 
possible de mettre Jx main: sur les 
appareils d’acier. Il pressa le le- 
vier, ct atlendit; il pressa de nou- 
veau, et atiendit de nouveau. Puis 
vint Ia sonnerie de réponse:.el, à 


rivant SuE 


javers les vingt licücs d'air, le 4 


prètre téléeranhia que la présence 
du cardinal était vxigée imméin: 
meni. Une minute oti deux passè- 
reut; puis après un autre Lintement, 
une ligne vint s’imprimer "sur, la 
nouvelle feuille banthei 
“Me voici! Est-ce Sa Sainte- 
te 2 Se à 
Le prètre sehtit une main sur son 
épaule, se retourna, et vit :Syives- 
ire, vétu de blañce et I tête entou- 
rée d'un capuchon, debout: derriè- 
re sa chaise: | Fe re 
—Dites-lui que oui! demandez- 
lui s'il va d'autres nouvelles! 
Le pape revint s’asséair près. de 
Ja table; et bientôt le prêtre aver 
une excitation croissante, lui Iut 
la réponse: | ‘ 
“_Je suis accablé de questions. 
* Bien des fidèles s’attendent à ‘ee 
que Votre Saintcté lante ur défi 
publie. Mes secrétaires ne -savent 
pas où donner de Ia tôle, depuis 


quatre heures. L'anxiété univer- 
selle parait indescriptible. Tout 
le monde dit que quelque chose 


“doit étre’ fait immédiatement !- 
“Est-ce lh tout ?” demanda ! 
pape ! 
De nouveau le prêtre lut Ia ré- 
ponse: ‘ 


“—Oui et non. Décidément, la 


.. chose est vraie,— le décret va être 


mis en vigueur aussitôt. Il y.au- 
ra, de fous côtês, un nombre in- 
culculable d’apostasics. Tout le 
mondes est d'avis que Votre Sain- 
teté doil agir. ‘ 

“Bien! ‘murmura le: pape, de 
sa voix officielle. Et mainténant, 
Eminence écoutez bien! “Puis il 
resta silencieux, les doigts ‘rejoints 
sous le inenton, tout à fait comme 
le prêtre Pavait vu à la messe, En- 
fin, il parla: ' 

“Nous avons décidé de nous 
placer sans réserve entré les mains 
de Dicu, La prudence humaine ne 
peut plus et ne doit plus nous re- 
tenir. Nous vous commandons de 
communiquer nôfre désir, avéc tou-" 
te la discrétion possible, ‘et sous le 


pr : 


2 — par — . 
| MG FR de E N S O. N Isüppression 


brun; à l'horizon le 


qui, soufflant. 


recucillait toute da cha- 


ration de Felsenbürgh, elle avait 


LL refusé d'y croire s'appuyant sur 
: , lé souvenir, encoré téut proche, de 


la facon dont le Brésident, à l’Ab- 
baye, avait blèmé les meurtres des 
chrétiens, et proclamé son respect 
ide La vie humaine, Mais, ensuite, 
quétnd aucun doute n'avait plus été 
‘permis, et que Mabel avait dû ad- 
mettre que Felsenburgh avait dé- 
claré possible l'éventualité d'une 
! radicale de” tous 
croyants au surnaturel, il y avait 
cu une scene. nffreuse entue la jou- 
| ne femm s ari Elle avai 
secret le plus. FISOUrCUX, aux per- dit quon avait tronée, ae Tee 
Soines suivantes, mais à elles seu-’[pérance du onde’ était: une mons- 
lemént. Pour ce service, voùs em- {{rucuse ‘moquerie: que Le règne de 
ploicrez des messagers pris dans [Ja paix universelle élait ausst éloi- 
Pordre du Christ ‘ Crucilié! deux [gné que jamais— cl plus éloigné 
pour chaque message, QUi, SOUS alle que jamais,< de son avénement: el 


être 


de la 


Se one eme ar 


ce À 


cun prétexte, ne devra'être consi- [que Felsenburgh avait trahi ses. 
gué pa écrit, Vous aurez Ainsi à [engagements et rompu sa parole. ! 
prévenir les membres du Sacré Col- | Oui, lac scène avait été affrouse : 
lège, au noinbie de douze: les né 


iu no à Olivier, à présent 
tropolitains el patriarelies du mon- là 
de entier, au nombre de vingt-deux, /son 
ct les quatre généraux des ordre; 
religieux: [à Société de Jésus, fes 
frères, les Moines ordinaires, el Les 
imoines contemplatifs, Ces person- 
ines, au nombre de trente-huit, n- 
ivec le chapeluin de Votre Eminen- 
ce qui remplifa des fonctions de 
notaire, et mon propre chapclain, 


encore, 


cffacer Je 
esprit, Puis, 


en 


jtous Les arguments qu'il lui avait 
-débilés, avec une patience ct une 
habileté extrèmes, avaient manifes- 
tement échoué à produire le moin- 
dre effet, Elle s'était plongée dans 
le silence, lui répondant à peine 
faire, © quelques mols quand il Favait pres- 
Iqui, l’assistura, donç quarante en :sée. Une seule chose semblail l'é- 
tout, auront à se trouver ici, dans ‘inouvoir: c'était lorsque son mari 
jnotre palais de Nazareth, pas plus lui parlait de Felscnburgh, 
dard que la veille de Ja Pereûte, l'avait dù.se consoler en songeant 
Car Nous ne voulons. point décider que sa femme, tout compte l'ait, 
les mesures nécéssaifes à prendeée, n'était qu'une femme, un être fui- 
tpar rapport au décrel nouveau, an- ble, à la merci d'une personnalité 
{vant d’avoir entendu d’abord les vigoureuse, mais échappant à-tou- 
avis de nos eonscillers, et'de leuvite prise de la logique, et, malgré 
avoir fourni une occasion de com-!@etle consolation, Ile désappointe- 
müniquer librement Pun avec J'au- fment qu'il avait éprouvé lui avail 
tre. Ainsi, ces.paroles, telles que été cruel. Pourvu, au moins, que 
Nous.venons de les dire, auront à [le temps réussit à la rendre plus 
être Lransniises À toutes les porson- [sage ! . 
nes que Nous avons nommées et! D'autre part, lé gouvernement 
Votre Eminence les informerà, enlde l'Angleterre avait recourn très 
outre, que nos délibérations woc-|vite, à des procédés très intelli- 
éuperont pas plus de quatre. jours, |gents et très adroils pour rassurer 
Pour’ ce qui est de lapprovision- | tous . coux qui, comme Mabel.' 6- 
Inement du concile, et des añtres Îtaient tentés de reculer devant l'i- 
détails de-ce genre, Votre Emineu-1névitable 
ge voudra bien nous envoyer, dès 


Olivier 


logique de. la politique 
nouvelle, Une armée d'orateurs 
avaient parcouru les villes et les 
provinces, défendant ct expliquant: 
aus-[lt presse avail {ravaillé avec une 
* [activité exiraordinaire à convain- 
Iicre l'opinion; et l'on pouvait bien 
dire ‘quil n'y avait pus une senle 
personne, parmi les millions des 
habitants de l'Angleterre, dont les 
serupules et les objections n'eus- 
sent. été directement prévus. rai- 
sonnés, et réfutés, ‘suivant l'esprit 
du gouvernement, 


aujourd'hui le chapelain dont Nous 
avons parlé, afin que. avec notre 
propre chäpelain, il s'occupe 
sitôt des préparatifs, 

“Enfin, à fous ecux qui ont ds- 
mandé des instructions explicites 
en présence da ‘nouveau décret, 
veuillez commnriquer cette unique 
phrase, et rien de plus: L 

“Ne perdez point votre foi, qui 
aura une grande récompensel Car, 


les” 


Lichauit 
souvenir " de 
peu à pet 

iMabol avait paru se ealmer: inais 


. un petit instant, et Celui qui 
| 


iqu'il constatait 


doit venir viendra, el Sans délai. 
Sylve tre l'évéqué, serviteur des 
servilturs de Dieu”, . 


CHAPITRE I 
La ‘ Ï 


Es 


Le vendredi soir, aussitôt que les 
blénipotentiaires furent sortis de la 
salle du conseil, à Westminster, O- 
livier Brand se prépara à rentrer 
chez lui; car, Peffet qu'allait pro- 
duire sur le monde, la nouvelle dé- 
cision prise l’inquiètait moins que 


Le qu'elle allait produire &ur 5a 


femme. Ce changement profond. 
maintetant dans 
idute la personne de Mabel, il en 
faisait remonter lorigine jusqu’à ee 
jour de'‘l’automne précédent où le 
Président du Monde avait, pour la 
premiére fois, exposé l’ensemble de 
sa politique, et les mesures de ri- 
gueur que celle-ci comportait iné- 
vitablement, Olivier lui-même a- 
vait bientôt fini par consentir à 
cette politique, sinon par l’approu- 
ver entièrement; peu à peu, à for- 
ce d'avoir à la défendre devant le 
public, en sa qualité d’orateur fa- 
vori du peuple, il en éiait vean à 
se convaincre de sa nécessité; mais 
Mabel, au contraire, tout de suite 
et pour toujours s'était montrée ab- 
solument obstinée dans sa désap- 
probation. 

La pauvre Mabel semblait, positi- 
vement, être tomhée dans.une sor- 
te de folie, Lorsque, d’abord, elle 
avait eu connaissance de la décla- 


M. O. Routhier, de Québec, eouffrait des 


reins et de l'estomac. Il prend des 


Depuis de longs mois j'étais 


torturé par le mal de reins. À 


‘intérêts ï 
|ecux de Pune des trois divisions du 
monde ‘à qui cet État se rattachail: 


Jyaume quelconque 


l'ouvrage surtout j'en étais in- 
commodé. Ja nuit bien sou- 
vent la douleur ne me quittait 
pas et alors je dormais très 
mal. De plus mon estomac 
était devenu capricieux, ma 
digestion étaitlente, iecausait 
.-des maux de tête et les aliments 
que’ je prenais ne ‘me prof- 
taient guère. Sur les conseils 
d’un ami, j'ai décidé de pren- 
dre des Pilules Moro et je suis 
f” 7. bien satisfait des résultats ob- 


MNT. : tenus, M. Ovide Routhier, 38, 
M. 0. ROUTHIER, Québec. bec. 


rue. St-Bonaventure, Québec. 


Les Pilules 


“ “Aveyons aussi par la peste, au Canadq et aux Etats-Unis, sur ré 


0 ‘ $ 


En résumé, et abstraction faite 
de ioute rhétorique, voici quels c- 
faient les arguments invoqués en 
faveur de cette politique.— argu- 
ments qui, sans aucun doute, dans 
un très grand nombre de cas, à- 


vaient’eu pour cffet d'apaiser la 
surprise, ct Ja révolte des fimes 


sentimentales: 

“On faisait ‘remarquer, abord, 
que, pour la première fois dans 
Phistoire du monde, la paix Gtait 
devenue une réalité universelle, [I 
ne restait plus un seul Etat. si pc- 
tit ou si lointain qu'il füt, dout Les 
ne fussent identiques à 


ct ce premier degré de lhumanisa- 
tion définitive s'était accompli de- 
puis environ un demi-siècle déjà. 
Mais le second degré,la réunion de 
ces trois divisions en un même 
tout, résultat infiniment supéricur 
au précédent, puisque Îles intérêts 
en conflit étaient incalculablement 
plus considérables, cetc oeuvre-là 
avait brusquement émergé de lhu- 
manité à l'instant même où un rôle 
conne celui qu'elle avait joué s'é- 


tait trouvé nécessaire. Et, dans 
ces conditions, étant donnée l'é- 
normité de bienfuit conféré aux 


hommes par ee personnage, ce n’é- 
tait point, certes, demander bemr- 
coup que d'exiger -que tous les hom- 
mes approuvassent sa volonté, son 
jugement, il ne s'agissait encore que 
de leur santé, Ainsi ce premier ar- 
gument était un appel. à 1a confian- 
ce du coeur, 

Le second grand argument s’a- 
dressait à la raison. La persécu- 
tion, comme Île reconnaissaient tous 
les esprits éclairés, était la inétho- 
de employée ‘par une majorité 
d'hommes cruels et ignorants, qui 
désiraient imposer, de force, leurs 
opinions à une minorité se refu- 
sant ‘à adopter spontanément ces 
opinions. Le caractère particulier 
de malvuillance de Ia persécution, 
telle qu'elle avait existé dans le 
passé, n'avait point consisté dans 
emploi de la force, mais dans lPa- 
bus qu’on en avait fait, Qu'un ro- 
par exemple, 
voulut dicter ses opinions religicu- 
ses. .à une minorité. de ses membres, 
c'était là une tyrannie intolérable: 
car aucun Etat ne possédait le 
droit d'émettre des lois universelles, 
pendant que son voisin était libre 
d’eñ émettre d’autres, tout oppo- 
sées, Cette forme de persécution 
n’était, au fond, que lindividualis- 
me national, c’est-à-dire une héré- 
sie plus désastreuse encore, pour le 
bien être commun du monde, que 
l’individualisme personnel, Mais, 
avec l’avênement: de la communau- 
té universelle des intérêts, la situa- 
tion avait entièrement changé. L’u- 
nique personnalité totale de la ra- 
ce humaine s'était substituée à 
l’incohérence des personnes 5épa- 
rées; et, avec cette unification, qui 
pouvait être comparée à un passa- 
ge de.ladolescence à la maturité, 
une série ‘atisolument nouvelle de 
droits avait pris naissance. La 
race humaine était désormais une 
seule et même ‘entité, avec une res- 
ponsabilité suprême envers soi; € 


il ne pouvait plus être question, 
maintenant, d'aucun de ces droits 


privés, qui, certainement et. légiti- 
mement, avaient éxisté durant la 
période antérieure. L'homme, à 
présent,. possédait une domination 
souveraine ‘sur chacune des cellules: 
qui composaient ce que l’on pour- 
rait appeler son corps mystique au 
détriment du reste du corps, Îles 
droits de l'ensemble étaient illimi- 
tés. - . 

Et puis, il my. avait an monde 
qu’une 'seuje religion ‘dont l'exis- 
tence ‘fut. dangereuse, par la préten- 
tion quelle manifestait à ‘une au- 
torité universelle: la religion ca- 
tholique. Les : sectes de l'Orient, 
dont chacune gardait son indivi- 
dualité propre, {n’en: avaient pas 


lendommance 


Mine ANDERSON DIT 
— AUXFEMNES 


_ 


Comment les douleurs de dos et 


Périodes douloureuses ces- 
sent avec le Composé Vé- 
gétal de Lydia E. 

= Pinkbhara, 


Leslie. Sask. -— “Pendant environ 
un an, j'ai-souflert de douleurs ae« 
cablantes au bux-ventre avant el 
après les périodes, et de maux de 
tête et de dos affreux. J'avais hor- 
reur du Médecin et comme je con- 
paissais plusieurs fémmes ani 
avaient pris le Composé Végétal de 
Lydia E. Pinkham avec bons résul- 
tatse, j'en achetai, et j'en ai pris 
quatre houtéilles. Je me sens bien 
maintenant-et j'espère pouvoir tou- 
jours garder votre romède à ma por- 
tée, car auvune lemme ne devrait 
s'en dispenser.” - Mine Oscar A, 
Anderson, casior 15, Leslie, Sask, 

Mine Kelsey ajoute son 
témoisnage. 

Copenhagen, K.V.- J'ai Ju votre 
réclame das le. journaux ect j'ai 
acheté le Comnu:r Végetal de ba- 
dia I *Pinkhan, afin de soulager 
‘mes douleufs et ma faiblesse, Pure 

fois, j'étais tellement faible que jo 
.he pouvais anurehen, Muinteuuut, 
j'aide à anon mari, eu delurs, tuut 
“en faisant mon Lravail domestique, 
Vous pouvez publier vatte lettre, «i 
vous pensez que rein aidera aux au- 
tres.” — Mme Ilerbert Kelsey, K. 
E.D., Copenhagen, N.\. 
Toutes les lemmes malades de- 
vraient essayer le Composé Végétal 
de Lydia E, Piskham: 


\ 


se en mme mn, 


veau, Pincarnaion de leur idéal, 
el, pur conséquent. S'éfriont soumni- 
ses à Ja suprématie du grand corps 
lotal dont il était la lète, Mais la re. 
ligion catholique, cle, avail uour vs 
“ÉHADA NE DAJUOS UOSHRI] EL Das 
ble idée de l'homme, Les chré- 
tiens déféraient leurs hommages à 
un Etre surnaturel imaginaire qui, 
daprès ce qu'its affirmaient non 
seulement était supérieur au mon- 
de, mais avait encore sur Je morn- 
de un pouvoir franseendant. De 
sorté qué les chrélions, délibtie- 
ment, Sè Pefranchaiept de ve corps 
total, dont, de par eur génération 
Ainaine, is-cavaient lait pañtie, Hs 
étaient conne des membres morts, 


|se soumettant à sa domination d'u- 


ne force extérieure autre que eclle 
qui aurait pu les faire vivre; oi par 
cet acte méme, céluit de corps 
out entier qu'ils mettaient en dan- 
ger, . ne s'agisait point de suppri- 
mer leur folle erovance à 14 fable 


nsensée dé  Flinearnations Cell 
cropance, on aurait parfaitement 


pu la Baise mourir de st propre 
mort: mais le refus des chétieus de 
puiser leur vie à li souree comm. 


Monsieur le Visileur a vivement 
regretté de ne pouvoir cller rendre 
visite aux enfants de l'école de 
À nombre 
ou 
Houreusement 

démarches 
sont en progres auprès du Dép 
tement de PÉduvation pour Ia cons- 
truction d'une Ecole Séparée Cotho- 
hique à Henribonrgz espérons que 
l'automne prochain, les enfants de 
un imai- 
le qui leur ensciguera Le Uatéchis- 


pa 
bourg: M Rapin, lis, on gogné Je 


jet vnireprenanl 


ŒIL Camp: LOIS CSDÉFONS que ce for- 

PAIN sort DrCE SOUS peu £t que nns 

lieunes pourront 87 Wien rhcrhyr et 
À 


+ LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 4 juin 1924 
otriunniaenrenannneiens up naar F 


ne EN RRRRES 


grand 
catholiques 


Hentibourx où un 
ides enfants sont 
{franco-canadiens, 


‘pour vos .cnfanis, des 


ve distriei scolaire auront 


me et li belle inuauc francaise, 


—Houdi Le D Pôte de PAscension 
eu, dans 
la suirée, partie de eurtes suivie 
d'une petite gSéaneo où des acteurs 
improvisés ont cependant trés bien 
comique, 
J0S 


rend 
C'étuient 
Couture 

Quelques enfauts 
et de ifenribours 
donné avee suceës diverses 
Hinns, Nes pD'avous pas pott 
charmés d'entendre ehanter M Col. 
lvee de While Star, ot M À. Laeine 
de AMbersilles Ame Wie, de Flon- 
ribourve, à hien voulu ehanier ou 
anglais et ME, Coutore, de notre 
Pparoissa, à Dicn rendit un mercoat 
ide vistons Melle Adnns, nstitutri- 
ce à While Sfar, an graciou coment 
touelié de piano avec un rontrquae 
ble talent, pendant fa partie de var 
tos Gb pont necvommaner. cortains 
chanteurs, 

Le pri he jeu de cartes à té ga. 
ané, pour Les dunes, par madame 
F. Loblane: ce prix avait été donné 

mile Pfoifler de Henri. 


une 
M. 


petite 
Aie 


pièce 
Pelletier ot 


de 


Î 
Î 
| 
ne Notro-Scigneur, 4 #4 
i 
Î 
| ont éralement 


été 


prix pour les hommes offert par 
MR, Vidade, iarvehand de Prince- 
Albert, 

ACÉOUS ceux qui ont pris part à 
celte soirée otauniste an profil de 
golre église el à cenx qui en ont ai 
dé le snevés, nous disons un vopdi- 
al morci. 

--Les jeunes gens de bi paroisse, 
sous ft conduite de notre dévoué 
Curé, viennent de 
contnencer à préparer un migniti- 
due terrain pour de jeu de Ja Balle 


Locunéte amemquininmn don tortrenus Same ee are EE REP ES semence Le 


Prince hbert Manufacturing 


Company 


ENCOURAGEZ LES ASE PACTEU- 


RIERS LOCAUX 
l'ortes, portes moustiquaires, chas- 
sis, cadres, moulures; cabinets de 
cuisine: pieds de lampe, etc. 


FIXTURES ET AMBUVLEMENT 
| D'EGLISE 
Nous remplissons toutes leg 
commandes 


'éL 3275 Ie Rue Ouest et 5 Ave. 


PRINCE-ALRERT 


ne, voilà quel était leur crue, Le |eserreemnc D eme 
véritable ct'seul crbne qui imérial 
encore d'être appelé de ce nom! | RARE ERT EU REENEn 


Car, qu'éftient le vol, Pescroquerie, 
C mourir GU oée Paatchpe, vi 
comparaison de ce dGlil monstre 
CUAT Houlrststes Farles, À cemip sûr 
béni Le corps de lu 
rianiiét ouai elles he x Papas ul 
pas au cocut, Elles faisaient sont. 
frir des individus, el, à ce tre, de 
aient être emnpéehéess mis elles 
ne campromeltäient point la vie de 
ensemble, Seûl, fe christianteme 
vail en soi nn poison mort Ch. 
que cellule qui en devenait infectée 
ovait se détruire, en elle, Ja fibre 
qui Ja raftachait à la grande source 
de vie, Le crhne suprème de bhau- 
e trahison contre Fhontume, cette 
eligion seule Je commelttait: ot nul 
uire reméie ndéqual ne pouvait 
onvenir, contre elle, que sa con. 
lète suppression .de la surface du 
monde, : ‘ . 
Fels étaient les principmex argu 
ments: adressés à cette scetion de 
Phumanité qui avait, d’abord, ris- 
mué de prendre alarme des mesures 
roposées, où plutôt simplement dé- 
jarées possibles, par le Président: 
et leur succès avait été merveilleux 
l va sans dire que, d'ailleurs, teur 
content Jlugique avait GC revêt 
d’une’ extreme variété de costuines, 
doré de rhétorique, animé de,pas- 
ion; et il avail proUuit son effet 
Li rapidement que, quelques mois 
prés, dans dés communications of. 
icicuses, Felsenburgh avait pu an- 
noncer son intention de faire voter 
bientôt une loi qui pousserait à ses 
conclusions nécessaires Île système 
solitique exposé par lui. 
Et, imaitiénant, cela même venait 
d'être accompli. 


es 


. ALBERTVILLE, Sask. 


Ces derniers: jours, Monsieur Je 
Curé a fait Ja visite des écoles de 
Albertvilie et de Emileburry où il 
a fait subir Pexamen de Cautéchis- 
me aux enfants, Le résultat a été 
très satisfaisant, à moyenne pour 
Ja première division de l’école d'Al- 
bertville à été de 78-2% tandis que 
la seconde divison obtenait 62, 
Chs Edouurd Painchaud arrivait 
bon premier pour la première divi- 
sion et P. F, Pellerin obtenait Ia 
nême place pour la seconde divi- 
Sion. L’£coie de Emileburry a ob- 
tenu 69.2% comme moyenne et Do- 
nat Audy « décroché la première 
place pour la première division ‘et 
Marie Audy pour la seconde ‘divi- 
sion, 

—Au milieu de : cette semaine, 
Monsieur le Visiteur diocésain des 
écoles 
enfants des. écoles 
de Emileburrÿ ct.de Bégin. Les en- 
fants des deux premières écoles ont 
donné satisfaction 4  Monéieur 
le Visiteur qu? s'est enqgüis de leurs 
connaissances en Catcchisme :et en 
français. 
à faire, mais lavenii permettra sans 
doute à ces enfants de”progresser 
davantage dans Ja connaissance de 
ces deux matières si importantes 
pour eux. i siteur 4 
remarqué qu'à l’école de Bégin qui 
comprend une ‘forte majorité d’en- 
fants catholiques ef ‘franco-cana- 
diens on n’enseignait, ni Catéchis: 
me ni français; on espèré que dans 
quelques mois. des “mesures seront 
prises par les Commissaires pour 
donner aux élèves de eette école 
l’enseignement dela religion et du 


est venu rendre visite aux. 
de - Albertville, 


Il y a encore des progrès | 


Monsieur le Visiteur a] 


: so Püsoholon 
La Banque d'Hgchelaga 

avec lagnolke s'est fusionnée 
LA BANQUE NATHINALE 


us A E2 080,000 
Capital versé et réserve, 5114100,000 


Actif total, plus de 


Comples courants — Fscompte ct 
crédit 

Encaissements- 
Comptes d'épargne 
Mandats de voyage 
Coffrets de sûreté 
NOTRE PERSONNEL ESt À VOS 
ORDRES 


(M. H MeCLOSh ET, 


« 


Gérant à 


Prinve.äfhert 


RAR ST 


tetes ones ee TE CARE CO CRE 


Pensionnat Motre - Îarse du 
Sacré-Coeur, l'rud'horune, 
4 
Sask, 
Pésirez-vous donerr ns vus enfants 
ine éducation soignée, nu coura d’é- 
udes tel que demandé par la pro- 
vince de la Saskatchewan  Audres- 
sez-vous aux réligicuses ‘de 1a Pro: 
vidence. Le 
Outre Le françhin qui rrçoit une 
attention toute partieuliére dans 
es classes, on enseigne Jr ransique, 
le dessin et les travatiz à l'aiguille 
de tous genres, 
Les jeunes filles désireuses de se 
livrer à la carrière de l'enseigne. 
ment trouveront dans éctle iustitu- 
tion entière facilité pour se prépa- 
rer aux différents dipiôines requis 
à cct effet; clles sont donc admises 
à tout âge; les garcons sont neéceptés 
usqu’à leur treiziéme année, 
Pour plus amples renselgnements, 
s'adresser à Révérende Mère Supé- 
rieure. . ‘ 


reemerstel 


dirigé par ler 
Pères Jésuites 
st agrégé à l'Université Laval 


JOURS CLASSIQUE hilingue, à ba- 
» se française, conduisant aux de- 
grés ‘de bachelier et donnant ac- 
cès à toutes les carrières, sacerdo- 


ce, droit, médecine, etc. 
COURS COMMERCIAL en auglais, 
tenué:des'livres, clavigraphie, sté- 
nographie, etc. 
plômes d'affaires, 


DOUBLE COURS PREPARATOIRE, 


français ct anglais, préparant aux 
“cours Classique et Commerciel, 


nn 


Adrenñe: Rév, Père RECTEUR 


. : oGollèce des Jésuites, ° - | 


français, ce à quoi ils ont un droitl pa .. 
moins trouvé, dans l'Homme nou-|légal, ' it x, Edm amonton « =". Alta. | 


asser d'agréables houres dans un 
exercice physique sain et plein d'en-{Ste-Anne à 5%: 
grémeonts, , 

cv a quelques jours, nous n- 
VOS" CH 
teur a traité de la question du Care 
tel du blé dans lt Saskatehewan: 
le résultat de cette assemblée à èté 
plutôt pièlrei peut-être fault ottri- 


buce l'échec de cette assemblée rétablir Jours finances en extravant 
ce que Porateur s'est exclusivement [Ur ( EP 
eRDriIMÉ en anglais, ide l'or de Ia mer, à raison de 5 


Dimanche, 16 8 juin, commence- 
ront dans notre paroisse, Les 6xer- Effet ne société 
cices d'une retraite naroissinte prèe fr 
chée par le R, P, Couture, dlomini- | of 
cain, 
louie 
ain ct dévotions ces picux excr- 
cices, 


nantes menenanen eme ve else donne 


Albertville 
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cessaires pour Vos réparuhions ause 
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. Desmarais & Robitaille, Liée 


: 121 rue Rideau 
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Un riche pâturage donne aux vaches laitières La pointure k 
idéale, Plusiours loroiers crobeut que coln est suffisant, aurais tt 
a été clairement démontré que les vaches Haitières ne peuvent Te 
lrouver un notriit suffisant daus Fhobe suletienut et ont besoin à 
on onlre de grain On recommande fes quantités de éfain suis LI 
vautes: |: 
lue vache donnant 40 fs, de fait pou jour, 4 154, de group #1 
Une vache donnant 35 1bs, de huit pur jour, 7 Ibs de grain F1 
Une vache donnant 49 1bs, de Tait par jour, & ns. de grain { 
Line vache donnant 40 1b5, de lait par jour, FO Ibs, de grain Î 
Le trélle doux peut remplacer PFherbé quand votle.ei sèches 
Le blé d'inde est aussi ue nourriture trés rerotmiaanee, k. 
à 
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- alors que beaucoup de f 


.ploitations qui peuvent peut-être mal tourner, 


- qu'elle péut nous garantir, fait'en temps de crise le même effot 
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La Congrégation des Dames de 
dernière ‘assemblée 
a ét Mme Ffciffer pour présiden-. 
Mde os Loblane, pour cvice-prési 
une assemblé dit dvnte. 1 


an oMrx- 


. 
a es mer es PS 
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L'or de la mer 


RE ] 


Berlin Los Allemands révent de 


tilligéanmnes par 1,000 kilos d'en 
de er Ts ont mème fondé à cet 
par aetions qui 04 
caux de Christiairin,: 
Us Güdient les procédés améri: à 
QUE oups qui consistent à imbiber de 
AVEC CU vipriol Les vésiqus des hauts four- 
naux el les arrosu aveu de! Tl'entr 
de met qui contient de l'or, 
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pérora dans les 


Nous senines Assurées 
li paroisse  snivra 


Bois ef Cirnemnti 
et tous {es auires maigriaux de construction 


Nous pouvons vous fournir tous lus  malérinux né 


bien que pour vos 


nouvelles constructions. | 
POTEAUX FOUR VOTRE CLOTUERL 
. Portes n ousliqüaires pour voire union 
a CE 
The North Star Lumber Co. Lt. 
PRINCE-ALBERT, SASK, | 
4. P. Mepburn, gérant 
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CAT 


Comme nous recevrons très prochainement une impor: 
tation considérable de vins de messe, nous prierons nos 
clients de bien vouloir nous passer leurs commandes dès 
maintenant afin qu'ils puissent s'assurer une expédi- 
tion avant les mois de chaleur. 
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TI RES ct, Ze 


SUR DEMANDE 


ORNEMENTS L'ÉGLISE et ARTICLES RELIGIEUX 
OTTAWA, Canada 


M parer er Lite ne panda innne prete No me à à opte an à en en à 


SL DR CRE CA SOA PE Et CA 


Sivius donnez à vos vaches fes soins ef la nourritire ape 
propriés vous serez éonpés de laugthentidion de teur rendement k 
Pour iettre l'indostrie failière sur ne buse solide, ectie atianen à 
tation est indispensable, , 


a , imlèns 
Saskaïchevan Greamery of Moose daw Limited  E 
Branches : on 
ASSINIBOTA, CARLVELRS CARNDUIE, EMPRESS, il 
GRAVELHOURG, MAPLE CREEK, MOOME JAW, RÉCINA, | 

SHAUNAVON, SWEET CURRENT, WOLSELEY, ! 
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La seule compagnie d'assurance-vie qui soit canadienne -françaiae 


Auidessus de %17,000,000 d'assurances en force 


EUREAU-CHEF : MONTREAL, QUE . 


du à been iamanse mm 2e 2e j 


un . 40 ans d'existence 


- dem emnmrm n a LAS : 1} 


Îl ne faut jamais mettre tous ses oeufs dans l: 
A 


même panier ï 


Cest un proverbe qui est vieux comme le monde, vt qui « 
dû être cité pour Ja brunière fois par un agent d'assurance, 
il renferme en fui, le principe mème de Passurance sur la vie. ; 
—Ne meilez pas tous vos oeufs dans fe mère panier parce qu 
si vous tombes, il y & beaucoup de chances pour qu'ils se cassont ; 
tous. Si au contraire vous les séparez, ÎE vous en restera vo ' 
cor assez pour fire une omclettect qui sail peutètre assez N 
pour recommencer une petite fortune, Si Perrétie avait con. l 
nu et appliqué ce proverbe, elle n'aurait pus été si fort désup- | 
péintée devant Pécroulement de ses châteaux en Espagne, Mais h 
voilà, elle ne connaissait pas l'avenir. l 

. Ét c’est parce que nous ne lé conbuissons pas non plus que 
nous ne devons plus mettre tous [es oeufs dans le même panier; 
c'est-à-dire tout ce que nous avons, tous noë salaires, tous nes 
revenus, toutes’ nos récoltes, dans nos entreprises. 

Surtout à l'heure aciuclle, quand tout le- monde se plaint, 

furmicrs se demandent s'ils vont sauver 
leurs terres ou les perdre; nous devons étre plus prudents que 
jamais; et refuser éucrgiquement de tout risquer dans nos ex- 
Sur le salaire, | 
sur la récolte de chaque année mettons de côté une petite som- | 
me en assurdnce-vic, une petite somme qui ne nous rHinera 
pas; de laquelle nous nous apefcevrons à peine si nos affaires 
vont bien; mais qui nous sauvera nous ct nos familles, si nos 
. entreprises tournent mai, ‘ 4 ' 

L’assurance-vie par la Sauvegarde qu’elle donne aux famil- : 
les, par la sécurité qu'elle apporte aux créanciers, par le droit 
emprunt qu'elle comporte, autant que puhr:les rentes viagéres 

| 
El 
t 
fl 
Ü 


qu'une chaloupe de sauvetage en pleine mer au milieu d'une ten ! 
bête. Pour peu que nous sachions nous en servir, clige nous j 
‘déposcra, tout doucement en.fieu sûr, au bord'du rivage, Hu 
” Qu'on ne dise pas: je ne suis pas capable—tout le mule 5 
est cnpable, H;suffit'de le vouloir, et à lamtonmne de metre de D 
côté pour soi ct'sa. famille, là première chgr se de blé; j'aflass di 
dire la première douzaine d'ocufs. ‘Tant pif Pour ceux qûi ue î 
} 

ñ 


she H, 
sont pas contents: Chacun à droit à son salaire, ehaenu u le  f! 
droit de protégér. les siens; et de se protéger.soi-miême, Ne ‘À 
mettez. pas tous vos oeufs dans le même panier, el écrivez à no- i Ù 

+. tre gérant poutr.vous assurer ‘duns la SAUVEGARDE; la scule | 
assurance, éanadienne-fränçaise du Dominion, :!, + a: 
‘ on ; | 
. , . _e D …, * . L'ART 
: : RAYMOND DENIS, gérant provincial... #4 | 
Pont en tr fi + CB Le ie cts comes | 
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LE  PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi le 4 juin 1924 
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Marché aux grains de des Añnone ces Clasoifiées du 
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; . a | à 
| ll ion jé Es PATAITE DE L 
| & L'OUEST 
L 
' Bié— Ko. 1 ; nord, 1.05 1-8; No, 2, 
; "a nord, lot JE os, 3 gord «8 5 f: 
: 8 - No, 4, 93 7-82 No.5, 88 5-8; No, 6, 2 Mots « ou moins, 80 cent 
. .- 7 . . + rage, 74 5-8; voie, DL ii A Ceits 
; Pour jeunes gens, habit de coupe élégante à 2 boutons, tissu épais à base #1 5-8; fourrage, E “ole du mot atditionnel 
Le / . " Avoine 8 3-47 No. | 
1D , r s + je avo voinc—No, 2 (,. W. 38 : 
r de laine, barré d’une très jolie façon, au revers court, large et mou de la mode ONU LE No. : D fourr rage. il 
B y nt . , L | 6 rejelé, 31; ’voie, 39, 
: : 3 , : “ 1 AA 
v actuelle.” L'habit est doublé d’une étoffe tout laine lustrée. Le pantalon a des GrueNo. 3 CNW #2 1-8: No. 4/ 
‘h d . os _. pr … 59 1-8; rejeté, 6 7 7-8; fourra- 
ÿ à cei es parements "it ge, 5 8-8: voie, 68 F8 ù 5 pond 
i ganses à ceinture el des pa Fe ÉinNo, À NC 2418 34: No. inserlioné 
À ‘ l2 CW, 206 3-4; es se GW. rejee- | pour 
k . “117 . CP a ÿ ar é, 1.89 3-4; voie, -4, 
un Ces habits sont taillés par les experts de la firme Freedman Co. a qualité "écigle "No, 2 CA. 66 88, ne > . . D 
5 ‘ .. : MN ee mn DA . 
s de l'étoffe el de le confection est insurpassal le. ; Marché aux animaux de | & 
; ; ‘ ‘ ‘ . i - . ’ n 
p i _ Prince-Albert . ! -Strictement payables à 
. 4 , . ; Ê 
, Prix ” un 25.00 [Marché tr anquille.. Bonne deman- l'avance. 
4 2 | jde pour te boenf, mais peu ‘de ven mms mm 1 
: le, Le marché des. pores se none 
er “ Nitient, #7 e1°46.50, - ON DEMANDE dame française de 
f d. [ hi 25 à 40 ans, fille ou veuve, pour 
Ù se - d { n lit / | Marché aux. animaux de parder maison, respectable pour | 
M e . homme veuf cet pelit gareon de | 
9 La aison ' Û a Qua 1 ( : Winnipeg - Ti { ans. Répondre E, A. Westin, 
ê 915 Ce t | ; Les avrivages son 1,895 bêtes ù 214l vue - Queen, Mégina, ji 
à eo. Aven ie : en ra € counes et veaux, 2,035 pores el aie ee me ee drole ge al nie de Lee 
ë moutons. Les porcs se gyenent 1! RENARDS ARGENTES L'industrie 
[s 3 [10 et selects à bacon du renard argenté test trés profi. 
s if ee table, Mes renards sont de qua. 
S RÉÉNRSE Eruption de la figure lité supérieure, et enregistrés à À. 
ss rm generee ere Eee q ee ages T ects - T7 : p Ottawa, Pour renseignements 6. 
Ë iblème esi°de trouver un terrain [diale réception, Des sutonopites | Autant de DIE « semé aue l'an “fx socur soutfrait d'une érup. crivez: FfSeneh, Ste-Rose, Min ! 
‘ ecninun pour unir un pays ‘lo di-; [cie attendaient ‘à La gare pour leur dernier ition sur le visage écrit Mr. John | A © Lt üt, 
5 lvisions naturelles. Nous devons faire visiter fa ville. Les ansaleurs \ceckowskE de Chicago, DL Ie NUE RENE 
Î ichereher ensemble a former un peu-fde golf ont même eu’ le temps de UT Ve lo des oneuents el de utres {ON DEMANDE à achèter sapin sec 
iple uni et ayant le même but.” faire une partie avant. de reprendre, Régina— D'après le rapport de Rite empioya 5 isultal coupé où Juck Pine. Spécitier 
3 Cette menace de l'élément étranger, lle train du soir pour Edmonton, Comp wnie Sask, Gooperative Eleva- médicaments mais aver le Novo, les plus bas prix au comptant, 
î lijoul: tit, n'existe pus vin North-Battieford. tor, des emblavures cette année sont ie nn consCi at ŒUSSE iles chargé sur les char aux points 
4 . , D ns it ‘ *} ee les mêmes qie l'an derniert 12, 7dl-ro du Dr. Pierre el 1 deux bouteilies d "expédition: %he Northern Car 
GA GRANDEUR MONSEIGNEUR J.-H. PRUD'HOMME | nee 1 tel ne LE 000 acres. s qui outdonné un teint clair et ro iige & Contracting C EATE Ur 
1 Au séance solennelle detfin d'année, le #7 juin, l'Université d'Or! Les nouveaux dignitaires de | Il y cependant augmentation. ape [sé Ce bien connu reméde VÉBE ce- -Albert, Sask.". ‘: ' gr 
À . . Droil à Sa Grandeur Mer Prud'hom- | Prince Aibert . Ja- Société Ro ale préci inble dans le culture du lin, jt tai. a une action remarquable ne a 
wa conférera le türe de Docteur en Droit à Sa Grandeur Mai Ù ÿ Je grain semé n'a pasieu de dom- les: organes dexcrétions aide à [ON DEMANDÉ. pour. l'arrondisse. 
‘ ma, | Éreane de Prince-Albert el Saskatoon, _— Quél \L JL LC Mel. van, n niage, mais souffre un peu de li se- |(lébarrasser, es impuretés el sue ment _scolairè ‘Lac Cheval No. : 
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' à : tte ! È ie nn _ : à A Chorus en plusieurs en vuils. : } utric 
à est di coutume de cette institutions qui célébré son, FÈ mit vi | L'associ: tion ou, 10 the . Base | Toronto. a dé élu, ve jours EU } pharmneich. Des agents Spéciaux biligue qualifié, pour ‘1x Saskat, 
!versaire de fond: ion, de décerner chaque année un lite d'houneur fju eutair je count é pour le nor président de’ la” Société Royale | net hi | je procurent, Écrire au Dr, Petur ehewan Ouvertüre de Pécols ler 
4 4 CLR Sa5k: QUE \ î “tai uv De 1 + !, . Te. ‘ ns k 
+ quelquesctns les personnages les plus marquants du moude civil ou ec- r PUR NT (du Canada dont il était le vice- pré Fd Fahrnes & Sons Co. 2501 Wi ashing mai, Salaire offert #1000.00, 1» 
U clésitstique. ° M ne anne ue Von coute sident, 1 remplace X ( os ns: Visite du roi d'Italie à Londres on Blvd, Chicago, TH élèves, 3 grades. Résulenre el - 
L' . na , LA, ; X, ï “ilot bu Rat, ot TT AATU à ÿ ati , 6 wc 
" “Le choix qui est fail-4u jeune et aëtif évêque de PrinecAlbert qui fnue à presser le gouvernement d'u er me MTS ésishtil 4 Londres— Les souverains anglais ‘1, + ivresexempl de droits M Cat | anples à ciseignement penlresser 
5 joint à une science profonde et étendue nr grasnt 2èle pour li ertalion et{chever ki tigne, | À la section Erançaise de tiltéra- ont eu la visite du roi et de fn roine) ai Me renseignements adress uh 
! ui —Un comité local du cartel s'est d'Italie cette semaine, Les souvé ample st 
de développement des oeuvres à Hi gloire de Dieu et le bien du pays, est organisé en vue de pousser active ture, c'est M, Édouard: Montuetit, à ins SL déc ne gen veau à la # Ace tez vos’ “billets chez vous! a Charles Jaunront, sec.-trés, à 
ù Lu mébitée 54 ‘ ur à 1TAUD * de Mont. ri ' 'QUS à a Ga e A 
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tincraire de la Visite Pasto: ie sur le bord de le Saskatrhewan, est venu du Canada, des Etats-Unis - ——— . on t  Achelez ici, économisez et contrf- OImmontees, PRIS MA î 
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